
Les femmes qui ont du chien
.Vous vous présentons une grande première. Voici , en e f f e t ,
Lyn Nicholson et Sandra Kersten (de gauche à droite) .  Elles
sont les deux premières femmes policiers britanniques qui
utilisent des chiens policiers pour leurs enquêtes. Et pas

un mot de trop s.iirtout !
(Téléphoto AP)

SATELLITE
CHINOIS:
CONFIRMÉ

TOKIO (AP). — Avec près de deux
semaines de retard sur l'événement , l' agen-
ce « Chine nouvelle » a annoncé mardi
le lancement du deuxième satellite terres-
tre chinois , mis en orbite le 3 mars
dernier.

L'agence a fait savoir que l' engin , qui
pèse 221 kilos , a retransmis à la Terre
« des renseignements scientifiques sur di-
verses expériences sur des fréquences de
20,009 et 19,995 mégacycles entre le 3
et le 15 mars , et poursuit actuellement
le programme d'expériences scientifiques
prévu ».

Le satellite tourne sur une orbite de
226 km de périgée et de 1826 km d' apo-
gée, qui fait un angle de 69,9 degrés
avec l'équateur. Il fait chacune de ses
révolutions en 106 minutes.

« Chine nouvelle » n 'a fourni aucune au-
tre précision sur le satellite , se bornant
à souligner que le comité central du parti
communiste a félicité les reponsables du
programme spatial et les a invités à « de-
meurer modestes et prudents » et à « tra-
vailler en étroite coordination » afin de
poursuivre « le développement de la science
et de la technologie de la Chine ».

Le Pentagone avait annoncé le 3 mars
dernier le lancement d'un second satellite
par la Chine populaire, lancement enfin
confirmé par Radio-Pékin . Le satellite
avait été repéré par un pilote de l' aéro-
navale américaine , en mission dans le Sud-
Est asiatique.

Le rapport Bonjour
et la neutralité suisse
pendant la guerre

LES IDÉES ET LES FAITS

lll
A lire le texte du discours de M.

Pilet-Golaz, reproduit dans le rapport Bon-
jour (1), on n'y décèle aucune trace de
défaitisme. Tout au plus peut-on regretter
avec l'auteur du volume que l'accent n'ait
pas été mis avec plus de forces sur les
notions de l'indépendance et de la neutra-
lité. Mais le chef du département politi-
que avait à l'époque deux soucis majeurs.
II lui fallait liquider les séquelles des
graves incidents aériens qui, peu aupara-
vant, avaient mis aux prises nos avions
avec les appareils allemands, au-dessus mê-
me de notre territoire. U convenait d'au-
tre part — et c'était plus important en-
core — d'assurer notre ravitaillement et
pour cela de conclure uli nouvel accord
commercial avec le Reich, tout en mainte -
nant ouvert , avec l'Italie, le port de Gê-
nes. C'est pourquoi il devait éviter d'at-
taquer l'Axe de plein fouet.

On a fait grief aussi à M. Pilet-Golaz
de nous avoir recommandé de rompre
avec nos habitudes « pépères ». L'expression
n'était sans doute pas très heureuse. Mais
il est difficile d'y voir une invite à une
adaptation à l'ordre nouveau tel que Hitler
entendait l'instaurer. Bien plutôt , il s'agis-
sait dans l'esprit du président de la Con-
fédération , comme il s'en est expliqué plus
tard , de préconiser un retour aux formes
de fédéralisme et de démocratie tradition-
nelles qui avaient façonné la Suisse dans
le passé. Pour faire figure dans l'Europe
provisoirement renouvelée, il nous fallait
montrer notre vrai visage.

Au demeurant , une année plus tard ,
lors de la célébration du 650me anniversaire
de la Confédération , qui fut l'occasion
de beaucoup de fe rveur patriotique, le
collègue de M. Pilct , M. Etter, ce natif
de la Suisse primitive, oublia un livre ,
dont M. Bonjour ne parle pas et qui
montrait ce qu'était la véritable tradition
helvétique en opposition avec la démagogie
parlementaire qui avait conduit la France
au désastre. De même des groupements
de jeunes officiers, la Ligue du Gothard
sur le plan civil , Armée et Foyer sur
le terrain mixte qui, eux sont mentionnés
dans l'ouvrage de M. Bonjour, contribuè-
rent largement, dans le sens où pouvait
s'opérer un renouveau qui fût antitotali-
taire, à rappeler les constantes de l'esprit
suisse.

Mais l'événement catalyseur essentiel fut
le rassemblement du Riïtli. On ne com-
prit d'ailleurs pas aussitôt la pensée du
général. En parlant du Réduit national ,
Guisan n'abandonnait-il pas tonte la popu-
lation du Plateau suisse et du Jura ? Ce
n'est que par la suite que l'on comprit
que la notion de Réduit avait valeur de
symbole, celui de la résistance intégrale
du pays à toute tentative d'agression. Et
plus que de symbole : d'une défense effi-
cace de la nation au cœur même des
Alpes. Là, le Conseil fédéral n 'était pas
en désaccord avec le général, il faut avoir
le courage de le reconnaître.

Diplomatiquement, Guisan savait aussi
bien que les dirigeants civils qu'il fallait
sinon composer, du moins contribuer à
entretenir des relations normales avec les
puissances qui nous entouraient. Cela, le
livre de M. Bonjour a le mérite de nous
le rappeler. N'est-ce pas le commandant
en chef de l'année qui recommanda d'en-
voyer une mission Burckhardt à Berlin,
après que le projet de voyage de M.
Schulthcss eut échoué ? N'est-ce pas la
même haute personnalité qui demandait
à la presse de faire preuve de prudence ?

Seulement, Guisan avait la manière. On
acceptait de lui ce qui paraissait suspect
de la part du département politique. Ses
contacts avec la population et les Etats
cantonaux sont demeurés célèbres. Quand
il jugea bon de faire part au peuple
suisse de ses préoccupations militaires, il
institua sous l'égide du colonel Masson
son corps de reporters de l'armée dont
nous nous honorons d'avoir fait partie.

René BRAICHET
(A suivre.)

(1) Voir nos éditions des 12 et 13 mars
derniers.

TOULOUSE (AP). — Vingt-quatre
heures après le fric-frac commis à la
succursale de la société générale à Tou-
louse, trois hommes impliqués dans cette
attaque mouvementée étaient mardi sous
les verrous, et la police avait d'autre
part récupéré la totalité du butin.

Le premier bandit  avait en réalité été
arrêté ati moment du vol et ce son!
ses aveux qui ont permis à l'enquête
de progresser très rapidement.

U s'agit de Ferdinand Amat , âgé de
32 ans, habitant Saint-Denis (Gard). Il
a été pris, lundi matin, au moment
où il faisait le guet devant la banque,
tandis qu'à l'intérieur, tscs complices se
faisaient remettre le contenu de la cais-
se, puis s'emparaient des otages et parle-
mentaient avec la police.

En quittant Toulouse avec leurs ota-
ges, les fuyards paraissaient ignorer que
Ferdinand Amat était entre les mains
des policiers. Ils pensaient qu 'il avait
réussi à prendre la fuite.

LA FILIÈRE
C'est à Nîmes — non loin du lieu

nù la bande s'est disloquée après avoir
libéré les otages — qu'eut lieu la deuxiè-
me arrestation , tôt dans la matinée de
mardi. Les policiers, avisés par leurs
collègues toulousains, surveillèrent une voi-
ture stationnant à proximité de la gare.
Ils en dégonflèrent les pneus et Inter-

ceptèrent rapidement le propriétaire , Ro-
ger Boissin, 39 ans, originaire de Mar-
seille et demeurant à Saint-Ambroix
(Gard) où il exploite un café.

Quelques heures plus tard , un troisième
homme était interpellé alors qu 'il péné-
trait dans un hôtel de Nîmes. L'individu
a déclaré s'appeler Orthanios, de nationa-
lité égyptienne et demeurant dans la ré-
gion parisienne. Il s'agit en réalité d'un
repris de justice d'origine espagnole, dé-
nommé Garcia. Il a été trouvé porteur
d'une somme de 10,000 fr. f., et environ
320,000 fr. f. — soit la plus grande
partie du butin emporté par les mal-
faiteurs — ont été retrouvés dans sa
voiture.

Transférés à Toulouse, Boissin et Or-
thanios ne tardèrent pas à avouer leur
participation à l'attaque de la banque.

L'identification de l'autre bandit impli -

Pendant les tractations à Toulouse , entre bandits et policiers. Le chef
du maintien de l'ordre demandait alors aux bandits de relâcher les

femmes.
(Téléphoto AP)

que dans cette affaire ne devrait pas
tarder , estimait-on mardi soir à Toulou-
se.

LES OTAGES
Mme Odile Gouzy, employée de la

banque, avait été le premier otage libéré.
Elle avait été trouvée, abandonnée, bou-
levard de Suisse à Toulouse. Dans la
nuit , vers 3 h du matin, M. Borrel ,
le propriétaire de la Mercedes, était ren-
tré chez lui. Les bandits l'avaient aban -
donné près de Gugiuic-sur-Gi iroii.'ie.

Poursuivant leur route à bord de la
voiture, deux des bandits avaient libéré
leur troisième otage, M. Mazères, direc-
teur de la succursale, non loin d'Arles.

Le quatrième otage, Mme Mady Gar-
de, autre employée de la banque avait
été libérée aussitôt après, également aux
environs d'Arles.

Trois des bandits de Toulouse
arrêtés et le butin récupéré

Syndicats italiens et frontaliers
ROME (ANSA). — Les trois plus importantes centrales syndicales

italiennes , la C.G.I.L., la C.I.S.L. et l'U.I.L., se sont adressées conjoin-
tement aux ministères intéressés, afi n d'inviter le gouvernement italien à
s'occuper de la question des travailleurs frontaliers.

Les syndicats soulignent que la politique d'immigration restrictive des
autorités suisses a provoqué une augmentation des travailleurs fronta-
liers , c'est-à-dire de ceux qui traversent journellement la frontière pour
se rendre à leur travail en Suisse. Il n 'existe_ aucun accord entre la
Suisse et l'Italie , concernant ces frontaliers.

Les syndicats proposen t que le gouvernement italien entame des
pourparlers avec la Suisse pour régler ce problème. En particulier , les
syndicats demandent que les impôts qui sont retenus à la source sur
les salaires des frontaliers en Suisse, soient transférés aux communes
italiennes d'où provient le personnel qualifié.

Ils demandent également un règlement pour les secteurs tels que
l'AVS, l'Aï,'la caisse maladie, l'assurance chômage et l'assurance accident.

National : 400 millions pour laide
financière aux pays du tiers monde
VASTE DÉBAT SUR LA QUESTION DU RÉFÉRENDUM

De notre correspondant de Berne
par intérim :

L'entrée en matière sur le projet
de crédit de 400 millions pour l'aide
financière au tiers monde fut acquise
sans difficulté. Le débat se concentra
à nouveau sur la question du réfé -

rendum, possible ou non. Aupara-
vant , M. Brugger avait pris la paro-
le. Il reconnut que l'aide au tiers
monde souffrait de nombreux aléas,
rencontrait des échecs. Cependant ,
il affirma que l'on ne pouvait , pour
autant , esquiver la responsabilité que

nous avons d'aider le tiers monde.
D'ailleurs, il en va de nos intérêts
économiques et politiques.

Economiques parce que nous ex-
portons vers le tiers monde et que
nous exporterons davantage encore.
Politiques puisque la planète est dé-
sormais si petite que. l'avenir du
tiers monde peut conditionner l'ave-
nir commun des hommes : celui de
In Suisse et des Suisses par consé-
quent.

Or, pour cette aide, il faut per-
mettre l'implantation d'infrastructu-
res solides, capables de tirer ensuite
profit des investissements. Cela, c'est
l' aide publique qui peut le faire.
Et l'on ne doit pas sous-estimer
la portée de l'aide financière multi-
latérale , an travers d'organisations
internationales ou régionales qui ont
fait leur preuve.

Cette forme d'aide absorbera , par
conséquent , à peu près la moitié
du crédit, l'autre moitié étant affec-
tée à l'aide financière bilatérale.

Quant à la question constitution-
nelle , M. Brugger la voit comme
suit. Les crédits, en tant que tels,
ne sont pas soumis au référendum
facultatif..Seules les lois et conven-
tions le sont. Le projet de crédit ,
comme tel , découlant d'une com-
pétence normale en matière de poli-
tique étrangère , n'a pas à subir
un référ endum éventuel. C'est con-
forme à la pratique traditionnelle.

J. E.
(Lire la suite en avant-dernière page)

LA FUITE EN AVANT
Faut-il vraiment s'étonner que des syndicats chrétiens en Suisse choisis-

sent maintenant de prendre des positions de pointe et militent, comme dans
les pays voisins, en faveur de la « participation » ? Les diverses Eglises ne
leur ont-elles pas depuis assez longtemps montré le chemin ?

Le chemin d'une navrante indulgence, lorsque, parlant des Etats com-
munistes, elles ne font jamais mention de pays totalitaires, mais « socialistes ».
Ne se rendent-elles ,pas alors — pour le moins dans leurs fractions gauchi-
santes — coupables des régimes qui, sous l'étiquette « sociale », tentent de
masquer leur conduite, la plus inhumaine qu'il soit possible d'imaginer de
nos jours, non seulement à l'égard de leurs citoyens, mais des Eglises en
particulier ?

Mais on n'en est plus, dans la surenchère gauchiste qui règne au sein
des Eglises, à une confusion près. A corps perdu, l'on se jette dans le
maelstrôm « social », en Europe et dans les pays sous - développés.' L'action
fébrile à laquelle on se livre dans ces derniers permet de sauver la face,
de faire oublier le malaise général, à la base duquel se trouve une profonde
crise de la foi chrétienne.

Les signes extérieurs de cette crise sont parfaitement visibles , en Suisse
et ailleurs. Le recrutement des prêtres est partout de plus en plus difficile ;
les temples et les églises se vident. Lorsque, par intermittence, ils se rem-
plissent, c'est pour des manifestations dont le caractère profane se situe sur
la même longueur d'onde que les grands thèmes de la propagande ou de
la psychologie des gauchistes au sens le plus large.

Mais, malgré les efforts et le dévouement sincère, parfois héroïque, de
bon nombre de ministres du culte, le succès reste épisodique, le réconfort
moral momentané. La fuite en avant ne paie pas.

Pourtant, jamais peut-être depuis les grandes Invasions barbares, il y a
plus de mille ans, l'homme et les foules n'ont éprouvé un besoin aussi
intense de sécurité et de sérénité inférieures. Jamais, depuis, ils n'ont tant
aspiré à un réconfort et à une direction sp irituels authentiques. C'est par la
renaissance et la victoire de l'Esprit que les Eglises survivront, et non par
la conquête « sociale ».

R. A.

La grande journée n'a rien donné

De l'envoyé spécial de l'AFP Raymond
Hubert :

La conférence ministérielle entre les Six
(conduits par M. Maurice Schumann) et
la délégation britannique (conduite pai
M. Rippon) a été brève — deux heures
à peine — et n'a abouti à aucun résultai
concret.

La négociation piétine. Le fait nou-
veau enregistré aujourd'hui, c'est que
les négociateurs ont clairement pris
conscience que cette situation ne peut
pas s'éterniser. Aussi ont-ils décidé
— c'est la seule décision qu'ils ont
prise — de prévoir un programme
de travail intensif pour le mois de
mai.

Dans leur, conférence de presse
commune, MM. Schumann et Rippon
ont insisté ensemble sur la volonté
d'aboutir que reflète ce programme
de travail, c Je . ne peux pas imagi-
ner , a dit M. Rippon, que nous
allons passer trois jours à nous re-
garder dans le blanc des yeux. »

A FLEURETS MOUCHETÉS
Pour le reste, la session de mardi

n 'a rien apporté de nouveau. C'est
le petit jeu des esquives qui conti-
nue , chacun attendant que l'autre
abatte son jeu . Et cette tactique s'est
manifestée même au cours de la con-
férence de presse commune. Les deux
chefs de délégation ont toutefois pro-
clamé ensemble avec indignation que
l'accusation portée contre eux de gas-
piller du temps était injuste : nous
avons réalisé depuis le début de la

négociation , ont-ils dit en substance,
des progrès techniques très importants
Nous en sommes maintenant aux dif-
ficultés majeures. Il est naturel que
nous ayons du mal à les résoudre.
Et il ne faut pas subir la pression
trop impérative du temps qui passe
pour y parvenir.

CASSER LES REINS
M. Rippon a, pour sa part , parlé

de « briser l'épine dorsale de la né-
gociation », cet été, et il a proteste
quand un journaliste anglais lui a
fait remarquer qu 'il rentrait à Lon-
dres « les mains vides >. « Cette for-
mule ne veut rien dire , a-t-il répli-
qué. Les Six aussi repartent les mains
vides. C'est ça , une négociation. »

On est parvenu , au cours de la
conférence de presse, à faire dire
à M. Rippon que les Anglais atten-
dent toujours une réponse des Six
à leur offre de 3 % sur la participa-
tion financière britannique pour la
première année de la période de tran-
sition, mais que cette réponse pour-
rait n'être pas forcément une « ré-
ponse chiffrée ».

LONDRES ET LES
SIX TOUJOURS
EN DESACCORD

L'ARSENAL DE BILBAO

Muni t ions , armes , explosifs , telles sont les trouvailles rie
la police espagnole après sa perquisition au siège des

autonomistes basques, à Bilbao.
(Téléphoto AP)
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pages 2, 3, 6, 9, 11 et 13

Les sports : pages 14 et 15

Le carnet du jour , les program-

mes radio - TV : page 27

La revue boursière : page 29

L'actualité nationale : page 31

Le 22 mars 1871 : un terrible accident
ferroviaire se produisait à Colombier,
faisant 22 morts et 72 blessés...
(Pages neuchâteloises)

Participation :
trois grandes organisations syndicales
lanceront une initiative en avril
(Page 31)

Lire en pages sportives

Hockey : récitals soviétique et
américain aux Mélèzes et aux Vernets



Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. 13 mars. Pellaton, Aline,

fille de Jean-Pierre, vendeur à Peseux, et
d'Edith, née Vautravers ; Radier, Isabelle-
Emilie, fille de Richard-Josef , ingénieur à
Boudry, et de Marianne-Olga, née Wiel-
gosch. 14. Degen, Florence-Caroline, fille
de Biaise, physicien à Neuchâtel, et d'Eve-
lyne-Marie-Louisa, née Sandoz; Feliciani,
Sabrina, fille de Vincenzo, ouvrier de chan-
tier à Gais, et de Giovanna-Paola, née Di
Giandomenico; Pantaleone, Tony-Michel,
fils de Lucio, mécanicien à Saint-Aubin, et
d'Elodia-Maria, née Renzetti. 15. Siegentha-
ler, Pascal-Eric, fils d'Eric, fonctionnaire à
Saules, et d'Anne-Marie-Carmen, née Wal-
ther.

PUBLICATION DE MARIAGE. —
15 mars. Wasser, Frédy-André, agriculteur
aux Planchettes, et Zwahlen, Verena, à
Neuchâtel.

DÉCÈS. — 14 mars. Meia, Ernestina ,
née en 1892, ménagère à Neuchâtel, céli-
bataire.

Une solution pédagogique prometteuse
LE CYCLE D'ORIENTATION DE GENÈVE

De gauche à droite : MM. Gilbert Delacrétaz et Raymond Les conférenciers genevois d'hier au collège du Mail
Jourdan, respectivement directeurs des collèges de Cayla et de Pinchat.

(Avipress - J.-P. Baillod)
Dans le cadre du deuxième cycle de

conférences organisé par l'école secondaire
de Neuchâtel , c'était hier le tour des
directeurs des collèges genevois de Cayla
et de Pinchat d'apporter leur témoigna-
ge sur le cycle d'orientation et les expé-
riences faites depuis son introduction en
1962 pour les 7me, 8me et 9me années
de scolarité. Au terme d'un débat de deux
heures, M. André Mayor, directeur de
l'Ecole secondaire régionale de Neuchâtel ,
pouvait remarquer que le système genevois
est assez proche du nôtre puisqu'il en dif-
fère davantage sur les détails que, dans
les principes, chacun possède en effet deux
écoles globales additives de structures ana-
logues. De la description des différents
niveaux et options appliqués aux trois an-
nées du cycle, il apparaît que l'idée direc-
trice du système genevois du cycle d'orienta-
tion est le principe de la promotion con-
tinue.

Les conférenciers ont montré selon quel-
les modalités cet objectif était atteint. Re-
levons en particulier que de nombreux
cours à option facilitent dans un grand
nombre de cas l'adaptation d'élèves à l'une
des sections autre que celle qu'il a suivie
auparavant. Des cours de rattrapage sont
accordés de plus aux élèves ayant des dif-
ficultés dans l'une ou l'autre des branches
de sa section.

La souplesse acquise par le système per-
met de sauvegarder dans une large mesure
les chances d'un « décrochage » positif dans
le comportement scolaire de l'élève et de

lui donner ses chances dans une autre sec-
tion lui ouvrant de plus nombreux débou-
chés.

Le problème de l'encadrement psycholo-
gique et social fait également l'objet d'étu-
des et d'expériences mais il faut souligner
que le rôle du maître de classe demeure
essentiel. Les tests psychotechniques pra-

tiqués n'interviennent que dans le cas
où ils peuvent aider à un repêchage de
candidat en mauvaise posture.

C'est avec beaucoup d'intérêt que les
enseignants neuchâtelois présents suivirent
ainsi le compte rendu des encourageantes
expériences genevoises.

J.-P. G.

TOUR
DE

VILLE

Cambriolage
du « Richelieu »

Plusieurs milliers
de francs auraient

été subtilisés
Ainsi que nous l'avons signalé

dans notre édition d'hier, le
« Richelieu » a été mis à sac par
des individus qui se sont intro-
duits par effraction dans l'éta-
blissement après avoir fracturé
trois portes.

Hier toute la journée, la police
a procédé à l'inventaire de la
marchandise pour tenter de dé-
terminer l'étendue exacte des dé-
gâts. II semble que le montant
du vol atteigne plusieurs milliers
de francs. En même temps qu 'ils
vérifiaient le matériel, les poli-
ciers ont recueilli divers indices
qui permettront peut-être d'arrê-
ter les malfaiteurs.

Hier, le « Richelieu » a été
rouvert après qu 'on eut procédé
aux rangements qui s'imposaient.

Un des appareils à sous
fracturé.

(Avipress - Baillod)

Le Centre des animateurs parisiens
joue Joe Egg de Peter Nichols

AU THÉÂTRE

C'est l'histoire d'un drame poignant dont
les gens heureux ne mesurent pas aisé-
ment la dimension et le dilemme.

Mais tout le premier acte retentit de la
comédie que les parents se font à eux-
mêmes, pour se donner du courage. La vie
humaine, par nature précaire et miséra-
ble , prend un relief pathétique, à condition
toutefois d'ôter les traits d'esprit sur toutes
sortes de choses, les railleries sur Dieu et
la médecine ou les grivoiseries erotiques,
ficelles un peu grossières pour faire rire
à coup sûr.

Le deuxième acte précise sans équivoque
la situation. L'apparition d'un couple
d'amis « heureux » provoque cet affronte-
ment souhaité entre la vie d'une famille
normale et celle qui se trouve enfermée
dans son drame, une enfan t paraplégique
qui , depuis dix ans, est à la fois la lu-
mière et l'ombre de ce foyer.
. Le conflit psychologique de la mère s'af-
fronte à celui du père. Quand survient la
belle-mère, il prend la mesure de la fai-
blesse humaine qui accuse autrui pour se
donner bonne conscience. C'est dans le
malheur que se révèle les grandes âmes.
A sa manière, en racontant sans grandeur
un drame de famille, la pièce nous montre
en fin de compte une mère qui reste seule
au foyer déserté par le père et qui porte
en elle, intacte, la foi dans le bonheur
de son enfant.

Ainsi , « Un jour dans la mort de Joe
Egg » de Peter Nichols, adaptation de
Claude Roy, réussit , à force de faire rire,
à émouvoir et oppresser par son véritable
enjeu.

Jean Rochefort mania un rôle écrasant
par des dons particulier s de mime. Marthe
Keller (Sheila) fut une mère bouleversante
de vérité, mais à vrai dire davantage par
son attitude scénique que par sa diction ,
enrouée ce jour-là !

Michèle Beaune (Freddie) et Annie Ber-
tin (Pamela) représentaient le couple

} '. -.t d'amis attentionnés, mais ne faisant que
/• passer dansXune maison malheureuse pour
-' aller retrouver bien vite leur foyer comblé

d'enfants beaux, à regarder !
J.-P. G.

\

Conférence de M. Alfred Bogli à la Société
neuchâteloise des sciences naturelles

Dans la séance du 19 février 1971, la
Société neuchâteloise des sciences naturel-
les, présidée par M. Jean-Louis Richard ,
vice-président, a entendu une conférence
de M. Alfred Bôgli, de Hitzkirch (Lu-
cerne) , intitulée : « Vingt ans de recherches
dans le Karst ».

Au centre de la Suisse, au Muotathal ,
s'étend sous le plateau calcaire de la
Silbern , un réseau souterrain unique, la
grotte du Hôlloch. Elle est loin d'être
une grotte habituelle : elle atteint une lon-
gueur exceptionnelle de 111 km de gale-
ries topographiques. Il n'y a que la Flint
Ridge Cave, au Kentucky (Etats-Unis), qui
la dépasse avec ses 120 km. La dénivella-
tion de 740 m range le Hôlloch parmi
les plus profondes cavernes du monde.
Les galeries se trouvent . entre 300 et 900
mètres au-dessous de la surface. Les formes
sont en grande partie dans un état plus
ou moins juvénile, comme le . prouvent
les coupes transversales elliptiques ou lenti-
culaires. Les décollements sont rares, et
les formes primaires ne sont détruites que
çà et là, ce qui est unique pour un si
grand réseau. Les différents niveaux ne
sont pas superposés, mais reliés par des

puits, comme c'est le cas dans les autres
grandes cavernes, et déplacés latéralement ,
excepté le système supérieur. Les galeries

ne suivent que rarement les joints et failles ,
mais se trouvent normalement sur les plans
de stratification. Exceptionnelles sont aussi

les dimensions de crue, qui montent dans
la partie antérieure jusqu'à 100 m^, au-
dessus des basses eaux, . dans les parties
les plus reculées, jusqu'à 180 m. De gran-

des failles croisent le réseau sans toucher
la direction des galeries. Les rejets , en
revanche, hauts de 5 à 80 m, provoquent

des ressauts plus ou moins verticaux aux
voies souterraines. Notons de plus que
les concrétions sont rares mais très belles,
presque toujours translucides et d'un blanc
neige, d'un rouge feu ou d'un brun mar-
ron.

Tout cela a fait de cet immense réseau
un centre d'exploration morphologique et
hydrographique, avec des résultats remar-
quables. Notons d'abord la découverte de
la corrosion par mélange des eaux, qui,
seule, explique la dissolution du calcaire
sous dés conditions phréatiques, c'est-à
dire malgré l'absence absolue de,/ l'air. En

^
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Outre, le Hôlloch prouve la grande impor-
tance des plans de stratification pour la
spéléogenèse et le développement du réseau
souterrain ; ceux d'entre eux qui sont si-
multanément des plans de mouvements sont
favorisés. De plus, certains bancs du cal-
caire urg'onien (Schrattenkalk) portent à
leur surface des cristaux de gypse dus
à l'oxydation de lae pyrite (FeS2) finemen t
disséminée dans la roche.

Mais il y a encore d'innombrables pro-
blèmes locaux, par exemple l'étude de
l'hydrographie karstique de la région, des
sédiments élastiques, de l'âge des concré-
tions à l'aide du C14, de la teneur des
eaux en C03 CA ou de la concentration
du C02 dans l'air, et de la spéléologenèse,
Toutes ces recherches ont été poussées
assez loin ou sont presque achevées. En
revanche, la météorologie souterraine et la
biospéléologie n'ont été étudiées qu'occasion-
lement.

La plupart du temps a été consacré à la
topographie et à la morphologie du ré-
seau. La « Arbeitsgemeinschaft Hôlloch-
forschung » (AGH), sous la direction du
Dr Alfred Bôgli , s'occupe du Hôlloch
depuis 22 ans, mais c'est un groupe de
spéléologues romands de la SSS, qui, le
premier , a touché le terrain vierge en
1949.

Notons pour finir que toute recherche
scientifique en spéléologie dépend de l'aide
d'innombrables acolytes, liés par leur goût
commun pour le monde souterrain et par
l'amitié. Et ne l'oublions pas : le Hôlloch
est sous la protection de la nature, il en
est digne ! G. D.

LA COUDRE MONRUZ : LA SOCIÉTÉ
DES MÈRES SE PORTE TRÈS BIEN

De notre correspondant :
Au début de février dernier , pour la

25me année consécutive, la Société des
mères de la Coudre-Monruz donnait ses
traditionnelles soirées. Pour célébrer l'évé-
nement , les mères se sont retrouvées der-
nièrement, dans les salles de paroisse, au-
tour d'une table bien garnie. Au cours
de cette rencontre, de nombreux souvenirs
furent évoqués, souvenirs marquant les évé-
nements heureux qui ont jalonné la vie
de la société.

Mais il est à relevçr que les débuts
de ce groupement remontent- aux années
1928-1930 (la date n'est pas connue avec
précision). C'est à la suite de causeries
données par le mouvement « Joséphine
Buttler » que deux personnes du quartier ,
Mme W. Perrenoud et Mlle L. Rivier ,
organisèrent des réunions mensuelles. Ces
séances se tenaient au collège. A cette
époque, les distractions étant très rares,
de nombreuses femmes prenaient part à
ces assemblées. On dénombra une cen-
taine de personnes à certaine fête de
Noël.

Lors de ces séances mensuelles, on trai-
tait de thèmes très divers , n'hésitant pas
à faire venir des conférencières de l'exté-
rieur. Au moment de la guerre, en 1939,
il fallut quitter le collège, l'armée ayant
pris possession des locaux. Après avoir

siégé en divers endroits , ces personnes
trouvèrent un local fixe , dès 1946, dans
la chapelle en bois, construite pour la
paroisse qui venait d'être créée.

C'est à partir de ce moment que les
« mères », sous la direction de Mme Ter-
risse, se décidèrent à organiser des soirées
musicales et théâtrales. Dès le début, ces
soirées connurent un éclatant succès. Ayant
toujours lieu les premiers samedi et di-
manche de février, un très nombreux pu-
blic répondit constamment à l'appel des
organisatrices . Ces soirées ont chaque fois
laissé de coquets bénéfices qui servent
actuellement à éteindre la dette contractée
lors de la construction du temple.

L'activité de la Société des mères se
poursuit inlassablement. Certaines de ces
femmes à la brèche depuis plus de 25
ans, sentent les atteintes de l'âge, mais
d'autres , plus jeunes, reprennent le flam-
beau. Ainsi, après plus de quarante ans
d'existence, la relève et assurée. La société
n'est pas près d'être dissoute. Avec des
forces jeunes, encouragées par les ancien-
nes, le groupe des mères de la Coudre

poursuivra longtemps encore sa bienfaisante
et utile activité.

Décisions
du Conseil d'Etat

La chancellerie d'Etat nous communique:
Dans sa séance du 9 mars, le Conseil

d'Etat a nommé :
M. François Sandoz, directeur de la Fa-

brique d'Ebauches, à Fleurier, en qualité
de membre du conseil d'administration de
l'hôpital psychiatrique cantonal de Fer-
reux ;

Mme Odette Ramuz, de Saint-Aubin
(Fribourg) ,aux fonctions de commis au
Service cantonal de l'assurance maladie ;

M. Claude Perrenoud , de la Sagne, ac-
tuellement commis au bureau de recettes
de l'Etat , aux fonctions de commis à
l'Office des poursuites et des faillites de
Boudry.

Il a autorisé , à titre exceptionnel, M.
André Cozzani, domicilié à la Sagne, à
pratiquer en qualité de médecin.

Nominations
à l'Université

Dans sa séance du 9 mars , le Conseil
d'Etat a nommé chargés de cours à l 'Uni-
versité de Neuchâtel :

M. Gérald Schaeffer , docteur es lettres ,
domicilié à Neuchâtel ; M. Roland Wen-
ger, ingénieur-chimiste et docteur es scien-
ces, domicilié à Neuchâtel ; M. André
Bandelier , licencié es lettres, domicilié à
Neuchâtel ; M. Frédéric Eigeldinger , licen-
cié es lettres , domicilié à Saint-Biaise.

Monsieur et Madame
Roger PERRENOUD - PAGE ont la
grande joie d'annoncer la naissance de
leur fils

Doël
16 mars 1971

Maternité Evole 60
Pourtalès Neuchâtel

Observatoire de Neuchâtel 16 mars. —
Température : moyenne : 3,9 ; min. : 1,8 ;
max. : 9,6. Baromètre : moyenne : 712,3 ;
eau tombée : 1,2 mm. Vent dominant : di-
rection : sud, sud-ouest ; force : faible. Etat
du ciel : couvert. Dès U h, clair à lé-
gèrement nuageux. Pluie jusqu 'à 5 heures.

1
Niveau du lac 16 mars à 6 h 30 : 428,65

Prévisions dn temps. — Nord des Alpes,
Valais, nord et centre des Grisons : le temps
slra en partie ensoleillé avec une nébulo-
sité changeante, temporairement abondante
dans l'ouest, où quelques précipitations pour-
ront se produire. La température en plaine
de — 3 et 2 degrés la nuit sera comprise
entre 7 et 12 degrés l'après-midi. En mon-
tagne le vent sera modéré du secteur ouest
et la limite du zéro degré s'élèvera vers
1500 mètres.

Temps probable pour jeudi et vendredi. —
Nord : temps ensoleillé jeudi , augmentation
de la nébulosité dans l'ouest vendredi avec
faibles précipitations possibles le soir. Tem-
pérature en hausse.

Observations météorologiques

Fr. 2.20 par millimètre de hauteur
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Café 
BEL-AIR

, ' . j î L (Cassarde)

S ̂ ^^TH^  ̂ * Questionnez ,
'̂^W on 

vous 
répon-

I ^^ dra » sur les af- ¦ ¦¦
faires commu-

nales, avec' MM. P. - Meylan et J:-C1.
Duvanel , conseillers communaux, et
quelques conseillers généraux. Invitation
à tous. Parti radical.

Maculature |||
I

soignée au bureau du journal,
I qui la vend au meilleur prix.

Orchestre I Romantici I
En attraction :
Gisèle et Jack DERLYS I i
l'extraordinare duo comique

S T R I P ¦ T E A S E  H

Les nouveautés
du printemps
chantent à la Boutique

Saint-Maurice 1

tÇïfr UNIVERSITÉ
Cil) DE NEUCHATEL

*'*« n»*̂  Faculté des sciences

SOUTENANCE DE THÈSE
DE DOCTORAT

Mercredi 17 mars 1971 , à 15 heures
au grand auditoire de l'Institut de chimie

« Thermodynamique
des mélanges binaires

des cycloparaffines C¦ à C , »
Candidat : M. Miguel Dias d'Almeida

Salle des conférences

Ce soir, à 20 h 15

Jacques PICCARD
océanographe et savant suisse

Organisation : CEO - COOP

SCHNEETTEB
droguerie , rue de l'Hôpital 19, tél . 25 24 52

Aujourd'hui, points

S IL VA
en supplément

sur tous les nroduits STF.IrVFF.T.S

FAN — EXPRESS

Société cynoiogique
de Neuchâtel

La société cynoiogique de Neuchâtel a
tenu son assemblée générale le 12 mars.
Dans son rapport présidentiel , M. Claude
Zangger a comparé la société à un bateau
qu'il s'agit de ramener chaque année à bon
port. Soulignant que pour lui la tâche est
facile grâce à la coopération de son comi-
té, qui s'est dévoué sans répit , il a donné
un aperçu des activités qui ont marqué
l'année 1970.

L'extension du Club-house a été réalisée
grâce au dévouement et au travail des mem-
bres et permettra de faire face,, pour
quelques années, à l'augmentation cons-
tante des effectifs. Il y a eu, en 1970, un
total de 652 présences aux 48 séances
d'entraînement. Le président remercie le
chef-moniteur, M. Aeby et ses collègues
pour leurs efforts inlassables, efforts récom-
pensés par les résultats positifs obtenus par
des membres lors des concours. Des chal-
lenges ont été remis aux différents gagants
de la société. M. Gaston Gehrig, président
d'honneur, a reçu l'insigne de vétéran de
la société sous les applaudissements de
l'assemblée. Les comptes et la gestion du
comité ont été approuvés. Le comité a
d'ailleurs été réélu à l'unanimité.

^̂Â/aMC\Mjçe4 Tricia Nixon
se mariera le 5 juin
Tricia , la fille aînée du président et

de Mme Richard Nixon, et M. Edward
Finch Cox, un jeune homme de bonne
famille new-yorkaise, actuellement étudiant
en droit, se marieront le 5 juin .

Le mariage sera célébré à la Maison-
Blanche, comme cela avait été le cas
de Linda Bird Johnson. L'annonce de la
date du mariage de Tricia, de même que
l'annonce officielle de ses fiançailles, de-
vaient être faites hier soir à l'issue d'un
dîner de plusieurs . centaines de couverts
en l'honneur du premier ministre d'Irlan -
de.

Initialement , il était prévu que Tricia
et Edward Cox se marieraient le 12 juin.
Leurs fiançailles n'étaient un secret pour
personne depuis pluieurs mois. Tricia , qui
est âgée de 25 ans, et Edward, 24
ans, se connaissent depuis 1964, époque
à laquelle les Nixon habitaient New-York.
Les Cox sont l'une des familles patricien-
nes de cette ville.

Monsieur et Madame Eric Streit-
Chautems, à Colombier ;

Monsieur et Madame Albert Streit-
Devaud , à Serrières , et leurs enfants :

Monsieur Gilbert Streit et sa fille
Christiane, à la Chaux-de-Fonds ;

Monsieur et Madame Michel Streit ,
à Lausanne ;

Monsieur Daniel Streit, à Lausanne ;
Monsieur et Madame Gilbert Nicole-

Streit , à Neuchâtel ;
Bernard Streit, à Serrières ;

Monsieur et Madame Henri Chautems-
Fux, à Colombier, et leurs enfants :

Monsieur et Madame Hubert Stein-
mann - Chautems, à Colombier ;

Monsieur et Madame Claude Dessi-
bourg - Chautems et leur fille Nathalie ,
à Colombier,
ainsi que les familles parentes ,
ont la grande douleur de faire part du

décès de leur cher petit

Olivier - Pascal
que Dieu a rappelé à Lui, à l'âge de
trois mois.

2013 Colombier, le 16 mars 1971.
(Sentier 17 a)

Comme un berger. Il paîtra son
troupeau , Il prendra les agneaux
dans ses bras. Esaïe 40 : 11.

L'enterrement aura lieu au cimetière de
Colombier , jeudi 18 mars , à 15 heures.

Culte au temple de Serrières , à 14 heu-
res.

Domicile mortuair e : hôpital Pourtalès.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Que ton repos soit doux comme
ton cœur fut bon.

Madame Germaine Meyer- Fornachon, à
Boudry ;

Monsieur et Madame Willy Meyer-
Reuge et leurs enfants , à Areuse ;

Monsieur et Madame Jean Meyer-Simon
et leurs enfants , à Bienne :

Madame Eliane Meyer-Fascio et ses
enfants , à Cortaillod ,

ainsi que les familles parentes , alliées
et amies ,

ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur Willy MEYER
leur très cher époux, père , beau-père ,
grand-père , frère , beau-frère , oncle, pa-
rent et ami , survenu dans sa 57me année ,
après une maladie supportée avec courage
et dignité.

Boudry, le 16 mars 1971.
(av. du Collège 49)

Veillez et priez , puisque vous ne
savez ni le jour ni l'heure.

Mat. 25 : 13.
Culte au temple de Boudry, jeudi

18 mars , à 14 heures , suivi de l' enseve-
lissement.

Domicile mortuaire : hôpital de la Pro-
vidence.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part
et, selon le désir du défunt, la famille

ne portera pas le deuil

La direction et le personnel de la
Société d'exploitation des câbles électri-
ques de Cortaillod ont le pénible devoir
de faire part du décès de

Monsieur Willy MEYER
leur regretté collaborateur et collègue.

L'Amicale des Juniors, Boudry. a le
pénible devoir d'informer ses membres
du décès de

Monsieur Willy MEYER
père de leur camarade Willy.

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

Le comité du F.-C. Boudry a le pénible
devoir de faire part à ses membres du
décès de

Monsieur Willy MEYER
père de Monsieur Willy Meyer , membre
et ancien secrétaire du club.

Pour les obsèques , prière de se référer
à l'avis de la famille.

Psaume 23.
Madame Henri Martin-Rapp, à Neuchâ-

tel ;
Monsieur et Madame Henri Martin-

Kupper , à Montréal ;
Monsieur et Madame Claude Martin-

Boule et leurs enfants, à Colombier ;
Monsieur et Madame Vico Giovannini-

Martin et leur fille, à la Chaux-de-Fonds ;
Monsieur Yves Martin, à Neuchâtel ;
Madame Gérald Martin , à Neuchâtel, et

ses enfants ;
Monsieur et Madame Charles Oddo-Mai-

tin, en Californie. ;
Madame Daniel Martin , à Neuchâtel , et

ses enfants ;
Madame Willy Rapp et famille , à Ge-

nève ; ;''
Madame Ernest Althaus-Rapp, à Neu-

châtel ;
Monsieur et Madame Daniel Rapp, à

Genève ;
Mademoiselle Georgette Rapp, à Neu-

châtel,
ainsi que les familles parentes et alliées ,
ont le chagrin de faire part du décès de

Monsieur Henri MARTIN
leur cher époux, papa , grand-papa , frère ,
beau-frère, oncle, cousin , parent et ami ,
que Dieu a repris à Lui , à l'âge de 62
ans, après une - longue et pénible maladie
supportée avec courage.

2000 Neuchâtel , le 15 mars 1971.
(Gratte-Semelle 18)

Jésus lui dit : Je suis le chemin ,
la Vérité et la Vie ; nul ne vient au
Père que par Moi.

Jean 14 : 6.
L'incinération aura lieu jeudi 18 mars.
Culte à la chapelle du crématoire , à

14 heures .
Domicile mortuaire : pavillon du cimetiè-e

de Beauregard.
Prière de ne pas faire de visites

Prière de penser au Fonds d'édition 'des
Saintes Ecritures, la maison de la Bible ,

cep. 12 - 3669
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le comité et les membres de l'Union
PTT, section Neuchâtel - Téléphone, ont
le chagrin de faire part du décès de leur
cher et estimé collègue,

Monsieur Henri MARTIN
chef monteur TT

ancien président de section et ancien
membre du comité central.

Ils garderont de cet homme dynamique
et généreux un souvenir inoubliable et
reconnaissant.

L'incinération aura lieu jeudi 18 mars.
Culte à la chapelle du crématoire , à

14 heures.

Les membres et amis de l'Action Bi-
blique ont le regret de faire part du
décès de

Monsieur Henri MARTIN
leur cher frère en Christ.

Culte à la chapelle du crématoire , jeudi
18 mars, à 14 heures.

Le comité et les membres de la Société
neuchâteloise des pêcheurs à la traîne
ont le pénible devoir d' annoncer le décès
de

Monsieur Henri MARTIN
membre actif.

Pour les obsèques , se référer à l' avis de
la famille.

E!CTMH5JBTH1

(c) Plus de 120 écoliers du Landeron ont
pris part au deuxième camp de ski orga-
nisé par la commission scolaire et dirigé
par M. André Abplanalp. La station vau-
doises de Bretayes et des locaux appropriés
avaient été choisis' pour cette huitaine hi-
vernale qui a connu un vif succès. Quatre
instructeurs ont prêté leur concours aux
représentants de la commission scolaire et
aux membres du corps enseignant qui as-
sumaient les diverses responsablités. A
l'exception de trois malchanceux qui se
sont cassé la jambe, la cohorte est rentrée
en pleine forme pour les examens annuels.
En fin de séjour, M. Emile Grau , pré-
sident du Conseil communal, a visité le
camp et fut heureux d'y trouver une am-
biance du tonnerre.

LE LANDERON
Camp de ski des écoles
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L'annonce
reflet vivant du marché
— - — — — —

Monsieur et Madame
Henri-Louis RICHARD-BERNASCONI
ont la grande joie d'annoncer la nais-
sance de leur fille

Carole
16 mars 1971

Maternité Dîme 89
Pourtalès Neuchâtel



L'avorteuse parie: onze personnes
se retrouvent au banc d'infamie !

Au tribunal de police de Neuchâtel

Le tribunal de police de Neuchâtel a
siégé hier sous la présidence de M. A.
Bauer. Mme Quinch e assumait les fonc-
tions de greffier.

La journée a presque exclusivement été
consacrée aux clientes de l'avorteuse con-
damnée par la Cour d'assises à trois ans
de réclusion le 23 février dernier. Tou-
tes ces affaires que la cour a eu à ju-
ger se ressemblent beaucoup : il s'agit , la
plupart du temps, de jeunes femmes —
certaines même très jeunes ! — qui se
voyant ou se croyant enceintes se trou-
vent en face d'hommes qui refusent d'as-
sumer leurs responsabilités et les envoient
soit au diable , soit chez... l'avorteuse !
Mais il arrive que l'avorteuse soit arrê-
tée et qu 'elle dénonce ses clientes. Ce
sont donc sept femmes coupables d' avor-
tement qui ont été condamnées à des pei-
nes allant de quinze jours à deux mois
d' emprisonnement. Tous les prévenus et
prévenues ont bénéficié du sursis pour une
durée de deux ans. Voici, dans le détail ,
quelles ont été les peines infligées : B.Z.,
deux mois d'emprisonnement et 50 fr.
de frais ; R.B., deux mois d'emprisonne-
ment et 40 fr. de frais ; J.B ., un mois
d' emprisonnement et 40 fr. de frais ; B.H.,
45 jours d'emprisonnement et 60 fr. de
frais ; U.H., 45 jours d'emprisonnement et
50 fr. de frais ; I.W., un mois d'emprison-
nement et 50 fr. de frais ; CD., 15 jours
d'emprisonnement et 50 fr. de frais ; T.K.,
1 mois d'emprisonnement et 50 fr. de
frais ; R.-S. S., 45 jours d'emprisonnement
et 50 fr. de frais et J.R., un mois d' em-
prisonnement et 50 fr. de frais.

LE CADEAU DE NOËL
•A 'la tète d'une maison de vente par

correspondance , R.K. inonda la Suisse, au
mois de décembre 1970, de 350,000 pros-
pectus et cartes de commande qui pro-
mettaient un cadeau de Noël de 5 fr.
par achat et , en plus , un stylo pour les
achats dépassant 100 francs. Ce faisant ,
R.K. contrevenait à l'ordonnance du Con-
seil fédéral sur les liquidations qui enjoint
de demander l' autorisation préalable des
cantons avant de se livrer à une telle opé-
ration qui consiste, en fait, à offrir à la
clientèle un avantage momentané. Si R.K.
convient que ' les conditions de l'infraction

sont en l' espèce objectivement réalisées , il
nie avoir jamais eu le sentiment de con-
trevenir à la loi. Le fait d'offrir un « ca-
deau de Noël » est un usage très courant
dans le commerce. De plus , le département
de l'industrie du canton de Genève don t
il avait sollicité un préavis s'était montré
favorable à une telle campagne. Des 25
cantons , seul Neuchâtel s'est montré ex-
trêmement pointilleux et lui cause aujour-
d 'hui des ennuis...

Le tribunal se montre convaincu par
cette argumentation et, mettant le préve-
nu au bénéfice de l' erreur de droit , libère
ce derncr et lasse les fras à la charge
de l'Etat.

Prévenu de détournement d' objets mis
sous main de justice , M.J. est condamné
à 20 jours d' emprisonnement sans sursis
et à 80 fr. de frais. Pour distraction de
biens saisis par l'office des poursuites, A.S.
est condamné à 15 jours d'emprisonnement

avec sursis pendant 3 ans et a 450 fr.
de frais.

VOLS, TENTATIVES DE VOL, ETC..
Mercredi 21 avril , comparaîtront devant

le tribunal correctionnel de Neuchâtel qua-
tre personnages prévenus de nombreux dé-
lits : J.C, D.C., E.D. et A.P. sont accu-
sés de nombreux vols dont l' un ,  perpé-
tré dans une fabrique de tricots , se mon-
te à quelque 18,000 francs ; on leur re-
proche également des tentatives de vols ,
des dommages à la propriété , des vols
d'usage. Ils sont en outre prévenus d' avoir
escroqué une agence de location de voi-
tures en fa ls i f iant  le compteur kilométri-
que d' une voiture louée par eux. Les pré-
venus contestant beaucoup de ce dont ils
sont accusés , le t r ibunal  aura prochaine-
ment le rude travail  .de faire toute la
lumière possible sur cette af fa i re .  J. -M. R

Quand l'Eglise rajeunit
Bon nombre de paroissiens ont eu

la joie de célébrer le culte du di-
manche 14 mars au temple des Va-
langines.

Depuis quelque temps , les catéchu-
mènes de cette paroisse , assistés de
leur pasteur , M.  J . -P. Ducommun
préparaient ce « culte des familles »
où personne ne devait être oublié.

Après la chanson «Oh Happy  Day» ,
qui donna dès les premiers instants
une ambiance et une tournure très
jeunes à ce culte, le pasteur f i t  une
brève introduction , après quoi l'o f f i -
ce f u t  conduit par les catéchumènes
exclusivement : après une prière et
« La Vérité » de Guy Béart , les fu-
turs paroissiens se sont exprimés en
dévoilant leurs problèmes , soin eut
mal connus de leurs parents el aî-
nés. « A saucerful oj secrets » de
Pink Floyd permit à l'assemblée de
méditer les réflexions généralement
intéressantes des catéchumènes.

Que de papier !
O LES manipulations de papier sont

part iculièrement nombreuses à la poli-
ce des habiants  puisqu 'un cours de
l' année dernière , il a élé délivré 3448
permis de domicile (539 à des Neuchâ-
telois , 2628 à des Suisses d' autres can-
tons et 281 à des étrangers), 2385
cartes d'identité , 1729 cartes civiques,
841 déclarations d'origine pour obten-
tion de passeport et plus de 32,001)
adresses demandées aux guichets.

Ce service a en outre enregistré 7003
arrivées el 7006 départs ; 3613 étran-
gers ont été mis au bénéfice d' auto-
risations de séjour et 5796 décomptes
ont été transmis par l' autori té cantonale
pour l'encaissement des taxes d' autorisa-
tion ou de prolongation de séjour..

26,841 fiches ,de mutation ont été
acheminées au centre électronique de
gestion.

La police des habitants s'est préoc-
cupée de l'organisation et du contrôle
des votations. Elle a vérifié six initiati-
ves fédérales et une pétition communale
nécessitant le pointage de 5520 signa-
tures.

Enfin , ce service a procédé pour
la ville au recensement fédéral de la
population en divisant la circonscrip-
tion communale en 207 secteurs néces-
sitant un nombre égal d'agents recen-
seurs. Les résultats définitifs de ce
recensement sont les suivants :

Bordereaux de maisons: 3217; ména-
ges privés : 14,075 ; ménages collectifs:
85 ; bulletins individuels : 39,307.

Ce dernier nombre comprend toutes
les personnes ayant passé la nuit du
1er décembre à Neuchâtel , soit les
habitants régulièrement domiciliés , les
visiteurs et les hôtes.

Nouvelles rues
• LE Conseil communal a pris lt

nomination de nouvelles artères , à sa-
voir :

— chemin du Bois-du-Foux, pour
la chaussée reliant le chemin de Chan-
tcmcrle à la rue Emile-Argand ;

— chemin de Bellcroche, pour la
chemin privé prenant naissance au nord
de l'intersection des rues du Crêt-Ta-
connet et de Gibraltar pour se diriger
à l' est , puis à l'ouest et déboucher
finalement à proximité de l'intersec-
tion de la rue de Gibraltar et du
chemin de Bel-Air.

(Red. — A propos de ce chemin
du Bois-du-Foux ,' quand donc la si-
tnalisation « Cédez le passage » sera-
t-elle installée ?)

Corporation des tireurs :
le programme des tirs

1971
9 LE programme des tirs pour 1971,

ceux qui, du moins, concernent les
sociétés de la ville groupées au sein
de la Corporation , est le suivant : 300
mètres, championnat de groupe Ire éli-
minatoire 8-9 mai ; 2me éliminatoire
et concours individuels 22-23 mai ; fi-
nale championnat de groupes , à la
Chaux-de-Fonds , 13 juin. 50 mètres :
championnat de groupes Ire éliminatoi-
re, 17-18 avril , 2me él. 1er et 2 mai ,
finale à Neuchâtel 16 mai ; tir en
campagne 5-6 juin , matches interdistricts

11-12  septembre à Peseux.

Le contrôleur des
denrées alimentaires

ne chôme pas
9 EN 1970, le contrôleur local des

denrées alimentaires — en collaboration
avec la police — a procédé à 357
prélèvements d'échantillons de lait , dont
10 ont été contestés par le laboratoire
cantonal pour les motifs suivants : im-
pureté : 2 ; mouillage : 3 ; temps
d'épreuve à la réductase trop court :
4 : divers : 1.

Le contrôleur local a, en outre , fait
727 nspections de magasins et 94 du
marché , ce qui lui a permis de faire
256 prélèvements de marchandises , dont
48 se sont révélés impropres à la vente.
De plus , il a prélevé 20 objets usuels ,
dont un a été contesté, et 44 échan-
til lons de moûts.

fcn ce qui concerne la vente de
champignons au marché, 44 permis ont
été délivrés pour un total de 886 kg
900. 15 kilos de cryptogames ont été
séquestrés parce que vénéneux ou ava-
riés.

s WK

Le 22 mars 1871: un terrible accident
ferroviaire se produisait à Colombier

La « Bourbonnais » qui s'est jetée contre les vagons de houille en gare de Colombier.
prises à l'exposition du < 3 Février »

Le monument érigé au cimetière
de Colombier en souvenir des
soldats français victimes de la

catastrop he.
(Avipress - R. Lanzoni)

• 22 morts et 72 blessés • Les victimes : des Bourbakis qui regagnaient la France
Le 28 janvier 1871, le gouvernement de la France signe l'armistice.

C'est la fin de « l'année terrible ». L'espoir renaît. Les soldats de
l'armée de Bourbaki, après avoir séjourné pendant quelque sept
semaines dans plusieurs localités de la Suisse, vont être rapatriés,

Les trains cheminent de préférence la nuit par Berne, Fribourg,
Genève, par Neuchâtel, les Verrières et par Neuchâtel, Genève. Un
convoi chargé de soldats contents d'avoir échappé à la guerre, heu-
reux de revoir bientôt leur pays, de retrouver leur femme , leurs
enfants, connaîtra une destinée tragique. C'était à Colombier, au soir
du 22 mars 1871...

Le rapatriement des 80,000 soldats
de l'armée de l'Est internés en Suis-
se ne fut pas une question simple
pour les chemins de fer encore bien
jeunes. La ligne Yverdon - Vaumar-
cus - Neuchâtel - le Landeron avait
été inaugurée le 7 novembre 1859.
En mars 1871, les voies ferrées Vau-
marcus - le Landeron et Neuchâtel -
Pontarlier appartiennent à la compa-
gnie Franco-Suisse qui les a construi-
tes. A cette époque, le « Franco-
Suisse » était déjà en voie de disso-
lution. En effet, dès le 1er janvier
1872, il n'existe plus. Il a fusionné
avec les compagnies de l'Ouest et
du Lausanne - Fribourg - Berne.
Ces trois sociétés ferroviaires for-
ment une communauté exploitée sous
le nom de Chemin de fer de la
Suisse occidentale (SO). Ce n 'est
qu 'en 1903, après plusieurs concen-
trations de compagnies privées, que
la ligne du pied du Jura sera exploi-
tée par les CFF.

Dès le début de leur existence,
les lignes du « Franco-Suisse > sont
exploitées par la compagnie françai-
se du Paris-Lyon chargée de fournir
les locomotives tandis que la compa-
gnie de l'Ouest mettait à disposition
les voitures et le personnel- des trains.
Les locomotives utilisées apparte-
naient aux types Stephenson 120 et
Bourbonnais 030. Les vagons de
voyageurs, construits d'une manière
très rudimentaire, étaient constitués
par une caisse en bois. Ils n 'avaient
pas le confort des voitures d'aujour-
d'hui. Les tampons n'étaient pas en-

core élastiques et les attelages se
caractérisaient par une grande rigidi-
té. Détail à retenir...

UN TRAIN DE MARCHANDISES...

Le mercredi 22 mars 1871, dans
l'après-midi, à Soleure, où 2592 sol-
dats de Bourbaki avaient été internés,
un train spécial est formé. Il pren-
dra la direction de Neuchâtel et
de Genève. Un millier de jeunes
soldats français y embarquent. Sur
tout le réseau des chemins de fer
de la Suisse occidentale, les horaires
ont été modifiés pour faciliter le
rapatriement des internés. C'est le
grand branle-bas. Dans la soirée, ce
train militaire atteint Neuchâtel. Il
prend la direction de Lausanne.

En 1871, la plate-forme des voies
de la gare de Colombier comprenait
une voie principale et une voie d'évi-
tement reliée à la voie principale
aux extrémités de la station par des
aiguillages manœuvres à la main.
Pour être précis, ajoutons encore
à ces deux voies, une ligne de dé-
bord , mise hors de service parce
qu 'aménagée comme rampe de char-
gement pour les troupes françaises.

Dans la soirée du 22 mars 1871,
sur une des voies de la gare de
Colombier , stationnait  un train de
marchandises , avec en queue des va-
gons chargés de houille.

EN QUELQUES SECONDES

Le train spécial , parti de Soleure,
passe sans encombre la gare d'Au-

vernier. Dans la locomotive, gestes
de routine. Le chauffeur lance avec
sa pelle de la houille dans la chau-
dière. Le mécanicien a son regard
fixé sur le manomètre indiquant la
pression. Dans les voitures surchar-
gées, la joie se lit sur tous les
visages. L'encombrement est supporté
car , bientôt , les rapatriés reverront
le doux paysage de la Charente et
tant de visages aimés.

Tous ignorent que, quelques cen-
taines de mètres plus loin , l'aiguille
d'entrée de la gare de Colombier
est disposée pour que le train s'en-
gage sur la voie occupée par la
rame de vagons de marchandises.
Fatale négligence.

Le train des Bourbakis est diri gé
sur la voie qui n'est pas libre. C'est
la nuit.  Trop tard pour freiner. La
collision est inévitable. Bruit sinistre
et tragique. Un vagon de voyageurs
s'emboîte, dans le fourgon placé der-
rière le tender de la locomotive.
Celle-ci aussi se démantibule partiel-
lement. La caisse est partagée en
deux parties. Le toit déchiré prend
une position presque verticale. A l'in-
térieur , sont indescriptiblement mêlés
les corps de ceux qui ont été tués
sur le coup et dç ceux qui sont
grièvement blessés. Sur le sol, des
débris de toutes sortes gisent : mor-
ceaux de verre, planches, bielles.

Tout cela s'est passé en quelque
secondes. Le bilan est extrêmement
lourd : 22 tués et 72 blessés.

DÉFAUT TECHNIQUE ?
Selon l'horaire , la vitesse du train

n 'aurait pas dû dépasser 16 kilomè-
tres à l'heure. L'enquête menée par
l ' ingénieur cantonal Charles Knab ne
permit pas d'établir d'une manière
certaine si elle avait été dépassée.
Il est vrai que les locomotives
n 'étaient pas encore dotées d'un ta-
chygraphe. Cependant, en tout état
de cause, la vitesse devait être ré-
duite. Aujourd'hui encore, on s'expli-

que mal que les conséquences de cet
accident ferroviaire aient été si lour-
des. Une explication est pourtant
donnée. La catastrophe a pris de
telles proportions parce que les va-
gons de tête du train n'avaient pas
de tampons « élastiques ». De ce fait ,
la violence du choc ne fut atténuée
par aucun élément intermédiaire.

Dès que la nouvelle de cet horrible
accident fut  connue à Colombier ,
la population se hâta de porter les
premiers soins aux blessés. Une infir-
merie fut installée au château pour
les moins touchés, tandis que les
plus atteints étaient transportés à
l'hôpital à Neuchâtel. L'ensevelisse-
ment des victimes eut lieu au cime-
tière de Colombier, le vendredi ma-
tin 24 mars 1871. Une fosse com-
mune fut creusée. L'enterrement eut
un caractère solennel avec musique
militaire , marche funèbre de Chopin ,
tambours voilés de crêpe et drapeaux
ornés en berne. Les charpentiers et
tambours voilés decrêpe et drapeaux
se deux nuits blanches pour fabri-
quer les cercueils.

Le tribunal de district de Boudry
instruisit  l'enquête judiciaire. Trois
employés de la gare de Colombici
furent  inculpés mais le jury crimi-
nel — la Cour d' assises de l'épo-
que — prononça leur acquittement
le 7 octobre 1871. Il y a cent ans ,
cet accident frappa profondément les
esprits des habitants du canton , voire
de la Suisse. C'était la première gran-
de catastrophe ferroviaire enreg istrée
dans le pays.

Claude ZWEIACKER

(Bibliog raphie : « Les Chemins de
fer suisses après un siècle » , Dela-
chaux et Niestlé - Musée neuchâte-
lois No 1-1971 - Registre des pro-
cès-verbaux de la commune de Co-
lombier - « Saint-Biaise et ses
moyens de communications », S. Ja-
cobi , commission du 3 février.)

Sports : le programme
de l'équipement de la Ville
• LE Conseil communal a pris les

options suivantes en ce qui concerne
les aménagements sportifs de la ville :

9 1972, réaménagement du terrain
de sport des Charmettes : réfection du
terrain de football , création d'une place
convenable de jeu et de délassement ,
création de quatre pistes de boules
ferrées — dont deux couvertes — ainsi
que la construction d' un bâtiment com-
prenant des vestiaires , des installations
sanitaires et une buvette.
6 L'étude d'une piscine couverte , di-

mensionnée pour une utilisation par la

population de l' ensemble de la région
(80.000 habitants).

9 Etude de couverture de la pati-
noire (celle de Monruz ou une nou-
velle), couverture exigée par la Ligne
suisse de hockey à l'égard des clubs
évoluant dans les ligues - nationales. v.;

9 Etude du remplacement futur de '¦
certains terrains de sport, par un re-
groupement éventuel à compléter no-
tamment par un terrain d'athlétisme. -
Ce remplacement doit faire l'objet
d'une planification et d'une program-
mation au cours de ces prochaines an-
nées.

LE SEL NE S'ATTAQUE
PAS QU'À LA NEIGE
Depuis que la protection de l'en-

vironnement est passée à la une de
l' actualité , les surprises ne manquent
pas. Chaque jour nous en apprend
davantage sur notre « environnement
maudit » et l'on s'étonne encore de
se retrouver vivants...

La dernière révélation dans ce do-
maine est intimement liée à l 'hiver
qui s'achève , et touch e au sel dont
on recouvre les routes pour lutter
contre le verg las ou la neige.

On savait déjà que ce sel atta-
quait les châssis et les carrosseries ,
ce que les fabricants s'efforçaient de
minimiser grâce à certains additifs.
Or , il apparaît maintenant que les
dégâts aux cultures bordant les rou-
tes sont encore plus graves. Pire :
ce sel, via les plantes et la terre,

aboutit dans l' eau, et lui donne non
seulement un goût désagréable , mais
la rend même fortement dangereuse.

Dans l 'Etat américain du Massachu-
setts, par exemple, 60 communautés
allant du bourg à la petite ville ont
été alertées récemment : leur eau con-
tenait assez de sodium pour mettre
leur vie en péril, et pour menacer
au premier chef les personnes de-
vant suivre un régime strictement
sans sel. II  n 'est pas jusq u'aux addi-
t i f s , même , qui n'aient leur rôle à
jouer : certains d' entre eux, en se
décomposant , délivreraient les terri-
bles ions cyanure !

Le fai t  que, depuis 1960, l'usage
de sels routiers ait augmenté de
300 % n'est pas pour rassurer...

NEMO

SERRIÈRES

Une femme tuée
par le train

Un drame rapide s'est joué hier soir
près de la gare de Serrières. Alors
qu'elle venait de terminer son travail
à la chocolaterie Suchard, Mme Louise
Berger, née I.uthy, âgée de 46 ans,
cjui s'apprêtait à regagner son domici-
le par l'omnibus, a été happée par
le direct Neuchâtel - Lausanne à proxi-
mité de la gare de Serrières et tuée
sur le coup.

La chancellerie d'Etat nous commu-
nique :

Aujourd'hui , le Conseil des Etats se
rendra en visite dans le canton de
Neuchâtel.

Deux conseillers fédéraux , MM. H.-P.
Tschudi et E. Brugger , le chancelier de
la Confédération , M. K. Huber, le vice-
chancelier , M. J.-M. Sauvant, plusieurs
hauts fonctionnaires et des journalistes
accrédités à Berne, visiteront cet après-
midi le Laboratoire suisse de recher-
ches horlogèrcs sous la conduite de son
directeur , M. P. Dinichert , puis le châ-
teau de Colombier.

Un dîner offert par le Conseil d'Etat ,
représenté par son président M. C.
Grosjean, MM. R. Schlâppy et F.
Jeanneret, accompagnés du chancelier
d'Etat , sera ensuite servi au château de
Boudry.

Le Conseil des Etats
en visite

dans le canton

Au 31 décembre dernier , 44 personnes
étaient détenues dans les prisons du can-
ton. Le nombre des entrées a été de 1000
au cours de l'année, celui des sorties de
1001. Le nombre des journées d'entretien
s'est élevé à 18,686 se répardssant ainsi :
prisons centrales (Neuchâtel et la Chaux-
de-Fonds) : 18,521 et prisons auxiliaires
(Boudry, Môtiers et le Locle) : 165.

Près de
19,000 « journées »
de prison en 1970

Au cours de l' année 1970, 133 étrangères
ont épousé des ressortissants suisses dans
le canton : il s'agit dans l' ordre de 71
Françases, 26 Italennes, 10 Allemandes ,
5 Belges, 4 Autrichiennes, 3 Néerlandai-
ses, 2 Espagnoles, 2 Polonaises , 2 Tché-
coslovaques , 2 Britanniques , 1 Thaïlandai-
se, 1 Guinéenne , 1 Canadienne, 1 Ar-
gentine et 1 Portugaise. D'autre part , 158
Suissessses ont épousé des ressortissants
étrangers soit , dans l'ordre toujours : 60
Italiens , 56 Français. 9 Allemands , 8 Es-
pagnols , 3 Britanniques , 2 Belges, 2 Au-
trichiens , 2 Tunisiens , 2 Tchécoslovaques ,
2 Colombiens. 2 Grecs, 1 Yougoslave ,
1 Iranien , 1 Américain , 1 Chinois , 1 Por-
tugais , 1 Cambodg ien , 1 Marocain , 1 Equa-
torien , 1 Indien , 1 Luxembourgois , 1 Sud-
Africain , 1 Egyptien et 1 apatride. De
plus , 144 étrangers ont épouse des étran-
gères.

Mariages :
la Française et l'Italien

ont la cote...
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MARIN-ÉPAGNIER

(c) Le Conseil général de Marin-Epagnier
se réunira le 22 mars pour prendre d'im-
portantes décisions au sujet de l'épuration
des eaux. Il devra tout d'abord se pro-
noncer sur une modification de l'article
44 des statuts du syndicat intercommunal
de la Châtelainie de Thielle relatif à la
répartition , entre les communes, des frais
de construction des installations collectives
selon les proportions suivantes proposées
par le comité directeur : Hauterive 30 %,
Saint-Biaise 35 %, Marin 35 %. Ces taux
de répartition sont établis selon le nom-
bre des habitants et des équivalents-habi-
tants de chaque commune.

D'autre part , le Conseil général devra
se prononcer sur l'octroi d'un crédit de
construction de 17 millions de francs avec
l'autorisation au syndicat d'emprunter les
sommes dont il aura besoin pour couvrir
les dépenses, mais au maximum 9 mil-
lions de francs.

Le rapport du Conseil communal est
accompagné d'une brochure éditée par le
département fédéral de l'Intérieur ayant
trait à la biologie et à la protection des
eaux de sorte que les conseillers généraux
seront amplement orientés sur l'importan-
ce du problème qui leur est soumis.

Crédit pour l'épuration
des eaux

(c) Le Conseil synodal de l'Eglise réfor-
mée neuchâteloise a accordé provisoirement
et transitoirement un nouveau poste pasto-
ral à la paroisse de Saint-Biaise , Hauterive
et Marin-Epagnier. Le nouveau pasteur qui
collabore'ra avec MM. Richard Ecklin et
Jacques Février est M. Georges Mendes.
Il occupe ses fonctions depuis le début de
cette semaine.

SAINT-BLAISE

Nouveau pasteur
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MARIN

Une artiste chaux-de-fonnière, domi-
ciliée aux Ponts-de-Martel , expose .pré-
sentement à Marin ses œuvres les plus
récentes. Suzanne Pellaton s'était mon-
trée pour la première fois lors de la
grande exposition collective qui ¦ avait
lieu naguère dans la ferme rénovée du
Grand-Cachot-de-Vent, à la Chaux-du-
Milieu.

Aujourd'hui , seule, elle se hasarde
dans le Bas en accrochant à Marin
une trentaine d'œuvres, dessins, goua-
ches, aquarelles, dans son style semi-
figuratif alimenté par les horizons ju-
rassiens. C'est la première exposition
personnelle de cette ancienne créatrice
de modèles de montres qui peint depuis
environ cinq ans et dont la présence,
au Grand-Cachot-de-Vent , n'avait pas
passé inaperçue.

Œuvres d'une artiste
de la Chaux-de-Fonds

Mme Pauline Roth , âgée de 81 ans,
domiciliée à la Chaux-de-Fonds, a été
renversée hier après-midi par un cycliste,
alors qu'elle sortait d'un immeuble, rue
du Lac, à Bôle. Elle a été. transportée
à l'hôpital de la Providence , souffrant
d'une blessure à l'arcade sourcilière droite.

BOLE
Octoqénaire blessée
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UNE FORMULE D'AVENIR...
¦'<.

NEUCHÂTEL (Champréveyres) HAUTERIVE (Champréveyres)
(Habitables dès juillet et septembre) (Habitables dès fin 1971)

Un Standing 2 y2 pièces 79 m2 à partir de Fr. 108,000.—
avrantiAnnal 4 P'èces 95 m2 à partir de Fr. 110,000.—
excep™nneo 4 pièces 98 m2 à partir de Fr. 134,000.—
à des prix 2 V2 Pièces 79 m2 à partir de Fr. 108,000.— 4 pièces 114 m2 à partir de Fr. 165,000.—

4 1/2 pièces 114 m2 à partir de Fr. 157,000.— 5 pièces 111 m2 à partir de Fr. 160,000.—
exceptionnels 6 Vi pièces 148 m2 à partir de Fr. 210,000.— 6 Va pièces 149 m2 à partir de Fr. 230,000.—
Hypothèques assurées 70 % à (Cheminée de -salon) (Cheminée de salon)
80 %

Vue imprenable Equipement hors série : Frigo 275 litres, congélateur, machine à laver la vaisselle, cuisinière
de luxe.

POUR VISITER: M.G. FANTI, TÉL. (038) 41 12 84 ? Notre référence: Plus de 80 appartements vendus en une année M 

lu Commune de Cortaillod
(bord du lac de Neuchâtel - plus de 3000 habitants).
Ensuite de la démission honorable du titulaire, le poste de

tenancier de l'hôtel de Commune
est à repourvoir.
Date de la reprise : 1er septembre 1971.
Pour tous renseignements et conditions, s'adresser à M. Robert
Comtesse, directeur des bâtiments, à Cortaillod.
Les offres, accompagnées de certificats et de références, seront
reçues par le Conseil communal , avec la mention « postulation -,
jusqu'au 10 avril 1971.
Cortaillod, 11 mars 1971.

CONSEIL COMMUNAL -

A louer dès le 1er juillet 1971

LOCAUX
INDUSTRIELS

-1; •
d'une superficie de 360 m2, situés à l'est de
Neuchâtel. Conviendraient particulièrement pour ate-
liers d'horlogerie. '

* ¦;
'

Adresser off res sous chiffres P. 900082 N à Publi-
citas S.A., 2001 Neuchâtel.

RÉSIDENCE SUISSE
Vous pouvez devenir locataire ou
propriétaire de l'appartement de vos
rêves, c'est un investissement sûr et
rentable dans une zone de vacances
avec un grand avenir. Maintenant
autoroute pied Mont-Blanc jusqu'à
la Rivlera.

Studio dès 24,400
Appartements dès 33,500
Villas dès 85,000
(prix clés en main. Facilités de paie-
ment). Tout confort , chauffage cen-
tral , ascepseur , balcon, etc., 25 ans
de franchise d'impôt immobilier.
Visite et voyage organisé pendant
le week-end et à Pâques sur place.

Au bord de la mer, près
Alassio

Renseignements : INTER SERVICE
15, rue de la Cité, 1204 Genève,
Tél. (022) 25 32 11.

P 

Département des Finances

MISE AU CONCOURS
Un poste de

STÉNODACTYLOGRAPHIE
à l'Office cantonal des mineurs à Neuchâtel
est mis au concours.

Obligations :
celles prévues par la législation.
Travail social.
Traitement :
classes 11 ou 10 suivant la formation,
l'âge et la pratique.
Entrée en fonctions :
dès que possible.

Les offres de service (lettres manuscri-
tes), accompagnées d'un curriculum vi-
tae, doivent être adressées à l'Office
du personnel de l'administration can-
tonale, château de Neuchâtel, jusqu'au
25 mars 1971.

A vendre, dans localité Industrielle
du Val-de-Travers :

1 locatif neuf
de 9 appartements, tout confort

1 locatif rénové
de 5 appartements tout confort

1 maison
de 3 appartements, rénovée, tout con-
fort. Possibilité de reprendre les hy-
pothèques. Prix intéressants.
Rendements locatifs assurés.

Faire offres par écrit à Fiduciaire
F. Anker, case postale 6,
2024 Saint-Aubin.

|P VILLE DE NEUCHATEL
La direction de la Police met au
concours le poste d'un

SECRÉTAIRE-COMPTABLE
à l'administration des abattoirs

Nous offrons :
une activité Intéressante et variée
avec responsabilités.

Nous exigeons :
— un diplôme d'une école de com-

merce, un certificat de capacité ou
une formation équivalente

— une constitution robuste
— de l'expérience dans le travail de

bureau

Traitement :
Classe 8 ou 7 du tableau des fonc-
tions du personnel communal.

Entrée en service :
le plus rapidement possible.

Les offres manuscrites, accompagnées
d'un curriculum vitae, doivent être
adressées à la direction de la Police,
hôtel communal, jusqu'au 31 mars 1971.
L'administrateur des abattoirs se tient
à disposition pour tous renseignements
complémentaires (tél. 25 28 22).

Le Conseil communal

Montana Anzère
Verbier Champex

A VENDRE

studios et appartements
à partir de Fr. 35,000.—

Situation exceptionnelle - Placements très favorables
Grande rentabilité

Marcelin Clerc, courtier patenté
Veuillez s.v.p. ménager votre documentation.

Avenue de la Gare 39 - 1950 SION

Nom Prénom 

" Rue Ville 

Téléphone privé Bureau 

Intéressé pour Monta"na Anzère Verbier Champex

#R. 
Jobin

. 25 17 26
A vendre
à l'ouest
de Neuchâtel

hôtel
café -

restaurant
Affaire sérieuse.

Corcelles
à vendre
villa
de 3 appartements.
Adresser offres
écrites à AN 619
au bureau du journal

A louer, pour fin 1971, au cen-
tre de la ville, i

Pour cause impré-
• ¦ vue, à louer pour

locaux commerciaux ?&&%
Emer-de-Vattel 23

a l'usage de bureaux s™"" *'
Pour tous renseignements, s'adres- U JI |IUI HflllUlll
ser à l'étude Jacques Ribaux, An 9 ÎIÎPPOCPromenade-Noire 6, Neuchâtel. "C O [JICUC0
TéL (038) 24 67 41. Tout confort > vue

, s ĵ v sur le lac. Loyer
Nous louons à -=ï A mensuel: Fr. 396.-
CERVIA (Adriatique) ¦rflTt. 

plus charses-

MAISONS ET APPARTEMENTS "' Fiduciaire
DE VACANCES Leuba & Schwarz
à des prix modéré* Fbg de l'Hôpital 13

Neuchâtel
J.P.Trûmpler, EschenwegIO Tél. 25 76 72
I 6340 Baar, Téléphone 042/3152 45/3152 44 J V : •'

OFFICE DES POURSUITES ET DES FAILLITES DU VAL-DE-RUZ

ENCHÈRES PUBLIQUES
Véhicules automobiles et divers

L'Office des poursuites et des faillites soussigné vendra ,
par voie d'enchères publiques, le jeudi 18 mars 1971, dès
14 h, à Cernier, halle de gymnastique, les biens ci-après
désignés :
4 pneus CONTINENTAL, 750 x 16 - Transport - 8 Ply,

neufs ;
2 chambres à air CONTINENTAL, 700 x 16 - 750 x 16 -

Transport, neuves ;
1 petit lot d'outils composé de : massettes ; haches ; ra-

bots ; serre-joints ; chignole ; scies à main ; ciseaux
à bois ; appareils à ligner ; fer à souder électrique ;
limes ; mèches ; 1 petit lot de clous, vis, gonds, char-
nières, tampons, etc., ainsi que divers objets dont le

. détail est supprimé ;
1 voiture de tourisme PEUGEOT 403 U5-Commerclale, li-

mousine, couleur verte, 7,475 CV, première mise en cir-
culation : 1960, expertisée pour la dernière fois le 15
juillet 1970 ;

1 voiture de tourisme VOLVO 121, limousine, couleur blan-
che, 8,06 CV, première mise en circulation : 1962 ;

(Les voitures seront vendues devant la halle après les biens
ci-dessus.)
La vente aura lieu au comptant, conformément à la LP.
Les amateurs pourront visiter le jour des enchères dès
13 h 45.
Cernier, le 8 mars 1971

Office des poursuites
et des faillites
du Val-de-Ruz

Pour comp léter l'effectif de Pour nos différents entrepôts
notre atelier de mécanique, et magasins nous cherchons un
nous cherchons un - .£«% ¦*¦¦*»¦•¦*¦mm mgk
titulaire du certificat fédéra l de LLLU I flllUlLIl
capacité et pouvant justifier de „ , . ,
quelques années d'expérience. d un Çerf

?
,n 

.
a3e P,our n°,re

magasin de pièces de rechan-
ge. Goût pour les écritures et
le travail méthodique. Horaire

_ , , en 2 équipes.
Egal ement un

AIDE-MÉCANICIEN ^SERSpour différents travaux d'ins- ITinUnUlIliUl U

lallation. pour nos produits finis.
Horaire normal.

Horaire normal. , Travail propre.

\ — Stabilité de l'emploi en cas de convenance
— Ambiance de travail agréable
— Prestations sociales de premier ordre

îra * \/ V ¦Sâàn̂ B̂ ^3p̂ ^̂ HlrAÙuMi^H&9l,̂ ^ËS ^3 * f

ENCHÈRES PUBLIQUES
Le greffier du tribunal du district de Neuchâtel, vendra,
par voir d'enchères publiques,

LE JEUDI 18 MARS 1971, dès 14 h 10
dans la grande salle du Casino de la Rotonde, à Neuchâtel,
un important lot de

TAPIS D'ORIENT
authentiques, noués à la main, de diverses dimensions,
notamment des pièces de :
Meched, Kachan, Tébriz, Afghan, Isfahan, Chiraz, Hamadan,
Bakhtiar, Kirman, Afchar, Ghoum, Kurdistan, Bouchara,
Belouch, Abadeh, Pakistan, Chine, etc., ainsi que quelques
pièces rares et anciennes de Kazak, Kabistan et Turquie.
Conditions : paiement comptant, échutes réservées.
Exposition : jeudi 18 mars 1971, de 13 h 20 à 14 h 10.

Le greffier du tribunal :
W. Blanchi.

Coiffure
Myriam
Cassarde 26
cherche

coiffeuse
pour le samedi.
Tél. 24 43 42.

Pour insérer une petite
annonce au tarif réduit
de 30 centimes le mot
vous avez la possi-
bilité de passer à
notre bureau de ré-
ception, 4, rue Saint-
Maurice, ou d'ins-
crire votre annonce
au dos du coupon
d'un bulletin de
versement postal.
Ces annonces ne sont
;pas acceptées par
téléphone et elles
doivent être payées
avant la parution.
Les annonces com-
merciales ainsi que
les annonces pour la
vente de véhicules à
moteur ne sont pas
admises dans la ca-
tégorie des petites
annonces.

Restaurant
de la place,
cherche extra pour
le soir. Vendredi,
samedi,
éventuellement
dimanche. Téléphona
33 26 26.

Cercle « L'Union »
Fontainemelon
cherche

EXTRA
Tél. 53 21 56.

Fabrique
d'horlogerie,
au centre de
Neuchâtel,
cherche
poseur-
emboîteur
qualifié pour
visitage et
contrôle.
Tél. 24 16 41.

Office des faillites du Val -de- Ruz

VENTE DE GRÉ À GRÉ
L'Office des faillites soussigné offre à vendre, de gré à gré,

l'outillage, le matériel et les fournitures servant à l'exploitation
d'une entreprise d'Installation de chauffage et sanitaire, dépen-
dant de la masse en 'faillite de Louis-A. Châtelain, instal la-
tions sanitaires, è.' Ché*aro\ ¦ .;

Pour visiter,, les' auiate.urs sont priés de prendre contact avec
l'Office soussigné. Tél.,(038) 53 21 15.

Les offres écrites ,'et chiffrées devront parvenir jusqu'au 31
mars 1971, inclusivement. ,..;i, . '' ¦ . . ' .

Cernier, le 9 mars 1971.

Office des faillites du Val-de-Ruz

Studio meublé
deux pièces, rue de l'Ecluse,
avec part à la cuisine et à la
salle de bains, à louer à per-
sonne seule, propre et tranquille.
Loyer mensuel : 190 fr., plus 30
fr. pour chauffage et eau chaude.
Entrée : 24 mars.

S'adresser à
l'étude Roger DUBOIS, notaire
Temple-Neuf 4.
Tél. 2514 41.

Nous cherchons
pour jeune employée
de commerce

appartement
meublé ou non
meublé, 2 pièces,

ou

studio
à Neuchâtel, Haute-
rive ou Saint-Biaise

CISAC S.A.
CRESSIER
Tél. (038) 47 14 74,
interne 13.

Seulement
30 c. le mot !
C'est le prix
d'une petite

annonce au tarif
réduit dans la

[ c Feuille d'avis
' de Neuchâtel ».

Chef d'entreprise cherche à louer

appartement
ou

villa
de 5 à 7 pièces, confort.
Faire offres sous chiffres
P 20676 N, à Publicitas S.A.,
2001 Neuchâtel.

Famille cherche à louer

maison de 8 chambres
région Neuchâtel et environs.

Adresser offres écrites à DR 622
au bureau du journal.

Jeune dessinateur en génie civil,
cherche, pour le 1er avril ou date
à convenir,

CMMBRE MEUBLÉE
"""Rëglph Auvernier, Corcelles, Cor-

mondrèche, Peseux (Nepchâtel pas
exclu).
Faire offres ou téléphoner au
bureau d'ingénieurs
Dr G.-J. Vingerhoets,
av. Beauregard 51,
2036 Cormondrèche.
Tél. (038) 31 49 22.

A louer
à Sauges-St-Aubin

APPARTEMENT
de 3 chambres,
cuisine,
salle de bains
et dépendances ;
part au jardin.
S'adresser à
Charles Berset ,
gérant d'immeubles,
à la Chaux-de-Fonds,
tél. (039) 23 78 33.

A louer au Locle

STUDIOS
MEUBLÉS
pour 1 ou 2
personnes

Loyer mensuel
230 fr. à 250 fr.,
charges comprises.

S'adresser au
service du personnel
des fabriques des
montres ZENITH S.A.
2400 le Locle,
tél. (039) 31 44 22.

A des prix Intéres-
sants, à louer villas/
et apprtements toutV
confort, à la ¦

Costa-Brava
Tranquillité.
Magnifique plage.

Gubler- Inica,
7, Vidollet, Genève.
Tél. (022) 33 97 55.

#R. 
Jobin

25 17 26
offre à vendre à

Saint-Aubin
(NE)
sur rue principale
Maison
de 4 chambres
et beau
MAGASIN

Val-de-Ruz
A vendre
immeuble avec
café-restaurant et
jeu de quilles.
Adresser offres
écrites à BO 620
au bureau du journal

X
L'annonce
reflet vivant
du marché



Vf Cinéma - Actualités |¦ Sciences - Sports
J Champ ionnats du monde, de hockey sur glace en Suisse ,

du 5 mars au 3 avril 1971

| Plaisir + Délassement 
^
A,

avec un 
^

É 
^I TÉLÉVISEUR^HHL

I COULEUR P̂
SSEA

SB du spécial iste ^̂ WWss**̂ ^^^ r-U

¦ Saint-Biaise. Tél. 33 55 221

Avis
aux carrossiers

Nous avons le plaisir
de vous informer que
les" fameux produits

<fltEBt>t̂ttt ™̂̂ ^̂ sonf à votre disposition
dès maintenant
chez le spécialiste
dépositaire

Eugenio Beffa
Av. du 1er-Mars 6 Neuchâtel tél. (038) 24 36 52
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py^M ¦ |]lM?fflj|
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Record d'inscriptions à la clisse dlrtierie de Fleurier
De notre correspondant :
Fondée en 1874, l'Ecole d'horlogerie de

Fleurier fut fermée en 1936 au moment
où les affaires commençaient à repren-
dre. La pénurie de régleuses se faisait de
plus en plus sentir , puis les ouvriers quali-
fiés firent défaut.

INITIATIVE PRIVÉE
En 1952, la Société des fabricants d'hor-

logerie du Vallon forma le dessein d'avoir
à sa disposition un établissement d'ensei-
gnement professionnel et demanda au Con-
seil d'Etat d'ouvrir une classe d'horlogerie
dépendant du Technicum neuchâtelois. Une
fin de non-recevoir fut opposée à cette
requête...

La classe d'horlogerie de Fleurier

Sans tenir compte de la décision du gou-
vernement , les fabricants installèrent alors ,
entièremen t à leurs frais , une classe per-
manente d'apprentis horlogers. La commu-
ne de Fleurier soutint cette initiative et
se déclara disposée à supporter les frais
d'exploitation de la dusse. Le 18 mai 1953,
quinze jeunes gens commençaient leur ap-
prentissage complet. Le Conseil d'Etat re-
connut alors la classe fleurisane comme
atelier d'apprentissage au sens de Ta loi
fédérale sur la formation professionnelle.
Une année plus tard , les autorités fédérales
acceptèrent le règlement de la classe et
la subventionnèrent. Jusqu 'en 1970, la clas-
se a formé 76 horlogers praticiens et 86
régleuses. Tous les apprentis et apprenties
réussirent leurs examens de fin d'appren-
tissage. La moitié au moins d'entre eux
travaillent dans des fabriques de la région.

RECORDS D'INSCRIPTIONS
Pour la première fois dans ses annales,

la classe d'horlogerie enregistre un record
cette année. En.effet , pour le début de la
nouvelle année scolaire , douze horlogers-
praticiens et deux régleuses se sont ins-
crits. 11 y a une année, on comptait...
quatre inscriptions ! Parmi les futurs ap-
prentis horlogers , il y aura un ressortis-
sant arménien domicilié actuellement à la
vallée de Joux et une Africaine ramenée
depuis sa terre natale par sa marraine
de Neuchâtel.

A quoi tient ce ragain d'intérêt pour
l'horlogerie d'une part , pour la classe fleu-
risane en particulier ?

— Fleurier, dit M. Lucien Boéchat , di-
recteur , a fait une excellente opération
en transformant et en rénovant le centre
professionnel du Val-de-Travers inauguré
il y a un mois.

En effet , chacun a pu se rendre compte
des excellentes conditions dans lesquelles
les apprentis travaillent désormais.

— D'autre part , ajoute M. Boéchat , les
fabricants d'horlogerie ouvrent désormais
leurs entreprises aux jeunes en quête d'un
de travail et du « climat » d'une entreprise.
Enfin, la propagande a porté ses fruits et ,
de ce point de vue, le stand de l'horlogerie
au dernier comptoir du Val-de-Travers au-
ra été bénéfique.

A ces facteurs , il faut en ajouter un
autre. La psychose de crise , dans la fabri-

cation de la montre , ayant paralysé plu-
sieurs générations , paraît avoir maintenant
disparu. La semaine prochaine , des exa-
mens intermédiaires auront lieu à la classe

Un apprenti horloger devant son établi

d horlogerie de Fleurier , ainsi que 1 examen
final d'un horloger — le seul du canton —
à arriver à cette période de l'année à la
fin de ses études. Georges DROZ

(Avipress - Schelliny !

L abattoir intercommunal du
Val-de-Travers à l'honneur

Lundi, seize porcs S.P.F. (c est-à-dire
libres de tous germes pathogènes et
spécifiques) ont été abattus à l'abat -
toir intercommunal du Val-de-Travers
à Môtiers par les bouchers du Vallon ,
en présence du Dr Staehli , vétérinaire
cantonal et de M. Jean Steiber (Duil-
lier), président de la coopérative du
porc S.P.F.

Les opérations terminées M. Steiber
a relevé que l'abattoir du Val-de-Tra-
vers convenait particulièrement bien à
l'abattage des porcs S.P.F. ; il félicita
le Dr Pierre Roulet (Couvet), vétéri-
naire, directeur de l'abattoir et M.

Louis Ricca (Travers), président de la
société des bouchers pour la propreté
et la rapidité du travail entrepris. M.
Steiber a précisé qu 'il plaçait l'abattoir
du Val-de-Travers (avec celui de Ge-
nève) comme étant ce qu 'il y a de
mieux et de plus pratique en Suisse
romande.

Le Val-de-Travers sera-t-il une des
premières régions de Suisse à recevoir
régulièrement des porcs S.P.F. pour
l'abattage ? Ce serait tout à l'honneur
des bouchers et de ceux qui s'occupent
de l'abattoir intercommunal de Mô-
tiers.

Assemblée générale de la « Boucherie sociale »
De notre correspondant :
Fondée en 1910, la société coopérative

de la « Boucherie sociale • a vécu sous cette
forme jusqu 'en 1967. Depuis cette date ,
elle s'est transformée en société immobi-
lière n 'exploitant plus elle-même la bouche-
rie de l'immeuble No 1 de la place des
Halles mais l'ayant louée à un boucher.
L'assemblée générale de cette société s'est
tenue dernièrement , à l'hôtel Central de
Couvet ,. sous la présidence de M. Charles
Bobillier et en présence de 42 sociétaires
représentants 64 mandats (sur un effectif
total de 81 membres).

Les procès-verbaux des assemblées de
comité et de l' assemblée générale 1970, le
rapport de gestion et les comptes ont
été présenté par M. Arthur Baumann. La
société n 'a fait que peu d'investissements
dans son bâtiment contrairement à l'année
1969. Après le rapport de vérification lu
par M. Pierre Juvet , l'assemblée a donné
décharge au comité pour son travail. Une
répartition de 5 % net a été attribuée
sur les parts sociales.

Le comité a été réélu comme suit :
président , M. Charles Bobillier (pour la
13me fois consécutive) ; vice-président , M.
René Jeanneret ; secrétaire , M. Arthur Bau-
mann ; caissier, M. Louis Risse ; assesseur,
M. William Blanc. Commission de vérifi-
cation : MM. Jean-Pierre Thiébaud , Emile
Borel-Reichert et Roger Perrin.

VENDRE OU NE PAS VENDRE ?
L'actuel locataire de l'immeuble appar-

tenant à la Boucherie sociale désire ache-
ter le bâtiment. 11 a fait faire une expertise
et a présenté ses offres. L'assemblée a nom-
mé une commission spéciale pour étudier
le problème , cette commission se compose
des cinq membres du comité et de MM.
Hermann Codoni, Francis Moretti , Max
Camélique , Jean Pianaro et William Jé-
quier. L'assemblée annuelle de la Bou-

cherie sociale s est poursuivie par un sou-
per à la fin duquel M. François Perrin-
jaquet a projeté deux films.

La commission spéciale s'est réunie sa-
medi passé ; elle a fait le tour du pro-
blème et s'est attachée à définir exacte-
ment la valeur réelle du bâtiment apparte-
nant à la société coopérative immobilière
de la Boucherie sociale afin d'être en
mesure de faire rapport à l'assemblée géné-
rale. Cettl commission spéciale d'étude
se retrouvera à nouveau prochainement.

F. JtRÉUNION DE L'ASSOCIATION DES
DÉTAILLANTS DU VAL-DE-TRAVERS

De notre correspondant :
Les membres faisant partie de l'Asso-

ciation des détaillants du Val-de-Travers se
sont retrouvés à Fleurier , pour participer
à l'assemblée générale annuelle de leur
groupement. La séance était présidée par
M. Jacques Biihler de Travers .

L'association compte actuellement une
centaine de membres ; quinze admissions
ont été acceptées. Le comité se compose
des personnes suivantes : MM. Jacques
Bâhler (Travers), président ; Philippe Roy
(Couvet) , vice-président ; Maximilien Diana
(Travers), secrétaire ; André Jaccard (Cou-
vet), secrétaire aux verbaux ; Marcel Jac-

card (Travers), caissier ; Mme Jacques Be-
noist (Fleurier), MM. Alphonse Ryser (les
Bayards), Adrien Grivel (Môtiers) et Ben-
jamin Pianaro (Fleurier), assesseurs.

L'assemblée a entendu un exposé de
M. Kaltenried , gérant du Fonds interpro-
fessionnel de prévoyance de Neuchâtel sur
les problèmes relatifs audit fonds. Elle a
ensuite discuté de problèmes internes in-
téressan t la société. L'association des détail-
lants du Val-de-Travers a décidé d'organi-
ser une grande loterie qui durera du 15
mars au 17 avril prochains ; au cours de
la séance, l'autorisation du Conseil d'Etat
concernant ce sujet a été lue. Les der-
niers détails ont été mis au point. Le bé-
néfice de la loterie en question, dont le
tirage aura lieu le 7 mai à Couvet,
sera attribué à l'œuvre des Perce-neige.

F. Jt

Concert de S'« Echo du Vallon »
De notre correspondant :
Dirigé de main de maître par M. Michel

Grossen de Fleurier, le club des accor-
déonistes « L'Echo du Vallon » de Travers
a donné samedi soir à la salle de l'Annexe,
où se trouvait un nombreux public , un
concert qui connut un grand succès.

Les élèves des cours diatoniques et chro-
matiques ouvrirent le programme après la
présentation de la société. Puis ce fut au
tour des seniors et des chromatiques de
se produire. Nous ne pouvons certes pas
détailler les différents morceaux exécutés.
Cependant , ils témoignèrent tous de l'excel-
lence de la direction, d'un harmonieux
choix dans la programmation , d'un réel
enthousiasme et de très remarquables qua-
lités musicales.

c L'Echo du Vallon » a déjà eu plu-
sieurs fois l'occasion de passer sur les
ondes de la Radio romande, et la société
a montré qu'elle en était digne par son
talent et aussi parce que l'accordéon reste
en Suise l'un des instruments les plus
populaires.

En intermède, les clowns Polper et Lyl
eurent le don de dérider les plus moroses,
de faire la j oie des j eunes cependant

Oeuvres sociales :
des chiffres...

(sp) La commune a dépensé en 1970 pour
les œuvres sociales, 49,965 fr, soit 4100
francs de moins de ce qu'il était prévu
au budget. II a été payé 10,586 fr. pour
l'assistance, et 33,782 fr. comme part com-
munale à l'assnrance vieillesse, à l'aide
complémentaire et à l'assurance invalidité.

Si cette part est sensiblement moins éle-
vée qu'en 1970, cette situation n'est que
momentanée, car dès le 1er janvier il a
été fait application des nouvelles nonnes.
De plus, il faut faire face aux charges rela-
tives à l'assurance obligatoire des person-
nes figées. La cotisation à la caisse inter-
communale contre les maladies contagieu-
ses s'est élevée à 302 fr. et la subvention
aux établissements hospitaliers à 5295 francs.

A ce propos, on sait que la couverture
des déficits enregistrés par nos hôpitaux de
district est à l'étude. Toutefois rappelle le
Conseil communal de Travers, les com-
tes les possibilités d'améliorations ait
munes n'interviendront pas avant que tou-
êtt< examinées.

qu'après le concert , 1 orchestre « Jacksons i
conduisit le bal dans une ambiance des
plus agréables.

Le C.P. Fleurier
fêté par la commune

(c) En récompense des succès obtenus
par le Club des patineurs de Fleurier,
champion suisse de première ligue et
promu en ligue nationale B, le Conseil
communal a offert hier soir, aux . j ou-
eurs et principaux dirigeants du Club
un souper à l'Hôtel du Commerce.

A cette occasion, une fonderie fleu-
risane a remis un bronze d'art au Club
des patineurs. Notons qu'au cours de
la saison écoulée, le Club des patineurs
de Fleurier a eu en moyenne 517 en-
trées payantes à chacun de ses matches,
amicaux ou de championnat.

(Avipress - Schelling)

Plus de 270,000 fr.
pour l'enseignement

(c) Au cours de sa récente assemblée pré-
sidée/par . M. Freddy Landry, la commis- .
sion scolaire a pris connaissance dés comp -
tes de l'enseignement de l'exercice 1970,
se présentant comme suit : . . .
enseignement primaire 171,700 fr. 70 ; en-
seignement ménager 4478 fr. 40 ; enseigne-
ment secondaire 85,057 fr. 95 ; enseigne-
ment professionnel 9129 fr. 95. La charge
communale nette totale est donc de
270,367 francs. Par rapport à la prévision
budgétaire de 235,130 fr. 95, l'augmenta-
tion des charges est de 35,236 fr. 05.

Cession de terrain
communal

(c) L'autorité législative sera prochaine-
ment amenée à se prononcer sur la de-
mande du Conseil communal relative à la
vente à Mme Marguerite Reardon-
Stœcklin, de 172 mètres carrés de terrain ,
à 5 fr. l' unité, comme dégagement. Par
ailleurs , l'exécutif propose la cession à M.
Jean Badertscher , d'un terrain de 975 mè-
tres carré au prix spécial de 2 fr. l'unité ,
destiné à facilité la construction. Un droit
de réméré au profit de la commune est
toutefois prévu si , dans les deux ans, un
immeuble d'un appartement a\i moins
n'était pas édifié. Ces deux terrains sont
situés à la Vy-Perroud.

Carnet de deuil
(c) Mlle Sophie Kapp vient de s'éteindre
aux Verrières , dans sa 84me année. Après
avoir enseigné le français à l'étranger, elle
donna longtemps des leçons privées au
village. Mlle Kapp était une personnalité
bien connue. D'une grande franchise, sous
un abord parfois vif , elle cachait néan-
moins une extrême sensibilité. Les derniers
devoirs lui seront rendus mercredi après-
midi , au crématoire de Neuchâtel.

RÉALI TÉS
L'HOMME DANS LE TEMPS

// serait tentant quelq uefo is de se
rallier, à la facile philosophie de ceux
qui constatent , qu 'en somme tout ne
va pas si mal, et que, si certains-
peuples veulent indéfiniment se dres-
ser les uns cône les autres, il fau t
les laisser faire , « nous n'y pouvons
rien ! » C'est sans aucun doute , le
plus sûr moyen de calmer sa cons-
cience et de n'engager en rien sa
propre responsabilité !

Mais trop d'hommes ont souf fer t
et souf frent  encore, trop de com-
battants sont tombés, trop d' enfants
ont été abandonnés , scandalisés pour
que nous puissions comprendre et
approuver un tel langage !

La guerre est une machine infer-
nale et ceux qui la guident ne sont
pas toujours ceux qui paient de leur
vie son effroyable avidité. Semeuse
de misère et d'épouvante , elle broyé
bonheurs, espérances et richesses de
demain.

Le monde brûle , mais l'homme hé-
site encore, ne comprend pas , accepte
d'être leurré , presque bafoué. Et l' obs-
cure force des ténèbres travaille sans
relâche : elle sape les plus brillants
espoirs, assujettit une brillante jeunes-
se. Comme un rongeur, elle grignote
lentement les valeurs sûres et s'atta-
que au cœur des individus, c\es col-
lectivités, des massés. Sa première
alliée est le mécontentement : là où
il y a malaise, hésitation , injustice ,
elle avance à pas de géants ! Cette
force sournoise écrase tout regain
d'honnêteté , de droiture, tout sursaut
de lucidité et sentiment de culpabilité.
La violence fleurit partout comme
les arbres fruitiers au printemps ; l 'in-
justice triomphe, la lâcheté est cou-
ronnée et les plus solides fondements
s'écroulent avec fracas !

Le mensonge et le crime sont pain

quotidien , et on ose dire : ça ne
va pas si mal !

Les chemins de la terre sont bordés
de larmes et de sang, de mort et
d 'innocence. Les routes du monde
sont pavées de cris de souffr ance ,
de révolte , d'injustes séparations.

Et devant ces enfants , ces hommes
et ces femmes déchirés, nos sem-
blables , nous oserions dire , oh ! scan-
dale , nous n'y sommes pour rien.

Faut-il que nos cœurs soient retran-
chés derrière des barricades d'ind if-
férence et d'égoïsme pour rejeter de
la sorte notre dignité d'humains, et
notre sens de la solidarité , de la
fratern ité.

Ah ! si nous pouvions nous sentir
davantage , non pas citoyens d' un lieu ,
d' un pays, d' un système, mais ci-
toyens du monde et responsables de
ce qui s'y passe... peut-être que le
chaos de ce temps serait moins grand ,
et la compréhension entre les peup les
f a cilitée.

La terre se meurt , l 'homme tombe
sous le poids de ses erreurs, notre
embarcation va être engloutie par
les f lo ts  furieux et vous dîtes : tout
ne va pas si mal ! Mais que vous
faut-i l , de grâce ?

La réalité est à ce point halluci-
nante qu'elle nous crève les yeux
et rend aveugles ceux qui préfè rent
l'être et le rester !

La sonnette d'nlarmp retentit dp
partout ; il est vra i que les p lus
gra nds sourds sont toujours ceux qui
ne ̂ veulent pas entendre , et les plus
grands sots ceux qui ne veulent pas
comprendre !

A ce taux-là , quand on veut déli-
bérément tout ignorer, peut-être que
tout ne va pa s si mal... quand on
ne regarde p as plus loin que le bout
de son nez ! Anne des ROCAILLES

Le pasteur Borel
quittera le ministère

en juillet
(c) Le pasteur Borel , atteint par la limite
d'âge quittera le ministère au mois de
juillet prochain. Il y a 22 ans que M. Bo-
rel avait été nommé conducteur spirituel
de la paroisse évangélque réformée de
de la paroisse évangélique réformée de
Fleurier , après avoir passé toute la guerre
et vécu l'occupation en Belgique.

Le pasteur Borel s'est toujours dévoué
avec beaucoup d'abnégation à toutes les
choses de l'Eglise et aux œuvres parois-
siales. Il fut  secrétaire de la commission
scolaire et manifeste toujours beaucoup
d'intérêt pour les vieillards, les malades
et les déshérités. C'est sous sa direction
que fut restauré le temple de Fleurier
après l'incendie du 8 février 1964.

i M I 3H3E3

BaSl -AUJOURD'HUI »
«Aujourd'hui» nouvelle formu le se

propose de faire le tableau d' une col-
lectivité, deuxième émission lundi soir
« Eux, les genda rmes ». On pourra
le regretter: la formule précédente ,
axée sur un seul personnage, nous
avait valu d' excellentes surprises, dont
le meilleur reportage jamais vu à la
TV romande, consacré à ce médecin
de campagne vaudo is, reportage ja-
mais égalé à notre avis depuis cette
mémora ble soirée. Nous ne nous ex-
pliquons que f o rt mal ce changement.
Concurrence de « En direct avec »,
« Personnalités » ? Possible

^ 
Mais a-

lors que ces émissions ne nous pré-
sentent que des « personnalités » au
sens où l'entend notre société. « Au-
jourd'hui » s'attachait à dépeindre des
c personngaes » souvent hors du com-
mun et dont le respect ne s'imposait
pas par le poste qu'ils occupent mais
par leur aspect humain. Personnages
pas forcément exemplaires, mais d'une
certaine densité humaine. Il y avait
eu un médecin, un garçon de café ,
une vendeuse, etc. D' un cas particu-
lier on abordait alors le phénomène
social. Ce genre d'émission était su-
sceptib le de retenir une large partie
des téléspectateurs. C'est dans cette
voie-là qu'il eût fallu po ursuivre.

Lundi soir, donc, « Eux, les gen-
darmes » ou chronique de la vie d' un
commissariat de police ou « opéra-
tion sourire » de la police genevoise.
Pourquoi pas après les gendarmes
parisiens descendus avec le bouquet
de fleurs à la main afin de montrer
aux quidams qu 'ils ne sont pas aussi
méchants qu'on veut bien le dire.

C'est une image de marque sédui-
sante que nous ont présentée lundi
soir les genda rmes genevois. Vous
êtes en contraventio n, on vous la
fai t  sauter aussitôt , il suffit d'être
poli. Vous êtes surpris dans la salle
d'attente d'une gare à 2 heures du
matin, tout juste si l' on ne vous ra-
mène pas à votre propre domicile.
Un homme dangereux est arrêté dans
un hôtel, on s'efforce de le calmer
et de le remetre entre les mains des
médecins. A vous donner l'envie de
passer une heure au cachot de ce
sympathique commissa riat genevois.

Le téléspectateur aura jugé si le
débat qui suivait (gendarm es déguisés
en photographes lors de manifesta-
tions politiques) infirmait ou confir-
mait les images du f i lm .

R.Z.

CHRONIQUE PU VAL-DE- TRAVERS XX :  -X "

(sp) Reconstitué depuis une douzaine d'an-
nées, le chœur mixte de la paroisse ré-
formée de Fleurier connaît présentement
une période difficile. Une quinzaine de
chanteurs seulement se réunissent encore
chaque lundi soir à la maison de paroisse
sous la direction de Mme Pierrette Jé-
quier-Baumann. Avec un effectif aussi res-
treint, il suffit de quelques absences pour
que certains registres deviennent muets et
que les répétitions soient impossibles.

Pour remédier à cette situation — qui
pourrait aboutir à la suppression pure et
simple du chœur mixte — un appel est
lancé à tous les amateurs de musique sa-
crée afin qu 'ils unissent leur voix à celles
du dernier carré de ce groupement indis -
pensable de la vie paroissiale.

S.O.S. du Chœur mixte
réformé

(c) En raison de la prochaine fermeture
de l'hôtel de la Croix-Blanche, à Fleurier ,
la société de tir « Le Grutli » a choisi son
nouveau local au restaurant de la Place-
d'Armes.

Nouveau local

(sp) Aujourd'hui sont rendus à Fleurier
les derniers honneurs à la mémoire de
M. Paul Jeanneret , concierge du temple
protestant. D'un dévouement exemplaire
pour « son » sanctuaire, le défunt lui étai t
attaché depuis sa prime enfance. Ne mon-
tait-il pas v-d ans la tour , avec Son .grand-
n|re qui l avait précédé dans ses'?fonctions ,
tirer les cordes vdu carillon lors dés cul~
tes dominicaux ou autres services religieux ?
Dernier sonneur manuel de la localité , M.
Jeanneret avait été choisi en décembre
1966 pour mettre en branle une ultime
fois la cloche de la chapelle indépendante
avant qu'elle s'envole dans une église
du Transvaal.

Avec le décès de M. Paul Jeanneret
s'éteint un des derniers représentants d'un
art appelé à disparaître complètement de-
puis l'électrification des sonneries.

Pasteur réélu
(c) M. François Jacot , l'un des pasteurs
de Fleurier , a été réélu tacitement pour
une période de six ans. Des remerciements
lui ont été adressés par M. Ernest Mam-
boury, vice-président du collège des anciens.

Mission au Honduras
(sp) Licencié de l'Université de Neuchâ-
tel , M. -Gilbert Bieler, de- Fleurier; est
parti récemment pour le Honduras où il
accomplira une mission géologique de trois
mois.

Le dernier sonneur
de Fleurier est mort

Tireurs récompensés
(sp) Lors de l'assemblée de la société can-
tonale de tir qui a eli lieu à Corcelles,
trois -membres . de .la Spçiéjé «4* :tjr mili-
taire , de Saint-Sulpice , ont élé récompensés.
M. Hansruedi Gerber a reçu l'insigne de
maîtrise en campagne pour huit mentions
fédérales aux tirs obligatoires et huit men-
tions fédérales au tir en campagne.

Deux jeunes , Pierre-Alain Wehren et Fran-
cis Tuller ayant obtenu lors des cours de
jeunes tireurs deux fois l'insigne de la
Société suisse des carabiniers , ont reçu
de la Société cantoanle de tir de magnifi-
ques gobelets en étain.

Un cadeau apprécié
(sp) La famille de M. Georges Vaucher-
Doyen. de Fleurier , horloger retraité , a fait
don au Musée régional d'histoire et d'arti-
sanat d'une layette complètement garnie,
c'est-à-dire d'un meuble à tiroirs spéciale-
ment conçu pour contenir fournitures et
outi llage" des anciens horlogers complets.
De telles pièces deviennent de plus en plus
rares, d'où l'intérêt de ce don pour le
Musée régional.

TOUT POUR
LA PÊCHE
Teignes Fr. 3.20

50 pièces

FLEURIER

Tél. 61 19 44

Maison de paroisse-Fleurier
Jeudi 18 mars, à 20 heures

Veillée féminine

La drogue
Causerie par M. André CLERC,

directeur du centre
social protestant

Vu l'importance du sujet , cette
veillée est ouverte non seule-
ment aux dames , mais aussi

aux messieurs et à tous
les jeunes.

I GRANDE
LOTERIE
du 15.3 au 17.4.71

Fr. 14,000.—
de prix

au Val-de-Travers

I N D E S I T
Machine à laver

superautomatique 4 Y? kg
avec programme BIO

Prix conseillé 1290.—

Notre p r ix  998."-

avec 100 billets de loterie CID
dès le 15 mars

p y P̂Ta APPAREILS
LlfrhTarWm MÉNAGERS
COUVET ® 63 12 06

Fiancés
demandez notre liste
de cadeaux pour ma-
riage. Elle vous est
offerte gracieusement

par les maisons
spécialisées

Max Jaquet
FLEURIER
0 61 10 23

COUVET
0 63 12 06

Les Contemporains de 1900 ont le cha-
grin de faire part du décès de leur collè-
gue et ami,

Monsieur Fritz DUBOIS
de Buttes.

Médecin et pharmacien habituels.

SKIEURS !
Enneigement excellent

à la Robella
Les installations fonctionnent

BUFFET DE LA GARE RVT, COUVET,
tél. (038) 63 11 16, cherche immédiatement
ou pour date à convenir

sommelière
Etrangère acceptée. Nourrie, logée. Congés
réguliers.

Buffet
de la Gare
Les Verrières
Samedi 20 mars,

à 20 heures

Match
de cartes
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Si simple...
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papiers peints autocollants !
Coupez les rouleaux en bandes , avec env. 5 -7 cm ou un rouleau ; coupez aux angles le papier qui dé- £p vente Mk &k SE, ? ÉP&en plus sur la longueur; trempez les bandes un court passe en haut et en bas ; lissez encore une fois. en OQ dessins I'  H w^ilinstant dans l' eau (nous vous faisons cadeau du Vous économisezdutemps .del' argentetdelaplace. i arnp r ^ m g tiJiïtmM
récipient pour l' eau) ; retirez-les et appliquez-les Plus de préparation , plus de badigeonnage de colle Largeur OU Àt ^^^ ^^
contre la paroi; avec le fil à p lomb , ajustez exacte- sur la grande table de travail et plus de découpage fOUleaU 56 CiTt, m < ; S
ment dans le sens vertical ; lissez avec une éponge des côtés. longU BU T 10 m. ^ f̂ r ^P

(au lieu de 10.-)

Echelle Q universelle
En tube d'acier robuste, martelé, laqué vert, J*»|P| p=J f ^ l l = =\  l\ tréteau 90 cm de hauteur «comme table de
soudage soigné. Six articulations spéciales * | 1 . / J J u ï

~~
\ w \  travail à poser sur les marches d'escalier

avec leviers de blocage. Garnitures de caout- r^^sxxx^^^^^ x̂^ H. J^rV If"̂  1 (dans les magasins Do it yourself vendant du
chouc aux extrémités des montants. ^^^^=̂ =̂ ^

T= Vi I I F -f ¥ ¥ bois' vous trouverez . à un Prix avantageux ,
Un auxiliaire pour les travaux dans l'apparte- Ih l̂f Us! ^ li # f 1==\ une planche à poser sur les échelons) «après
ment et le jardin et qui rend aussi de pré- £ 1 /  LJi I VL ==Jll i \ le travail < ''échelle pliée prend très peu de
cieux services pour les travaux de peinture // H! P l i  A l I \ place (90x54x20 cm).
et de tapisserie. i[ | I E l  1 1 

^^Les 5 possibilités d'utilisation: Comme F5555̂  // t f  1 \ A^®^fcéchelle d' appui 320 cm de hauteur© comme • J • 1/ l^^B ¦ pi
échelle double 150 cm de hauteur •comme à I i| •fllww»

MIGROS©



Entreprise de la ville cherche
pour la facturation et divers travaux, à la demi-
Journée.

employée de bureau
Adresser offres écrites à HV 618 au bureau du
Journal.

Nous cherchons

service ma n
pour les samedis après-midi et
dimanches.

Garage Comtesse.
Tél. 25 28 77.

une
confortable
puissance

•̂ j| |gppPp̂ f^ Avec 6 vitesses vous tirezle maximum de votre moteur. L'Overdrive
sur la 3e, c'est pour la montagne. Sur la 48, c'est pour l'autoroute

^̂ ^̂  
où vous pouvez soutenir une vitesse de croisière élevée, en ména-

WT^B géant votre moteur.
BJlUB Elle bénéficie bien entendu de l'immense expérience General
HBl Motors en matière de sécurité.

¦ .rvr A tA« . , „ ,, , ^ . . La VX 4/90 est luxueuse dans ses moindres détails.
La VX 4/90 est belle. De la race. De la pu.ssance. uneC est une grande routière sportive. r„,„„, ,„ ,,„„0 _.-._ _„„_,,»«,
Moteur 2 I. de 114 CV, arbre à cames en tête. Deux S^TÎJÏÏ* 1

carburateurs. Elle "fonce". Système de freinage assisté Fr. 12 800. —
à double circuit.. Suspension renforcée. Jantes larges, Au,res modèles:Victor 1600 (84 CV),Fr.9950.--;Victor2000SL(105CV),
pneus ceinturés. Tenue de route impeccable. Conduire Fr.11300.-*;Ventora (6 cyl.-142 CV),Fr. 13375.-'.Crédit avantageux grâce à
la VX 4/90, c'est sportif, confortable et sûr. GMAC Suisse S.A. * prix indicatifs

%!xhaflVX4/90
Vente et service VAUXHALL en Suisse romande : Ardon Neuwerth &. Lattion (027) 8 17 84, Chippls L. Tschopp (027) 5 12 99, Courtételle Garage et
Carrosserie du Moulin S.A. (066) 243 51, Eysins G. Jaquier (022) 61 1703, Fribourg Garage du Statberg (037) 241 29, Genève Autos-Import S.A.
(022) 42 58 02, Lausanne Garage de Saint-Martin S.A. (021) 22 54 54 , Neuchâtel M. Facchinetti (038) 24 21 33, Payerne P. Ducry (037) 61 20 42,
Porrentruy W. Affolter (066) 6 68 22, Saint-Cierges A. Freymond (021)95 61 19, Saint-Imier Garage du Chasserai (039) 41 26 75, Yverdon P. et

J -P. Humberset Fils (024) 2 35 35, et nos agents locaux à Agarn (027)6 66 21, Glis-Brlgue (028) 3 12 81, Bulle route de Riaz (029) 2 84 63, Car-
rouge (021) 93 15 15, . Genève 161, route de Meyrin (022) 41 13 10, 78, avenue de la Roseraie (022) 46 27 19, 21-23, rue Pré-Jérôme (022) 25 23 13,
13 bis, avenue de Chamonix (022) 36 89 73, Lausanne (021) 25 72 75, la To ur-de-Peilz (021) 51 83 62.

Atelier mécanique de haute pré-
cision, région Morges,
engagerait tout de suite ou pour
date à convenir :

2 rectifieurs
eur machine Intérieure, extérieure
et planeuse,

1 mécanicien-fraiseur
1 mécanicien-perceur

Faire offres sous chiffres
P.H. 22733 à Publicitas S.A.,
1002 Lausanne.

cherche quelques COLLABORATEURS pouvant être
formés comme

ouvriers spécialisés
dans le travail Intéressant et varié des métaux
précieux.

i.

Nous offrons :

— une bonne formation,

— places stables et bien rémunérées,

-— avantages sociaux d'une grande entreprise.

Faire offres écrites ou se présenter au service du
personnel, qui fournira tous renseignements com-
plémentaires.

Tél. (038) 25 72 31, interne 58.

Bar PAM PAM cherche

serveuse
Tél. 25 04 44, entre 12 et 13 h,
ou le soir entre 18 et 19 h.

Pour différents secrétariats commerciaux, ainsi que pour notre pool
dactylographique, nous cherchons

secrétaires
de langue maternelle anglaise, parlant si possible le
français et l'allemand

Selon la formation et l'expérience des candidates, elles seront
affectées comme secrétaires de département ou comme collabora-
trices dans notre pool dactylographique. Les intéressées seront mises
au bénéfice de cours de dactylographie, de langues et d'une
formation continue.

Prière de faire offres à OMEGA, département du personnel com-
mercial et administratif, 2500 BIENNE, tél. (032) 41 09 11, Interne 2502.

Etude de notaires de la ville
cherche '

EMPLOYÉE DE RÉCEPTION
L'intéressée collaborera à la caisse et au ser-
vice de gérance immobilière.

Semaine de 5 jours. Caisse de retraite.

Entrée à convenir.

Adresser offres sous chiffres MY 0601 au bureau
du journal.

2072 Saint-Biaise

cherche

manœuvre
pour lavage et manutention de
caravanes.

Place stable et bien rémunérée.

ÇQTQVCM tél. 33 36 05.

Bureau de Neuchâtel cherche, pour date à con-
venir,

SECRÉTAIRE
sachant ' travailler d'une façon indépendante. Très
bonnes connaissances d'anglais indispensables.

Semaine de cinq jours. Quatre semaines de vacan-
ces annuelles.

Faire offres, avec curriculum vitae, à case postale
No 756, 2001 Neuchâtel.

par 5

Alice Bickel

La lumière d'un réverbère tomba sur son visage
maigre, aux pommettes saillantes, lorsqu 'il me répon-
dit avec une moue résolue.

— Non.
— Je n'ai pas été non plus la personnification du

silence, lui rappelai-je.
Nils parut ne pas avoir entendu. Les mains dans les

poches de son pantalon, il marchait nonchalamment
près de moi, tandis que nous traversions la grande
place du Casino. Il s'immobilisa devant un petit café.

— Ici on boit de l'excellent café , venez-vous ?
Sans attendre ma réponse il pénétra dans l'établisse-

ment. Je l'y suivis.
— Ce soir, je n'ai malheureusement pas pu vous

montrer grand-chose, mais nous verrons une autre
fois le grand marché aux fleurs, c'est une véritable
attraction de cette ville.

— Vous m'avez montré déjà beaucoup de choses et
je vous en suis très reconnaissante, affirmai-je. Vous
ne pouvez pas savoir combien j' ai recueilli de rensei-
gnements pour mon travail dans les quelques heures
que nous venons de vivre.

(Copyright Miralmonde)
toâ±-L.- ¦ „ , ... ~~

— Sincèrement ?
— Sincèrement.
— Je ferai mieux la prochaine fois, promit Nils.

Demain je dois me rendre à Cannes. A la fin du mois,
il y a une exposition de fleurs d'hiver et les horticul-
teurs désirent y participer. Il y a une quantité de nou-
velles variétés.

— Votre voyage à Cannes a naturellement la prio-
rité. Je ne voudrais pas que vous vous dérangiez pour
moi.

— C'est un plaisir. Si cela vous convient nous pour-
rions nous rencontrer après-demain. Je viendrais vous
chercher à Antibes à neuf heures. Je vous montrerai
une contrée imcomparable — ou vous me direz ce qui
vous intéresse particulièrement. D'accord ?

— Pouvez-vous vraiment me sacrifier tant de
temps ?

Je me sentais contrainte de poser cette question.
Pour être franche avec moi-même, je dois reconnaître
que je comptais que Nils tiendrait sa promesse. Je
m'efforçais de ne pas laisser apparaître trop visible-
ment mon soulagement lorsqu'il répliqua :

— J'ai du temps, ne vous l'ai-je pas déjà dit ?
J'inclinai la tête un peu troublée.
— Je serai prête à neuf heures.
Nils tira une carte de son portefeuille.
—¦ Voici mon adresse. Mon bureau est à deux pas,

nous passerons devant en sortant d'ici.
Je jetai un coup d'œil à la carte mais les indica-

tions en français ne m'apyj rirent pas grand-chose.
— C'est l'adresse de votre bureau ? demandai-j e en

mettant la carte dans mon sac.
— Oui , mais ne vous imaginez pas qu'il s'agisse

d'une affaire importante. Trois employés composent
mon personnel et je m'occupe moi-même de la rédac-
tion. Nous travaillons tous dans deux pièces.

— L'essentiel est que le travail vous plaise.
—• Quant à... mon adresse privée, cela n 'a pas grand

sens que je vous la donne. Je suis la plupart du temps

en route et vous pouvez m'atteindre pendant la jour-
née au bureau.

— Il ne me viendrait pas à l'esprit de vous impor-
tuner à domicile, assurai-je vivement.

• Là encore, à mon grand étonnement , j' eus le senti-
ment que je ne respectais pas la vérité. Cela me sur-
prenait car je ne connaissais Nils que depuis quelques
heures. Mais avant que j'aie eu le temps d'analyser
ce sentiment, une chose survint qui attira et retint
mon attention.

Nous venions d'arriver à la voiture de Nils garée
dans une petite rue et nous nous trouvions à la hau-
teur de l'entrée faiblement éclairée d'une maison lors-
que la porte s'ouvrit et qu'un homme se précipita sur
le petit palier. Je n 'aurais pas fait attention à lui s'il
ne nous avait pratiquement pas marché sur les pieds.
Il ne s'en était fallu que d'un cheveu qu'il ne nous
bouscule. Nils jura , énervé par la maladresse de l'in-
connu. Pendant l'éclair d'une seconde, je vis son
visage. Mon entendement ne saisit pas immédiatement
ce que mes yeux voyaient. Ce ne fut que lorsque
l'homme se fut éloigné de quelques pas et disparais-
sait déjà dans l'obscurité que je m'écriai :

— Chuck... Chuck !
Nils me saisit le bras.
— Qu'avez-vous Ann , cet individu vous a-t-il fait

mal ?
— Chuck ! appelai-je encore une fois , tout en sa-

chant parfaitement que c'était inutile.
— Le connaissez-vous ? voulut savoir Nils.
— C'est un membre de notre rédaction... Chuck

Bartlett. Il s'occupe des informations politi ques.
— En êtes-vous certaine ?
J'inclinai la tête.
— Pourquoi se serait-il sauvé ? Il sait certainement ,

puisque c'est un de vos collègues, que vous êtes en
voyage sur la Côte.

J'inclinai de nouveau la tête.

— Je ne comprends pas. Chuck ne m'a pas dit qu 'il
projetait un voyage en Europe...

—¦ Peut-être vous êtes-vous trompée ?
—• Non... (Ma tète fonctionnait maintenant avec pré-

cision.) On peut évidemment confondre un visage
dans l'obscurité , je vous le concède, mais l'insigne, à
la boutonnière d'un veston , certainement pas. J'ai vu
à la lueur de la lampe de la porte d'entrée distincte-
ment le petit emblème d'argent du Club d'échecs de
Clinton. Chuck appartient à ce club depuis longtemps.

— Il est possible qu 'il n 'ait pas voulu vous voir...
hasarda prudemment Nils.

— Je ne sais pas pourquoi Chuck ne voudrait pas
me voir.

— Ah !... oui... il y a ici une quantité de charman-
tes filles toutes disposées à consoler un touriste soli-
taire. Ce quartier est connu pour cela.

— Chuck... ? (Je ris, mais ce rire devait avoir une
résonance bizarre car Nils me regarda les sourcils
levés.) Chuck ne donnerait pas cinq cents à une fille.
Son avarice proverbiale est la risée de toute la rédac-
tion. Savez-vous de quoi il vit ? De café et de pain.

— Pourtant le rédacteur politique au Clinton-Star
peut certainement s'offrir un steak ?

— Evidemment ! Ce que Chuck fait de son argent
est un mystère pour moi. Je le vois toujours compter
et recompter.

— Les voyages en Europe coûtent cher.
— Quand Chuck voyage c'est aux frais du Clinton-

Star , jamais il ne paierait de sa poche un billet d'avion
pour l'Europe.

— Je crains de ne pouvoir vous aider à résoudre
cette énigme, Ann.

— Ah ! laissons cela... après tout c'est l'affaire de
Bartlett d'être ou non à Nice. Je me demande simple-
ment qui fait son travail à Clinton ?

— Combien de membres comptent votre équipe
rédactionnelle ?

„ „_ ... , ., ,. (A suivre)

Le Meurtrier vint avec des roses

J'engage

Manœuvres
pour travaux de
garage et de démo-
lition.
S'adresser à
Bruno Borer ,
démolition d'autos.
2006 Neuchâtel.
Tél. 31 68 66.

J P E N I A
fabrique d'horlogerie de précision,
cherche une collaboratrice en qualité de

secrétaire
qui sera rattachée directement à la direction. Nous
souhaitons engager une personne capable :
— d'exécuter l'ensemble du courrier de la direction

(correspondance, rapports, etc.)
— de préparer et de tenir les dossiers de nos agents

à l'étranger
— d'organiser la visite de notre clientèle et de pré-

a „̂.„.,¦.;..parer les voyages à l'étranger de ' nos : collabora-
teurs .. r ... ,.

Les exigences du poste requièrent : | ;
a, — une bonne culture générale

— la maîtrise des langues française et anglaise, et si
possible de bonnes connaissances d'allemand

— une certaine expérience dans une activité similaire,
secteur horloger souhaité, mais pas indispensable.

Entrée en fonction au début du mois de juin, ou
date à convenir. Les personnes intéressées par une
activité Indépendante et variée dont la rémunération sera
en rapport avec ses qualifications, sont priées de sou-
mettre leurs offres, avec curriculum vitae, à la Direc-
tion de la Fabrique Juvenla, horlogerie de précision,
Paix 101, à la Chaux-de-Fonds.

On cherche
Immédiatement

fille où garçon de cuisine
Congé le samedi et dimanche.
Réfectoire Suchard.
Tél. 25 01 21.

AMANN + CIE S.A.
désire engager un

JEUNE HOMME
actif et débrouillard pour exé-
cuter différents petits travaux
de bureau et expédition du cour-
rier. Activité variée ne deman- j
dant pas de connaissances par-
ticulières. Semaine de 5 jours.

Faire offres à la Direction de

AMANN + CIE S.A.

Importation de vins en gros.
Neuchâtel. Tél. 25 67 31.

Je cherche, pour entrée à con-
venir,

peintres qualifiés
éventuellement

manœuvres
chambres à disposition.

S'adresser à l'entreprise
André BLANDENIER,
Promenade 5, 2052 Fontainemelon
Tél. (038) 53 25 22.



La campagne d'élimination du bétail se poursuit...
De notre correspondant :
— Trois francs vingt 1 Qui dit mieux ?..
— Cinq de plus.
— Pas possible l'Ernest , s'écrie l'expert ,

t 'es fauché ?
Celui que l'on vient d'interpeller , parce

que des rires fusent , ajoute encore cinq
centimes .

Une grande animation régnait hier ma-
tin , sur la place du Gaz , dite aussi des
Forains, à l'endroit où , depuis des an-
nées, les agriculteurs de la région vendent
ou achètent du bétail. La grande place
était envahie par de nombreux camions de
toutes dimensions. Tandis que dans un
coin, sous la surveillance de deux agents
de la police locale , la balance attendait
la première « cliente >.

Il s'agissait du marché surveillé de bé-
tail de boucherie , plus communément ap-
pelé marché d'élimination de zone de mon-

tes marchés de bétail ont perdu de leur importance, mais l'animation qui
y règne est la même à chaque mise.

(Avipress - Nydegger)

tagnes. Le dernier s était déroulé à Mô-
tiers dans le Val-de-Travers , une semaine
auparavant. On y avait alors présenté 95
têtes. Puis hier c'était au tour du district
de la Chaux-de-Fonds, avec 62 bêtes. Le
but d'un tel marché est double : main-
tenir un cheptel sain et fort et profiter
de liquider la qualité inférieure qui, en
général, part bien. Dans une semaine ce
sera au tour des Ponts-de-Martel d'accueil-
lir cette foire paysanne avant que celle-ci
s'installe par deux fois aux Hauts-Gene-
veys.

C'est un rude travail d'évaluer les bêtes
au premier coup d'œil puis de lancer la
mise. M. Fritz Oberli est un vieux rou-
tinier de ce genre de manifestation. An-
cien agriculteur de la région , vice-prési-
dent de la section locale de l'Association
neuchâteloise des propriétaires de trac-

Etat civil de la Chaux-de-Fonds
du lundi 15 mars 1971

NAISSANCES : Beytrison Pascal-Thierry,
fils de Jean-Pierre , monteur et de Rose-
Marie-Monique; née Hochuli. Racine Va-
lérie , fille de Jean-Claude, micromécanicien
et de Heidi-Margret , née Luthi. Kohli Em-
manuella , fille de Charles-André, agricul-
teur et de Lina , née Fahrni.

PROMESSES DE MARIAGE : Andrié
Jacques-André , boîtier et Scheidegger Ro-
lande-Ida. Huguenin Jean - Marc - Geor-
ges, vendeur et Jacot-Descombes Gisèle-
Yvette. Kureth Philippe-Gérard , photolitho-
graphe et Langmeier Huguette-Suzanne.

DÉCÈS : Guillod née Verthier le 3
octobre 1886, Berthe-Lucie, ménagère, veu-
ve de Louis-Jules, dom. Doubs 83.

leurs , il sait piquer les éventuels ache-
teurs par une boutade , une remarque qui
fera monter les prix. Les bêtes, attachées
le long de la barrière, passaient l'une
après l' autre sur la pesée puis étaient exa-
minées par les agriculteurs. Un petit tour,
histoire d'évaluer la démarche, et les en-
chères commençaient. Un nombreux pu-
blic de badauds, ravis du spectacle, sui-
vaient avec attention l'évolution de la si-
tuation.

Hier , quatre experts s'étaient répartis la
tâche. On trouvait un représentant de la
Coopérative suisse de bétail de boucherie,
deux représentants bouchers et un pay-
san. Cette année, la qualité est moyen-
ne. L'acheteur a dix jours pour mener
sa vache ou sa génisse à l'abattoir. Puis-
qu 'il s'agit d'éliminer dans le cadre de la
Confédération , le bétail ne donnant pas
satisfaction , et afin de ne pas mettre en
péril le marché. Dix jours pour faire abat-
tre son bétail sous peine de perdre un
subside. En effet, la Confédération et le
canton, par moitié chacun, paient le pay-
san pour chaque bête éliminée. C'est en
somme une aide pour la perte que peut
subir l'intéressé qui voit son troupeau di-
minuer.

En 1970, pour l'ensemble du canton,
une somme moyenne de 390 fr. avait été
allouée pour chaque tête. Au total , ce
sont 1010 bêtes qui avaient été conduites
aux abattoirs. Hier , les affaires semblaient
bien marcher et l'un après l'autre, les
lourds véhicules ou le simple tracteur avec
remorque quittaient la place, tandis que le
dernier bastion prenait la décision d'aller
arroser « ça ». Une tradition reste une tra-
dition !

Ph. N.

« Rose de Corfou », Nana Mouskouri a subjugué
les spectateurs de la Salle de musique !

De notre correspondant :
A quelqu 'un qui lui faisait remar-

quer, au cours de ta répétition de
l'après-midi , que l'acoustique de la
salle de musique est particulière, Na-
na Mouskouri devait répondre :

— Tout ira bien, vous verrez I
Et tout alla bien, en e f f e t .  C'est

aussi cela, Nana Mouskouri : cet
amour du parfai t  et de l'absolu !

Pour la première fo is , cette sai-
son, une chanteuse a pu se produire
sans que les premiers rangs ne se
bouchent les oreilles sous l' abus d' am-
plificateurs et d' autres moyens so-
nores. Car, la salle de/ musique pos
sède une véritable acoustique qui se
passe de technicité. Or, pendant les
rép étitions, dans une salle vide, il
peut paraître superflu de baisser le
ton. Et l'on assiste à une profusio n
de bruit sans rapport avec ce que
l' on est en droit d'attendre. Ce f u t
le cas pour Mireille Mathieu et pour
Gilbert Bécaud.

L'erreur a été évitée lundi soir,
devant une salle comble venue ap-
plaudir une vedette grecque mondia-
lement connue, qui avait accepté de
laisser son cachet à « Terre des
hommes ». Un geste qui n'enlève rien
à la qualité du spectacle.

ROUGE OU BLANC ?
Nana Mo uskouri ? C'est une jeune

femme vêtue tantôt de rouge, tan-
tôt de blanc, une voix admirable ,
servie avec discernement. C'est aussi
un répertoire accessible à tous où
l'émotion jamais n'est absente. Nana
Mouskouri, c'est surtout le résultat
d'un travail incessant , mais qui laisse
une part très large à une certaine

« gaucherie » . La technique de la
scène est quasi absente , le pas est
souvent malaisé , le jeu des mains
peut paraître ridicule. Oui, tout ce-
la pourrait disparaître. Et cela dis-
paraît sitôt que la pénombre s'installe
et que le projecteur bleu ou rouge
pince un visage.

Est-ce une per fo rmance de décou-
vrir une vedette que l' on ne connais-
sait que grâce aux enregistrements ?
Sans doute dans la mesure où le
trucage disparaît sur la scène et où
la possibilité de rattraper la fausse
note n'existe plus. L' rochestre « Les
Athéniens » qui depuis bien des spec-
tacles contribue largement au succès
de Nana Mouskouri , aura une fois
de plus prouvé sa qualité. Formé
de quatre Grecs aussi, les «Athé-
niens » n'abusent pas de la guitare
ou des rythmes. Leur jeu est celui
d' artistes où la note prend valeur
de symbole.

« EN AS MYTHOS »
Au programme, « L'Enfant au tam-

bour » puisé à bonne source dans
la chanson populaire. Les « Roses
blanches de Corfou », elles aussi, re-
çurent leurs ovations, mais elles
étaient placées de telle manière que
ce succès ne gâta en rien l'impres-
sion d' unité du spectacle.

« Enas Mythos », qui sert un peu
d'indicatif à Nana Mouskouri, permit
un brillant départ. Le style ne varie
pas ou rarement. La voix est belle,
le texte souvent simple.

L'émotion sait être traduite et
l'intensité d' une chanson toujours
présente. C'est dans cette intensité
que l'on admire le travail du^groupe ,

permettant un état collectif qui iné-
luctablement s'achève en app laudisse-
ments.

UN PERSONNAGE
Un répertoire tellement connu que

l'on en voudrait presque à Nana
Mouskouri de ne pas nous interpré-
ter « Vole, vole farandole » ou
« Mon enfant ». A 35 ans, elle a
créé un personnage.

Et l' on comprend que quelques
spectateurs n'aient pas partagé l' en-
thousiasm e de la salle. A ce niveau-
là, on aime ou l' on aime pas !

Ph. N.

Tantôt rouge tantôt blanche...
(Avipress - Girardin)

Après le camp de 1971
Lundi dernier , à la cure de la Sagne,

le comité d'organisation du camp de la
Sagne, s'est réuni, pour faire le point, sous
la présidence de M. Raymond Debély, ins-
tituteur à Derrière-Pertuis , et en présence
de M. Jacques Béguin , conseiller d'Etat.

Le président constata la réussite de cette
journée du 6 février 1971 qui connut une
grande participation et suscita un vif in-
térêt au-delà même des milieux agricoles.
Il rendit un juste hommage de reconnais-
sance aux orateurs de cette année : le pas-
teur J.-L. Roulet , M. J.-Cl Piot , directeur
de la division de l'agriculture au départe-
ment de l'économie publique et M. J.-Fr.
Aubert , professeur et député.

M. Debély y ajouta la gratitude du
comité aux dévoués collaborateurs de la
paroisse et du village de la Sagne, parti-
culièrement à l'équipe féminine qui assura
d'excellente façon la subsistance des parti-
cipants. Le caissier, M. René Duvoisin, don-
na connaissance des comptes de cette an-
née, dont le résultat satisfaisant permettra
de compléter le matériel de cuisine, toujours
obligeamment mis à disposition par la pa-
roisse.

Un entretien nourri permit aussi aux
membres présents de faire part de leurs
impressions au sujet de ce camp de 1971,
tout en posant déjà quelques jalons de
celui du 5 février 1972. Le comité désire
lui donner un relief particulier en faisant
appel éventuellement à des orateurs pou -
vant apporter d'utiles informations concer-
nant les problèm es posés à notre pays
tout entier par les pourparlers engagés
avec les autorités du Marché commun et
touchant d'autres questions préoccupant à
la fois les consommateurs , les producteurs
et les autorités responsables.

F. M.

Les bibliothèques chaux de-fonnières
en 1970 : une année record

L'année dernière a été une année re-
cord pour les bibliothèques de la ville ,
comme en témoignent les statistiques sui-
vantes :
• Bibliothèque des jeunes. — A Jardi-

nière 23, on a prêté 54,017 volumes à do-
micile. A Président-Wilson 32, à partir du
13 novembre, les enfants ont emprunté
3993 volumes. Au total, les Bibliothèques
des jeunes ont donc prêté 58,010 volumes
(55,683 en 1969).

O Bibliothèque de la ville. - Il a
été prêté en tout 74,866 volumes (74,767
l'année précédente) . Dans ce total figurent
906 volumes prêtés à d'autres bibliothèques
ou à l'extérieur. La quasi-totalité des prêts

a donc été faite auprès des Chaux-de-
Fonniers ; 17,454 livres ont été prêtés le
matin ; 43,843 l'après-midi ; 9926 le soir.
Le solde représente des prêts en salle de
lecture.

En ce qui concerne les genres, la sta-
bilité est grande et 61 % des prêts con-
sistent en œuvres littéraires , principalement
des romans.

• Salle de lecture. —• Elle reste ex-
trêmement fréquentée. En comptant les pré-
sences par séances d'ouverture (matin ,
après-midi, soir), on arrive à 11,020 pour
l'année entière , soit une quarantaine de
personnes par jour en moyenne.

La relève de la profession est assurée :
les apprentis coiffeurs et coiffeuses l'ont prouvé !

feurs ou coiffeuses possédant une maîtri-
se pose-t-il aux responsables des sections
du canton un problème. Mais la relève
paraît cependant assurée. II suffisait de se
rendre lundi soir à la grande salle de la
maison du Peuple pour s'en convaincre.
Près de 400 personnes s'étaient groupées
sur la galerie ou dans la partie de salle
laissée vide. Le reste 7 Occupé par les
apprentis coiffeurs ou coiffeuses qui se li-
vraient un match amical, en guise de ré-
pétition avant les examens finals de Pâ-
ques. De nombreuses personnalités du mon-
de de la coiffure étaient présentes, dont
le président d'honneur de la section des
Montagnes neuchâteloises, M. René Juan,
M. Bourgeois, président du comité d'or-
ganisation et de la commission d'appren-
tissage, qui tenait le micro, Mme Nelly
Degraz, présidente de la section locale,
et M. Charles Wehrli, maître d'enseigne-
ment pour la technologie aux Arts et
Métiers.

M. Juan devait préciser qu 'il ne s'agis-
sait nullement d'un concours, mais d'une
présentation de travaux devant susciter une
certaine émulation. C'était l'occasion pour
les apprentis d'acquérir de la maîtrise qui
leur sera utile lors d'examens, après les
trois ans d'apprentissage.

Certes, les filles représentent toujours
la majorité. Mais cette fois , au nombre
de 62, elles dominaient. Bref , il s'agissait
de réaliser en 45 minutes une coiffure li-
bre avant de laisser à une dizaine d'ex-
perts le soin de juger. Les modèles avaient
été « recrutés > parmi la clientèle. La for-
mation est très complète puisque les ap-
prentis doivent suivre, notamment, des
cours à l'école professionnelle de la ville.

Arrêtez un passant et demandez-lui s'il
connaît le nombre exact de salons de coif-
fure que compte -Ja Chaux-de-Fonds. Il
sera bien emprunté ! Combien alors ? Une
soixantaine. Aussi le recrutement de coif-

Une réalisation audacieuse.
(Avipress - Girardin)

Ils ont en moyenn e entre 16 et 19 ans.
L'assistance a suivi ces joutes et applau-

di quelques réalisations dignes du plus
grand intérêt. A l'issue de cette soirée,

une collation a permis à chacun de re-
prendre son souffle.1 Allons, la profession n'est pas prête de
mourir 1 Ph. N.

Des mains de fées pour des modèles patienfs... et curieux du résultat I
(Avipress - Girardin)

LES BRENETS : UNE BONNE ANNÉE
POUR LA CAISSE DE CRÉDIT MUTUEL

| JB ^>IH T^H " ' ; I ̂ Si ¦ï.'XHIJT HB

(c) L assemblée générale annuelle du Cré-
dit mutuel , système Raifeisen , s'est te-
nue à l'hôtel de la Couronne. Elle a
honoré la mémoire de M. Ch. Sauser ,
qui fut longtemps président du comité
de direction et de Mmes Thum et Rosse-
let, décédés l'an dernier. L'activité de la
section est retracée par M. Jean Chris-
ten, président, qui présenta un rapport
sur la vie économique du pays et sur le
marché du travail, sur les exportations in-
fluencées par les événements politiques de
l' an dernier. La concurrence que repré-
sentent les grands établissements bancai-
res, leur publicité importante, ont tendan-
ce à avoir une incidence sur la caisse.
Celle-ci, heureusement, a su s'adapter aux
nouvelles techniques de travail et conser-
ver intactes ses chances de développement.

JJ appartint au caissier , M. E. Hugue-
nin, d'annoncer que l'année 1970 a été
excellente pour l'institution locale. En ef-
fet , elle a enregistré l'adhésion de 7 nou-
veaux membres. Les chiffres sont eux aussi
éloquents : bénéfice net de 8496 fr. 95
pour un chiffre d'affaires de 2,270,133 fr.
95. La section brenassière compte actuel-
lement 148 sociétaires.

M. A. Santschy, président du conseil
de surveillance, souligna la nécessité d'un
organe de contrôle au sein d'une caisse tel-
le que le crédit mutuel : les membres y
placent non seulement leur argent, mais
davantage encore un important capital de

« confiance ». Sur son conseil , les comptes
sont adoptés ; des remerciements sont adres-
sés au caissier dont le travail est excel-
lent et parfait.

Les membres du comité sont ensuite
réélus. Puis M. E. Barbey, agro-technicien,
invité, parla des méthodes de fabrication
d'aliments pour animaux et les nouvelles
tendances dans le problème du sevrage
des porcelets. Une collation offerte à cha-
cun des 75 membres présents mettait une
note fniale agréable à une assemblée sé-
rieuse, comme il se doit,
note finale agréable à une assemblée sé-

Concours du Ski-club
(c) Le week-end dernier , le Ski-club des
Ponts-de-Martel avait mis sur pied son tra-
ditionnel concours annuel OJ et juniors.
Tandis que le slalom géant se déroulait
samedi après-midi , dimanche après-midi
Voyait deux manches de slalom spécial.
De nombreux champions en herbe et quel-
ques espoirs se sont mesurés sportivement
devant un public quelque peu clairsemé.
Voici les principaux résultats :
• Catégorie minimes : 1. Olivier Guye ;

2. Raymond Huguenin ; 3. Murielle Finger.
• Catégorie 1959-1960 : chez les filles

Isabelle Ducommun triomphe tandis que
chez les garçons, la victoire revient à
Pierre Nicolet.
• Catégorie 1957-1958 : chez les filles,

Marina Guy et chez les garçons Jacky
Ducommun, suivi de J.A. Maire.
• Catégorie 1955-1956 : chez les filles,

Christiane Ducommun et chez les garçons,
Guy Montandon, suivi de Claude-Alain
Rothen.
• Catégorie Juniors : Gisèle Thiébaud ;

2. J.-Denis Thiébaud ; 3. J.-Maurice Du-
commun.
• challenge Perrin Frères pour le meil-

leur OJ : Jacky Ducommun.
• Challenge Jaquet-Huguenin pour le

meilleur junior : Gisèle Thiébaud.

Au tribunal de police du Val-de-Ruz
De notre correspondant :
Le tribunal de police du Val-de-Ruz

a siégé hier matin , à l'hôtel de ville
de Cernier , sous la présidence de Mme
Ruth Schaer-Robert , assistée de M. Marc
Monnier , greffier-substitut. La présidente a
tout d'abord donné lecture de son juge-
ment concernant C.-H. N., domicilié à
Dombresson , auteur de trois accidents suc-
cessifs à Dombresson le 28 novembre 1970,
alors qu 'il circulait en état d'ivresse au
volant de son automobile. Pour fixer la
peine, la présidente a pris en considération
les bons antécédents du prévenu, son re-
pentir sincère , son jeune âge et le fait
évident qu 'il a été entraîné à boire. C.-H.
N. est condamné à 8 jours d'emprison-
nement avec sursis pendant deux ans, à
une amende de 400 fr. qui pourra être
radiée du casier ju diciaire, après un délai
de 2 ans, et au paiement de 269 fr.
de frais.

TIRAGE AU SORT
Le tribunal a ensuite procédé au tirage

au sort des jurés et fixé l'audience des
débats pdans la cause H. L., actuellement
détenu et renvoyé devant le tribunal cor-
rectionnel pour une quarantaine de vols
et tentatives de vols commis dans des
chalets et des caravanes, la plupart avec
effraction. A. R., domicilié à Fontaines,
a fait construire un chalet à la Vue-
des-Alpes, après avoir déposé des plans
qui ont été approuvés. En cours de tra-
vaux , A. R. s'est vu contraint d'apporter
quelques modifications à la construction.
Il n'en a pas avisé les autorités compé-
tentes. Cette omission lui faut 90 francsd'amende et 15 fr. de frais.

Le 12 décembre, une collsion se pro-
duisait à Savagnier, entre la voiture con-
duite par J. B., et celle de C. G., tous

deux domiciliés dans cette localité. Après
deux audiences et une vision locale , J. B.
est condamné à 30 fr. d'amende et 30
francs de frais ; C. G. à 50 fr. d'amende
et à 60 fr. de frais. A. M., de la Vue-
des-Alpes, a construit un kiosque à proxi-
mité de la station de départ du téléski ,
kiosque destiné à ravitailler les skieurs.
Il a fait le travail lui-même sans avoir
au préalable demandé l'autorisation et dé-
posé les plans. Il explique qu'il s'est cru
en droit d'installer ce kiosque du fait
qu 'il s'agit d'une petite construction en
bois, démontable, sise sur sa propriété.
Les plans sont maintenant déposés. L'in-
fraction à la loi cantonale sur les cons-
tructions est cependant réalisée et A. M.
est condamné à 90 fr. d'amende et 15
francs de frais.

Les paroissiens de Dombresson acceptent
le projet de redressement de l'église

De notre correspondant :
Une soixantaine de personnes ont pris

part, dimanche dernier , à l'assemblée an-
nuelle de la paroisse de Dombresson -
Villiers - le Pâquier. Le pasteur Claude
Schaerer a lu le rapport du Collège des
anciens. Depuis 1970, trop peu de jeunes
participent au culte de jeunesse. Il devient
indispensable d'examiner le moyen de re-
médier à cette situation. Dimanche 3 mai ,
22 nouveaux catéchumènes ont été présen-
tés aux paroissiens. A Pâques 1970, 23
catéchumènes ont été admis à la sainte
cène. A la demande de la pastorale du
Val-de-Ruz, le Conseil synodal a autorisé
les paroisses du Val-de-Ruz à accepter
à la santé cène, avant 1 fn de l'instruc-
tion religieuse, les catéchumènes qui en
auront exprimé le désir et qui y auront
été préparés. Il s'agit d'une expérience
qui se terminera à Pâques 1973, où la
question sera revue pour l'ensemble du
canton.

En 1970 (année civile), 12 enfants ont
été reçus par le baptême dans l'Eglise ;
9 mariages ont été bénis et l'Evangile
de la réusrrection a été annoncé lors
de treze servees funèbres. Au 31 décembre,
il y avait dans la paroisse, 450 foyers,
dont 445 hommes, 470 femmes et 321
enfants ; 103 enfants suivent les leçons
d'histoire sainte. Les groupements parois-
siaux , jeunesse , chœur, veillées féminines
et paroissiens âgés sont bien vivants et
leurs membres se réunissent régulièrement

dans les salles de paroisse tout au long
de l' année.

LES COMPTES
Quant aux manifestations paroissiales or-

ganisées pendant l'exercice écoulé, rappe-
lons la semaine d'enfants qui a réuni
du 12 au 18 octobre 1970, une cinquan-
taine d'enfants qui , sous la conduite de
douze aînés, ont prié , chanté , « bricolé » .
Le thème de cette semane : la parole
du Christ , « Qui dites-vous que je suis ? »,
a élé développé dans l' enthousiasme.

Le traditionnel souper de paroisse (7
novembre) et le concert de l'Avent en

VALANGIN

Repas paroissial
(c) Un repas organisé par les paroisses
protestante et catholique de Vaîangin au-
ra lieu" ce soir , à la cure. Le bénéfice se-
ra versé aux campagnes de Carême, aux
missions et à Swissaid.

Bientôt les vacances !
(c) La fin de l'année scolaire est proche.
Les examens écrits se dérouleront jeudi
matin en première moderne-ipréprofession-
nelle, puis les 23 et 24 mars pour tous
les degrés . Aucune séance complémentaire
n est prévue pour les oraux. L'école sera
fermée dès le 2 avril.

faveur de la chapelle œcuménique des Bu-
gnenets , ont été particulièrement appréciés.

Les comptes de la parosse ont été pré-
sentés par M. Jean-Jacques Diacon. En
chiffre rond , les paroissiens ont offert
à l'Eglise une dizaine de milliers de francs,
dont 7000 francs ont été versés à l'œuvre
missionnaire. Les prochains vérificateurs
des comptes seront MM. André Gafner ,
Samuel Fallet et Roland Barbezat comme
suppléant. Ces différents rapports ont été
adoptés à l'unanimité.

FEMMES PASTEURS ET DIACRES
Ces deux problèmes ont été longuement

discutés. Au vote , l'article 55 de la cons-
titution de l'Eglise remanié a été refusé
par 29 voix contre 28 et les articles
concernant les diacres ont été adoptés
à une forte majorité.

Le problème de la restauration intérieure
de l'église a ensuite été longuement étu-
dié. Les membres de l'assemblée, par 26
voix contre 21 voix et sept abstentions,
ont accepté le projet de redressement.

Nous en reparlerons.
A. S.

• A LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Corso : 20 h 30, La

route de Salina.
Eden : 15 h et 20 h 30, Mourir d'ai-

mer (prolongations) .
Plaza : 20 h 30, Le boucher.
ABC : 20 h 30, Je suis curieuse.
EXPOSITIONS. — Galerie du Manoir :

les œuvres de Coghuf.
Conédcration 27 : décorations du gym-
TOURISME. — Bureau officiel de ren-

seignements, Léopold-Robert 84, tél. (039)
23.36.10. Ouverture : 8 h 30 - 12 heures,
14 - 18 h 30.
nase, 14-18 heures.

Permanences médicale et dentaire s en
cas d'absence du médecin de famille, tél.
22.10.17.

Pharmacie d'office : Coop, Léopold-Ro-
bert 108, jusqu 'à 21 heures , ensuite tél. 11.

• AU LOCLE
TOURISME. — Bureau officiel de rensei-

gnements, Henry-Grandjean 5, tél. (039)
31 22 43. Ouverture : 8 h - 12 h 30,
14 h - 17 h 30.

PHARMACIE D'OFFICE. — Moderne,
Daniel-JeanRichard 27. 27. Dès 21 h,
tél. 17.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE. — En cas d'absence du médecin
traitant , tél. 17 ou le service d'urgence
de l'hôpital, téL 3152 52,

Plus d'eau !
(c) Lundi matin une avarie dans une
station de pompage privait de l'eau de
Neuchâtel les Geneveys-sur-Coffrane.
Comme pendant la journée, l'eau ne ve-
nait toujours pas et que le niveau du
réservoir baissait rapidement , on décida
d'ouvrir les vannes de la réserve. Malheu-
reusement, un accident survint là aussi et
c'est au moyen des pompes que les em-
ployés de la commune firent passer l'eau
de la réserve dans le réservoir principal
qui était à ce moment-là presque vide.
La pression faisant défaut , les habitations
situées dans le haut de la localité man-
quèrent d'eau. Dans la nuit , tout rentra
heureusement dans l'ordre.

PHARMACIES DE SERVICE. — Marti
Cernier; Piergiovanni , Fontaines.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN
TAIRE. — Médecin habitueL

(c) Hier , vers 7 h 30, une voiture condui-
te par M. V.R., de la Chaux-de-Fonds ,
circulait rue Numa-Droz en direction ouest.
A la hauteur de l'immeuble No 75, le
conducteur a freiné sur la chaussée ver-
glacée en raison d'une auto arrêtée sur
sa droite. Il a perdu la maîtrise de son
véhicule qui a été déporté sur la gau-
che et a heurté une voiture, conduite par
Mme J.N., de la ville. Dégâts.

Attention :
route verglacée
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Compensez la fatigue de printemps par

UNE CURE À LOÈCHE-LES-BAINS
Centre Médical

Dr médecin H.-A. EBENER FMH
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de bains * :
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Maison Blanche : Grand Bain 150 lits
la maison traditionnelle de la clientèle suisse
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Renseignements par la Direction :
A. WILLI-JOBIN. Tél. (027) 6 44 44.
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Importantes nominations à I Université
AU CONSEIL D'ÉTAT FRIBOURGEOIS

De notre correspondant :
M. Yves Bottineau , Dr es lettres , a été

nommé chargé de cours à la faculté des
lettres (enseignement de l'histoire de l'art
en langue française). M. Bottineau est un
spécialiste de l'art français du ISme siècle
et sa renommée est internationale. Sa no-
mination à l'Université comble une lacune
importante. En effet , les étudiants ne béné-
ficiaient plus d'un enseignement dans ce
secteur depuis le décès, il y a plus de

CUGY

Des travaux
pour plus d'un million
(c) Réunis sous la présidence de M. Adol-
phe Marmy, syndic, les citoyens de Cu-
gy (Fr) ont décidé la réalisation d'une gran-
de salle polyvalente. Le coût de cette im-
portante construction est devisé à 915,000
fr., montant duquel il convient de dé-
duire un subside de 265,000 fr. de l'ins-
truction publique. Cette grande salle pourra
accueillir 350 personnes pour des assem-
blées, spectacles et la gymnastique. Le
bâtiment comprendra en outre deux salles
de classe pour la section agricole de l'école
secondaire et une salle de travaux de cou-
ture.

Les contribuables ont ensuite accepté le
projet de réfection de la route reliant la
gare à Bussy pour le prix de 280,000
fr., et la route Cugy - Granges-des-Bois
pour 340,000 fr., cette somme étant répar-
tie entre le Syndicat d'améliorations fon-
cières et la commune de Cugy.

RUEYRES-TREYFAYES
La conductrice

roulait à gauche...
(c) Hier, vers 14 h 40, une conductrice
de Rueyres-Treyfayes, " âgée de 21 ans, a
perdu la maîtrise de son véhicule dans
un virage proche de l'école de Rueyres-
Treyfayes, au moment où survenait en
sens inverse une voiture conduite par un
habitant de Romont, âgé de 47 ans. Dé-
gâts : 2500 francs.

ESTAVAYER-LE-LAC
Au C.A.I.

(c) En présence de 235 actionnaires s'est
déroulée à Estavayer l'assemblée annuelle
du Crédit agricole et industriel de la Broyé.
Cet établissement bancaire a poursuivi , en
1970, son développement constant et régu-
lier. Le mouvement général des opérations
s'est élevé à plus de 396,000,000 francs,
tandis que le bénéfice de l'exercice attei-
gnait 315,000 francs. Au cours de cette
assemblée, de nouveaux administrateurs fu-
rent élus : MM. G.-L. Roulin , Claude Butty,
François Torche, (Estavayer) Gérard Cantin,
(Domdidier), Jean-Pierre Butty, (Crissier) et
Max Moret (Ménières).

vingt ans, du professeur Bovy. Feu M.
Marcel Strub , conservateur du Musée d'art
et d'histoire, avait été nommé à ce poste ,
peu avant son décès dés suites d'un accident
de la route.

Agé de 46 ans , M. Bottineau est origi-
naire de Nantes. U a été conservateur du
département des objets d'art au Musée du
Louvre. Docteur es lettres de la Sorbonne,
il a enseigné à Clermont-Ferrand , Paris-
Nanterre , Montréal et Yale (USA).

Le conseil a nommé l'abbbé Eugenio
Corecco, Dr en droit canon , d'Airolo
(Tessin) , à Fribourg, en qualité de profes-
seur extraordinaire de droit canonique à
la faculté de théologie.

D'autre part , le conseil a nommé M.
François Clément , député , à Romont , mem-
bre de la commission consultative pour
les problèmes universitaires , en remplace-
ment de M. Jean Favre dont la démission
est acceptée avec remerciements pour les
bons services rendus.

Le conseil a pris acte, avec remerciements
pour les bons services rendus, de la dé-
mission de M. Arthur Ackle, professeur
au collège Saint-Michel , ainsi que de celle
de M. Joseph Vonlanthen , à Tavel , secré-
taire de préfecture.

Les expositions
au Musée de Fribourg
(c) L'exposition consacrée à l'œuvre gravée
de Michel Ciry, au Musée d'art et d'his-
toire de Fribourg, a accueilli 3133 visiteurs.
Actuellement et jusqu 'au 18 avril , la galerie
du Musée présente un jeune peintre vau-
dois , Jean-Marc Besson , avec des dessins
et des peintures récents. M. Michel Terra-
pon , conservateur du musée, présente ainsi
le peintre Besson : « En possession d'un
talent reconnu et d'un métier assuré, il
tente de traduire la réalité quotidienne
avec les yeux d'un étranger qui se sent
dépaysé dans un univers de verre et de
béton qui transforme l'apparence de l'hom-
me. »

Un musée local à Morat ?
(c) Petite cité au passé prestigieux, Morat
possède de nombreux témoins intéressants
de sa grandeur d'autrefois. Mais ces objets
sont entreposés dans une salle de gymnas-
tique , sous une couche de poussière. De-
puis quelques années, les autorités envisa-
gent la possibilité de créer un musée
local.

Idéale à première vue, la solution du
château semble être la plus diffi cilement
réalisable. Le château, en effet, abrite des
services de l'administration de l'Etat. Autre
possibilité : l'ancien moulin, mais au prix
de coûteux travaux de restauration. On
doit , pour l'instant, se borner à souhaiter
que la réalisation ne soit pas trop loin-
taine. Morat ajoutera ainsi, à son éven-
tail d'attraits touristiques , un atout de
première valeur.

Le Conseil d'Etat a rejeté le recours
déposé contre la décision du Conseil général
de la ville de Fribourg, du 3 novembre 1970
d'autoriser le Conseil communal à caution-
ner un emprunt destiné à financer l' achat
de douze autobus (en remplacement des
trolleybus). Il a autorisé le Conseil com-
munal à procéder au cautionnement requis
(1 ,7 million).

IMPOT SUR APPAREILS
DE DIVERTISSEMENT

Le Conseil d'Etat a autorisé la commune
à prélever des impôts , dont un sur les
appareils de divertissement. En revanche,
il n'a pas ratifi é l'impôt sur les distribu-
teurs automatiques que la commune dési-
rait prélever.

Ainsi donc, en dépit des remous provo-
qués dans les milieux dés cafetiers , notam-
ment, les taxes seront les suivantes : jeux
d'argent 400 fr., Slot racing 300 fr., juke-
box 250 fr., jeux de hasard 150 fr., jeux
de quilles 50 fr. par piste , jeux d'adresse
50 francs.

Les Romains allaient-ils cueillir des edelweiss ?
|j DÉCOUVERTE D'UN NEUCHATELOIS

De notre correspondant :
Non , Astérix n'est pour rien dans

cette histoire, puisque c'est l'archéo-
logue cantonale fribourgeoise , Mlle
Hanni Schsvab , qui nous la rapporte.
Les Romains de l'Helvétie allaient - ils
donc vraiment cueillir des edelweiss
dans nos montagnes ? On pourrait
le penser en considéran t la récente
découverte d' une monnaie en bronze ,
à l' effigie de Marc-Aurèle , dans le
massif du Kaiseregg (Singine).

C'est un habitant de Neuchâtel ,
M. Adrien Fornerod , qui a fa i t  la
découverte. Alors qu 'il se trouvait
au p ied des rochers du Kaiseregg,
à 1970 mètres d'altitude , la pointe
de sa canne heurta un objet dur

qu 'il pri t tout d' abord pour une pier-
re plate. En la nettoyant , il s'aper-
çut qu 'il s'agissait d' une pièce de
monnaie en bronze. Sur l'avers, te
portrait de l' empereur Marc-Aurèle ,
sur le revers, la déesse de la fortune.
Comment une monnaie du Ile siè-
cle après Jésus-Christ a-t-elle pu se
trouver en pareil endroit ? S'agit-il
d'un objet isolé ? Fait-il partie d'un
trésor encore enfoui dans le sol ?
Cette dernière hypothèse n'est pas
si saugrenue. Au X Vllle siècle, on
trouva un trésor de pièces romaines
sur la pointe du Patraflo n, à l' est
de la Valsainte (donc dans les envi-
rons), à une altitude de 1916 mètres.

Mlle Schwab note , pour sa part ,
que nombre de découvertes faites

en montagne montrent que nos ancê-
tres y montaient pour la chasse et
pour s'approvisionner en matières
premières, pier re dure ou métal. A
l'époque néolithique , avant l'importa-
tion du silex du Grand-Pressigny,
on exp loitait , en e f f e t , le cristal de
roch e, très apprécié pour la fabrica-
tion de couteaux et de pointes de
flèches. D' autre part , la découverte
récente des tumuli du Lac-Noir per-
met de supposer que le sel était
exp loité , à l 'âge du fer  déjà , au
lieu dit « Salzmatte », situé dans les
environs immédiats.

La pièce trouvée par M.  Fornerod
a été remise au Musée d'art et d'his-
toire de Fribourg.

Restauration de la chapelle de Miserez

La truite de leur vie...

A l'aventure...
(Avipress - Guggisberg)

De notre correspondant :
Parmi les chapelles peu connues du Jura

figure certainement celle de Miserez. Ce
bel édifice religieux , qui fait actuellement
l' objet d'une entière rénovation , est pour-
tant chargé d'histoire. Il remonte en effet

Un beau style gothique.
(Avipress - Bévi)

au Xlle siècle, époque à laquelle il était
desservi par les chanoines réguliers de
l'ordre de Saint-Augustin. En 1241, la
famille d'Asuel céda ses droits sur l'édi-
fice à l'évêque de Bâle. Commença bientôt
une •' mauvaise période durant laquelle le
monastère fut abandonné , tandis que le
prieuré n'était plus qu'un dépôt pour les
moissons et les redevances. Mais en 1592,
l'évêque de Bâl e Christophe Blarer de
Wartensee, qui avait appelé les jésuites
à Porrentruy, offrit le prieuré de Miserez
a ces religieux comme maison de campa-
gne et de repos. Ce fut comme une
renaissance. Cependant, bientôt, il fallut
compter avec les ravages de la guerre
de Trente ans. Les bâtiments furent en-
dommagés, notamment la petite église, qui
fut restaurée en 1667. Les jours sombres
n 'étaient pas encore terminés puisque, à
la révolution, la chapelle fut vendue comme
bien national. Mais, en 1857, la propriétaire
la cédait à la paroisse de Charmoille.
Depuis, la chapelle de Miserez a été rendue
au culte. Elle fait actuellement partie de
la maison de « Bon-Secours , dans laquel-
le des dizaines de vieillards coulent des
jours paisibles, en pleine campagne à l'écart
des bruits de la ville.

Construite comme nous l'avons dit au
Xlle siècle, la chapelle de Miserez est
d'un beau style gothique, avec fenêtres
à meneaux et un chœur surmonté d'une
magnifique clef de voûte qui date de
1406. Les détails qui précèdent provien-
nent de l'excellent ouvrage de feu le doyen
Memprez de Porrentruy : « Eglises et cha-
pelles du Jura bernois » .

Actuellement donc, d'importants travaux
de restauration sont en cours. Ils sont
devises à près de 300,000 francs. Des
fouilles faites dans le chœur ont permis
de mettre au jour un sarcophage méro-
ving ien.

.

Ils étaient nombreux, le jour de l'ouverture.
(Avipress - Guggisberg)

De notre correspondant :
La pêche à la truite s'est ouverte mardi

vers 6 heu res. Malgré le froid , la pluie,
ils furent très nombreux, fidèles au ren -
dez-vous.

Dans.la région de Bienne, le Giron des
pêcheurs compte' environ 20 sociétés avec
quelque 3000 membres. Chaque année 2000
permis de pêche sont délivrés par la pré-
fecture et presque autant pour le Jura.

Le repeuplement de la Suze est assuré
par l'établissement de l'Etat qui se trouve
à Gléresse et Douanne. Cette année on
a déversé dans la Suze quelque 87,000
truitelles , soit 30,000 provenant des ca-
naux privés de la société des pêcheurs
de la Suze de Bienne, à Rondchatel et
la Heutte, 25,000 par la société du Haut-
vallon. Il n'existe malheureusement aucun
contrôle relatif à la prise des truites , et
c'est dommage. Quant au pêcheur moder-
ne, il ne ressemble en rien à celui d'an-
tan. Aujourd'hui il semble que si vous
n 'êtes pas équipés de pantalons imperméa-
bles ou de bottés en caoutchouc, si vous
n 'avez pas une canne à pêche ultra-mo-
dern e, un moulinet à billes et tout l'arna-
chement dernier cri , vous ne pouvez pas
prendre de poisson. Cependant tout ce
matériel dernier modèle n'est rien à com-
parer avec l'art moderne de pêcher, car
savoir laisser couler son amorce dans le
courant , dans le bon courant, la faire re-
monter , savoir fatiguer la grosse pièce,
l' amener au rivage, la décrocher et la
mettre en lieu sûr, est un art qui ne
s'acquiert pas du jour au lendemain.

Relevons pour terminer que la direc-
tion cantonale de la pêch e a délivré jus-
qu 'à ce jour 24,331 permis.

Pour le développement du Nord vaudois
De notre correspondant :
Quelque 200 membres de l'ADNV et

50 invités parmi lesquels M. Charles Reitzel ,
syndic d'Aigle et président de l'Associa-
tion du Chablais , étaient réunis hier au
théâtre d'Yverdon. Cette assemblée géné-
rale offrait un intérêt particulier du fait
que c'est au cours de l'été dernier seule-
ment qu 'a été inauguré l'Offi ce du Nord
vaudois. Dans son rapport d'activité , le
président R. Liron évoqua les résultats dé-
jà obtenus , notamment à propos des trans-
ports 'publics, des autoroutes et de l'amé-
nagement du territoire. Les comptes bou-
clant par un bénéfice de 925 fr. et le
budget 1971 s'élevant à 117,000 fr. ont
été approuvés. Puis, le secrétaire général,
M. Jean-Pierre Mottat , fut confirmé dans
ses fonctions. Trois membres ont été élus

au conseil : MM. Michel Hartmann (Orbe) ,
le syndic Jacques Billaud (Donneloye) et
le député Roland Guignard (Vallorb e).

| De notre correspondant :
Un violent incendie s'est déclaré hier,

vers 14 heures, rue du Milieu, à Yver-
don, dans les combles dn bâtiment de
la boulangerie Schibli. II a nécessité
l'intervention de 30 pompiers de 14
à 17 heures. Les hommes étaient pla-
cés sous les ordres du major Crépon
et du capitaine-adjudant P. Forestier.
Le toit du bâtiment est détruit et
c'est une chance que le feu se soit
déclaré de jour car les bâtiments de
cette rue, comme beaucoup d'autres
du centre de la ville, sont anciens et
d'un accès difficile. Les pompiers qui
¦ont intervenus au début de l'incendie
ont dû travailler dans des conditions

particulièrement pénibles et durent uti-
liser des masques à gaz.

De nombreux mètres cubes de gra-
vats et de tuiles ont dû être évacués
à dos d'hommes. C'est grâce à la
mousse que les appartements supérieurs
n'ont pour ainsi dire pas souffert, à
part l'appartement qui se trouvait di- ,
rectement sous les combles.

L'alarme a été donnée par les lo-
cataires du 4me étage. Les dégâts peu-
vent être évalués à 50,000 fr. environ.
Les causes du sinistre ne sont pas
connues. Une enquête est en cours.
Hier, vers 20 heures, grâce au travail
efficace et rapide des pompiers, le bâ-
timent était complètement bâché.

Yverdon : violent incendie
50,000 francs de dégâts

MOUDON

Que se passe-t-il
à l'Ecole d'agriculture ?

(c) Le 20 mars, à 10 heures du matin ,
:i l'Ecole, cantonale d'agriculture, de Gran-

^
ge-Verne^, près..,, de Mondon , devait se
défouler Ta cérémonie de remise des diplô-
mes et de clôture du semestre.

Or, trois élèves de la classe de deuxiè-
me, s'exprimant au nom de leurs cama-
rades, ont fait savoir par lettre au con-
seiller d'Etat Debétaz, ainsi qu'au chef
du service de l'agriculture, M. André Des-
graz, qu 'ils avaient pris la décision de
s'abstenir de participer à la cérémonie
des promotions.

Devant cette situation pour le moins
insolite — qui serait due à certaines dif-
ficultés survenues entre la direction et
les élèves — le département de l'agricul-
ture, de l'industrie et du commerce a
pris la décision de renoncer provisoirement
à cette manifestation.

(c) Recherchée pour de nombreux délits ,
d'abus dl confiance, d'escroquerie, commis
à Yverdon en 1970, une Valaisanne a été
arrêtée à Genève et transférée à la prison
d'Yverdon. Elle avait travaillé à l'époque
dans un établissement hospitalier et fait
de nombreuses dupes parmi ses collègues
de travail et les locataires du bâtiment
qu'elle habitait.

Voleuse identifiée
(c) La gendarmerie d'Yverdon est interve-
nue auprès d'une habitante d'un village
des environs. Dans un grand magasin
d'Yverdon , elle avait dérobé une jaquette ,
des victuailles et dans un autre magasin,
plusieurs pièces d'habillement ainsi qu'un
stylo.

Abus de confiance

Moutier : les voyages forment la jeunesse
(c) ... C'est l'inscription que l'on pouvait
lire, hier, sur une petite cylindrée par-
quée sur la place de la Gare à Bienne.
Renseignements pris à bonne source, nous
apprenions que ce véhicule appartenait à
deux jeunes Prévôtois , Francis Conrad ,

apprenti mécanicien, et Paul Baumgartner,
âgés de 20 et 23 ans, qui, l'été dernier ,
ont fait, durant le mois de juillet, un
voyage de plus de 10,000 km. Très satis-
faits de ce périple, les deux jeunes gens
préparent pour les prochaines vacances un
déplacement, avec le même véhicule, à
destination de l'Iran.

¦ -

(c) L'auteur du cambriolage de chalets
de la-montagne de Moutier et des Ecor-
cheresses a été identi fié. Il s'agit d'un
Françajs travaillant à Evilard, qui s'inté-
ressait uniquement aux antiquités qu 'il pou-
vait trouver dans les habitations qu 'il cam-
briolait. Il a été incarcéré à Moutier.

MOUTIER
Cambrioleur arrêté

COURTELARY

(sp) Hier vers 9 h 30, M. Marti, agricul-
teur à Iffwil (Berne),, montait le Vallon , en
voiture avec deux passagers. A la hauteur
du restaurant de la Gare, le conducteur
donna un brusque coup de volant à gau-
che, pour éviter un chat .A ce moment
survenait en sens inverse une voiture con-
duite par Mlle Annelise Glauser, de Saint-
Imier. La collision fut violente. Si les pas-
sagers du véhicule montant s'en tirent sans
grand mal, en revanche Mlle Glauser a un
poignet fracturé, des contusions à une
épaule et aux jambes, et les deux véhicules
ont subi 10,000 fr. de dégâts et sont hors
d'usage. La voiture de Mile Glauser n'avait
que 230 km au compteur.

Qui a perdu sa roue
de secours ?

(sp) On a trouvé à la hauteur de la place
d'aviation une roue de secours de grande
dimension pour camion ou autre véhicule.
Prière de s'adresser au poste de police de
Courtelary.

Il voulait éviter
un chat :

violente collision Les membres du comité central et de
la commission de musique ont siégé à
Tavannes, sous la présidence de M. Nor-
bert Girard. Le but principal de , cette
réunion était la constitution du comité1' issu
de la récente assemblée des délégués de
la FJM, à Courgenay.

Pour la période 1971-1974, le comité
central sera ainsi constitué : président : M.
Norbert Girard , Porrentruy ; vice-président:
M. René Bilat, le Noirmont ; secrétaire
correspondant : M. Bernard Monnin, Bas-
secourt ; secrétaire des verbaux : M. René
Liechti, Corgémont ; caissier : M. René
Tschan, Perrefitte ; préposé aux vétérans :
M. Amelio Canale, Saint-Ursanne ; adjoint
et propagandiste : M. Roger Daverio, Bien -
ne.

Le président d'honneur de la FJM est
M. Charles Baertschi , de Saint-Imier, tandis
que le vice-président d'honneur est M.
Roger Cattin, des Breuleux.

Quant à la commission de musique, elle
se trouve amputée d'un membre, par suite
de la nomination de M. Girard à la
présidence. Le comité central la compléte-
ra prochainement. Elle est actuellement
composée de MM. Paul Montavon, prési-
dent, et Alfred Marchino.

———T-——-

A la Fédération
jurassienne de musique

Hier vers 9 heures deux automobiles
sont entrées en collision à l'intersection des
rues des Jardins-Schuller. Dégâts : 3500 fr.

Collision

BERNE

Dans une lettre en date du 15 mars,
le procureur général du canton de Berne,
M. Ariste Rollier, accuse réception de
la pétition d'Evilard lui demandant de
prendre des meures contre « la vague por-
nographique qui envahit le pays », pétition
qui a recuilli 6755 signatures. Tout en
saluant le fait qu'une opposition publique
s'organise , le procureur général fait remar-
quer que la dernière instance pour l'applica-
tion des art. 204 et 212 CPS est la
cour de cassation du Tribunal fédéral.
Cette dernière , à la suite d'un, pouvoir
en nullité actuellement pendant du ministère
public, pourra modifier une jurisprudence
établie par la Chambre pénale de
la cour suprême du canton de Berne,
qui avait acquitté un prévenu à la suite
de la projection d'un film et de l'expo-
sition de photographies jugées pornographi-
ques.

Sus à la pornographie?

Dernièrement, la maison FUST S.A. ing.
dipl. EPF, a repris le commerce de la
famille Grutter , à la rue de la Plaenke
28. Cette maison est spécialisée depuis
de nombreuses années dans les machines
à laver le linge, les machines à laver
la vaisselle, les congélateurs , les frigos ,
les cuisinières , séchoirs à linge, cuisinières
électriques , les aspirateurs, etc. de toutes
marques. Grâce aux conseils de ses spé-
cialistes, à ses livraisons rapides et à
un service impeccable, cette entreprise qui
a des magasins à Berne, Heimberg, Olten ,
Bâle , Zurich , Winterthour, Uzwil, Oberbu-
ren , et Saint-Gall est devenue une maison
spécialisée de premier ordre.

Une nouvelle maison spécialisée
à Bienne

Soins dentaires
(c) La direction des écoles communique :

La semaine passée, nous avons publié
un communiqué de la Société des méde-
cins-dentistes indépendants. Ce texte appel-
le les remarques suivantes :

Il n'a rien d'officiel, mais devait passer
dans le corps du journal « La Feuille
officielle > , et non sous la rubrique « Di-
rection des écoles ». La direction n'est
pour rien dans cette parution et elle n'en
assume pas la responsabilité. Le texte in-
criminé fait état d'arrangements qui se-
raient intervenus entre la direction des
écoles et certains dentistes. Nous tenons
à préciser qu'il n'y a pas d'arrangements,
mais que tous les dentistes en possession
des diplômes fédéraux ont la faculté de
soigner les écoliers. Les parents ont le
libre choix de soigner leurs enfants à
la clinique dentaire scolaire ou chez le
dentiste de leur choix.

Les dentistes fixent le tarif de leurs
honoraires . Un tarif cantonal a été établi
et c'est sur les normes de ce dernier
qu 'une subvention de 20 % est accordée
à tous les écoliers.

Procès
Bourquin - Daenniken

(c) Hier, MM. Bourquin et Daenniken
étaient à nouveau confrontés devant le juge
unique au tribunal de Bienne. Il a été
donné à l'accusé comme au plaignant un
nouveau délai résumé en six points . Daen-
niken ne demande pas une condamnation
pour Bourquin , mais désiré que cette affaire
soit réglée justement. Bourquin , de son cô-
té , ne s'est pas opposé à rectifier certains
passages de son livre pour autant que la
preuve soit faite qu 'il s'est trompé, mais
ceci après accord avec l'éditeur.

(sp) La société de tir « Le Guidon » compte
une quarantaine de membres. Lors de sa
dernière assemblée annuelle, ils n 'étaient
que huit à y prendre part. De plus,
la société étant sans président ni vice-
président , c'est M. W. Barfuss qui condui-
sit les débats. Le procès-verbal et les
comptes furent lus et acceptés. Après un
bref rapport d'activité de M. Barfuss , un
nouveau comité fut constitué : président ,
Cl.-A. Ganguillet ; vice-président , W. Bar-
fuss ; caissier, R. Kaltenrieder ; secrétai-
re, J.-P. Herrli ; adjoint, A. Blaser ; Cl.
Wenger reste chef de tir.

CORMORET
Peu d'intérêt pour le tir

VALLORBE

(c) Deux cambriolages ont été commis à
Vallorbe dans un bar à café et dans un
magasin de radios, non loin du poste de
gendarmerie de Vallorbe. Cela ne les a
pas retenus et ils ont pu faire main basse
sur une somme d'argent assez coquette.

Cambriolages sous le nez
de la gendarmerie...

Tribunal d'Orbe

(c) Hier matin , après l'audition de plu-
sieurs témoins, le tribunal d'Orbe qui siège
depuis lundi matin dans l'affaire de viol
dont nous avons parlé hier , a entendu le
réquisitoire de M. Rochat , substitut du
procureur général. Dans ses conclusions ,
l'avocat général a demandé au tribunal de
n 'avoir aucune pitié pour les accusés qui
n 'en ont pas eu pour leur victime. M. Ro-
chat a demandé contre F., 15 mois de pri -
son avec 5 ans d'expulsion de Suisse, cette
mesure pouvant être assortie du sursis,
pour complicité de viol , instigation aux
témoignage et recel. Contre J. C, 8 ans
de réclusion, 10 ans de privation des droits
civiques et 15 ans d'expulsion , pour viol
qual i fié, complicité de viol et pour vol, et
faux témoignage. Enfin , contre R. B.,
la même peine soit 8 ans de réclusion ,
10 ans de privation des droits civiques
et 15 ans d'expulsion , pour crime manqué
de viol qualifié (il n 'avait pas pu arriver
à ses fins) et complicité de viol. Les
avocats ont tous invoqué l'ivresse à la
décharge de leurs clients. M. Grisel , avocat
de la partie civile, a demandé au tribunal
un dédommagement de 7500 fr. par accu-
sé pour tort moral. Le jugement sera ren-
du aujourd'hui .

Une bien triste affaire

(c) Récemment , en présence des représen-
tants des autorités communale et canto-
nale , de nombreux invités ont visjté sous
la conduite de M. Jules Wist , syndic, les
nouvelles installations du réseau d'eau po-
table , remplaçant les anciennes devenues
vétustés. M. Vernier, ingénieur à Lau-
sanne, a dirigé les études et les travaux.
Le nouveau puits est équipé de deu x pom-
pes fonctionnant alternativement , et refou-
lant l'eau jusqu 'au réservoir construit à
l' est du village. L'eau étant d'excellente
qualité et le débit abondant , le ravitaille-
ment en eau potable de la commune de
Seigneux est ainsi assuré pour longtemps.

SEIGNEUX
De l'eau potable

en suffisance

(c) La Caisse de crédit mutuel de Con-
cise a tenu son assemblée annuelle sous
la présidence de M. Albert Cousin . Les
rapports des comités et du caissier, souli-
gnent l'heureuse évolution de cette insti-
tution d'épargne et de crédit dont le roule-
ment a dépassé les dix millions de francs.
Les dépôts d'épargne ainsi que les place-
ments en obligations toujours en augmen-
tation témoignent de la vitalité de la cais-
se. Les sommes confiées à la caisse ont
permis de satisfaire toutes les demandes
de prêt ou de crédit présentées par les
sociétaires : le compte des prêts accuse
une augmentation de plus de 400,000 francs.

Le chiffre du bilan de 3,173,000 fr.
en augmentation de 330,000 fr. affiche une
réserve de 84,000 francs . L'effectif de la
société atteint 104 membres. Aux nomi-
nations statutaires , furent désignés à une
belle majorité M. Paul Humbert , syndic
de Corcelles, aux fonctions de secrétaire
du comité de direction , et M. Georges
Pointet , à celles de vice-président du con-
seil de surveillance.

CONCISE
Crédit mutuel

(c) Lundi , dans un grand magasin a eu
lieu l ' inaugur ation d'une exposition sur la
protection civile. On notait la présence de
nombreux représentants des autorités loca-
les, cantonales et fédérales. Les invités ont
été salués par M. Ferrari , tandis que des
allocutions étaient prononcées par MM. Jean
Bryois, municip al , et Chevallier , représen-
tant de l'Union suisse de protection des
civils. M. Auguste Merminod , chef local
de la protection civile , a présenté l'orga-
nisme qu 'il dirige , tandis que M. Jean-

Paul Vaudan faisait une démonstration de
premiers secours sur un blessé.

PAYERNE
Protection civile

(c) M. Richard Auberson , membre de la
su».- <fe chant « L'Harmonie » , a ' reçu
le aipiTJmr a» «embre honoraire de la
société cantonale des chanteurs vaudois ,
pour ses 25 ans d'activité.

A l'honneur

(c) M. Robert Ischi , président d'honneur
en activité de l'Auto-moto-club de Payer-
ne, membre du. conseil de dirction de
la Fédération motocycliste suisse, a été
appelé à faire partie de la commission
chargée par la Fédération routière suisse,
d'étudier une meilleure formation des élè-
ves conducteurs.

Appel flatteur

(c) L'institut Jomini , à Payerne , a pris
congé de Mme Marie Zweilin , cuisinière
à l'internat durant 42 ans. M. et Mme
Monnard , directeurs , en fêtant leur em-
ployée, lui ont rendu hommage tout en
lui remettant un diplôme , des fleurs et
des cadeaux.

Un départ

(c) Le Syndicat d'améliorations foncières
de la Basse-Broye qui fête cette année
ses dix ans d'existence a tenu ses assises
à Saint-Aubin (FR) sous la présidence du
député Louis Pcrriard . Il ressort du rapport
d'activité pour l'année 1970 que de nom-
breuses difficultés ont été rencontrées par
le comité en raison des restrictions de
crédit imposées par le Département fédéral
des finances. On espère cependant achever
le remaniement parcellaire de la Basse-Broye
l'an prochain. A ce jour , le coût des
travaux effectués atteint 8 millions de francs
En fin d'assemblée, M. Georges Ducotterd ,
conseiller d'Etat , orienta l'auditoire sur les
problèmes financiers provoqués par les re-
maniements fribourgeois.

Améliorations foncières
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Assistez aux

If championnats du monde

ŝ $ de hockey sur glace

DANS VOTRE FAUTEUIL
AVEC UN TÉLÉVISEUR —p̂ —
MEDIATOR COULEUR |

G. HOSTETTLER =^
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LIT COMMODE,
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bureau au 25 26 26.

¦|̂
r 

VARICE S r̂ H
gf Alors sans hésitation faites ^H
¦T l'essai de BAS « S1GVAR1S ». Wë
WÊ Technique parfaite de com- H
| pression. « SIGVARIS » en '
1 exclusivité à Neuchâtel chez i
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Contre l'humidité
'....¦ Les murs mouillés, les chambres hu-

mides seront asséchés et isolés grâ-
ce à un tout nouveau système. Le
spécialiste pour l'eau de condensa-
tion, l'infiltration, compression de
terrain, etc., vous permet dessécher - ¦•
partiellement, vous-même, votre mai-
son à un- :prix particulièrement ayanr ;.  .
tageux, avec des plaques Isolantes.' !
Pas de trou d'aàratlon.

Demandez expertise gratuite et con-
seils à
M. RAKOVSKI, isolations,
1054 MORRENS. Tél. (021) 91 22 78.

H ILJ ILJ Vivez moderne !

j j j S &y f f l f f i.  Vivez pratique !
tîï -̂ f̂cmiMSMÊHLSjB ¦« Demandez conseils et devis sans enga-
„, ĵ " lBvC?°"|ft& gement au spécialiste

^P%MP sil G. Belperroud
^̂ %fe~ZTî '̂ Parc 77, CHAUX-DE-FONDS

. ,* ^^ ï̂^^ Ĵ, , Stores en tous genres
Commandez vos stores toile dès main-

Tél. (039) 23 10 41 tenant.

CERNIER CO 53 35 52
Il nous reste encore quelques
citernes à mazout ovales de

1 100 litres

Prix imbattables
Net Fr. 368.—

Cuisinières
à gaz et

électriques
Choix complet

Tél. 8 12 43 ;
Parcage en face ;

des magasins jV / I

BN w
Acheter , vendre, chercher,
c'est le moyen que nos

PETITES ANNONCES
vous offre

pensez-y et profitez-en !

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL

> r

J'ai trouvé
le moyen de faire
exécuter mes photo-
copies et circulaires
à la minute, sous mes
yeux, à un prix avan-
tageux, chez Rey-
mond, Saint-Honoré
5, à Neuchâtel.

"" GOUT
DES

MOINES
GODET VINS

AUVERNIER

*""¦ PretS.personnels
B plus vite,

plus simple et encore plus avantageux
(jusqu'à 35% au-dessous des taux autorisés)

Bon pour de l'argent comptant avantageux c 391
Je désire un prêt personnel de frs. (max. frs. 25000.-) remboursable en mensualités (max. 60 mois)

Nom Date de naissance Revenus supplémentaires frs.

Prénom Etat civil (salaire de l'épouse etc.)

NP/Lieu Nombre d'enfants . Loyeur mensuel frs.

Rue Nationalité Prêt destiné à

Demeurant ici depuis Profession Date

Ancien domicile Employeur Signature

Rue Salaire mensuel frs. 

Discrétion remplir-envoyer-l'argent comptant arrive!garantie - pas de ¦ * *» ¦

EEs 35 ans Baniiue Rohner SA
parents) 
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Une pièce de Peter Weiss à l'affiche
de la soirée du Gymnase français

De notre rédaction biennoise :
Jeudi 18 et vendredi 19 mars, le

Gymnase français de Bienne organisera
sa traditionnelle soirée annuelle.

C'est dans la grande salle de la
Maison du Peuple que les étudiants pré-
senteront un programme comprenant no-
tamment du cinéma, du théâtre et de
la danse.

« COMMENT
MONSIEUR MÔCKINPOTT F UT
LIBÈRE DE SES TOURMENTS »
Cette pièce en onze tableaux de Pe-

ter Weiss verra évoluer dix-huit acteurs
qui ont été placés sous la direction
de M. Charles-F. Sunier. Les décors
ont été imaginés par Luc Monnier. Au-
teur et décorateur sont tous deux pro-
fesseurs au gymnase.

Peter Weiss est, avec Diirrenmatt
et Frisch, l'un des dramaturges de lan-
gue allemande actuellement les plus joués.
Chacun se souvient de sa pièce « Marat-
Sade », et du film admirable que Brooks

en a tiré. On lui doit aussi une pièce
sur la guerre du Viêt-nam, et « Le
Chant du fantoche lusitanien ».

Auteur engagé, Peter Weiss nous li-
vre avec c Monsieur Mockinpott » un
jeu en onze tableaux, une pièce qui
est comme un entracte dans une longue
suite d'ouvrages sérieux. Pièce de clowns,
en vers, comico-triste, c'est Monsieur
tout le monde, avec apparition du Bon
Dieu en personne.

Ses arguments ? De la prison immé-
ritée, à la maison où sa femme l'a
déjà oublié, à son patron qui ne veut
plus le réembaucher, à la médecine
qui se joue de lui , à la patrie qui
l'exploite et jusqu 'au Bon Dieu qui lui
tient de beaux discours, Monsieur Mo-
ckinpott parcourt la gamme des infor-
tunes humaines. Les onze tableaux de
ces naïves aventures ont , en définiti-
ve, raison de toutes naïvetés. Pour
mieux marquer la gaucherie profonde
de son personnage principal , Weiss 'ne
s'est pas contenté de lui attribuer une

Les répétitions dans une salle de classe

langue empotée de petit fonctionnaire,
il a introduit au niveau de la langue
toute une réthorique et une prosodie :
façon de parler du petit-bourgeois, as-
sonances, calembours et contrepets. C'est
dire que la tâche du traducteur Michel
Batailles n'a pas été facile et qu'il a
dû se résoudre en maints endroits à
trouver une version équivalente. Ainsi ,
le discours officiel qui forme l'essen-
tiel du neuvième tableau, Weiss l'a com-
posé sous forme de canon à trois voix,

Deux interprètes de la pièce.
(Avipress - Guggisberg.)

exclusivement sur des similitudes phoni-
ques. C'est un passage qu'il a fallu
adapter de toute pièce.

UN BRAVE HOMME
La naïveté dans « Mockinpott » ne

consiste pas de façon voltairienne, à
faire du personnage un nouveau-né dont
l'esprit vierge découvrirait spontanément
la monstruosité des rapports sociaux ha-
bituels. Mockinpott est un naïf , en
ce sens qu'il a une confiance infantile
dans le monde. C'est un brave homme
dont la naïveté, faite d'idées reçues,
n'est pas dynamique, mais bien plutôt
un frein. La morale individuelle et civi-
que dont sa classe l'a nourri, lui voile
les yeux et masque les rapports objec-
tifs. Avec son aspiration névrotique à
la sécurité, il est condamné à être une
perpétuelle victime.

COURT MÉTRAGE
Encore au programme « Soixante-dix »

un court métrage noir-blanc sur l'expo-
sition de sculpture de l'été dernier. Ce
film a été réalisé par Jacques Dutoit ,
Luc Monnier, Jean-Pierre Berthoud , Ber-
nard Heiniger et avec la collaboration
de quelques élèves.

Ce film qui n'est pas un documentai-
re est une invitation à réfléchir et à
rêver, par l'image, le rythme, la musi-
que et les sons, sur la sculpture con-
temporaine, dont les thèmes majeurs
sont évoqués, c'est du moins ce qu'en
dit M. Jean Dutoit.

Comme le veut une tradition, cette
soirée qui aura lieu jeudi et vendredi
prochains sera suivie d'une partie dan-
sante.

Le crédit de 315,000 fr. pour l'aménagement
de la plage sera-t-il accepté ?

De notre correspondant :
Dans sa séance de jeudi le Conseil

de ville devra se prononcer sur l'octroi
d'un crédit de 315,000 fr. pour l'éta-
blissement du projet d'aménagement de
la plage de Bienne. Souhaitons qu 'après
avoir voté plus de cinq millions pour
une patinoire couverte, ce crédit soit
accordé sans trop de difficultés. On
sait que l'aménagement de la plage est
supputé pour la première étape à 1,310,000
francs pour l'ensemble à 9,400,000 fr.
Voici le rapport adressé au Conseil de
ville par le conseil municipal :

Par arrêté du 15 août 1967, le Con-
seil municipal a donné mandat à M.
Gianpeter Gaudy, architecte, d'élaborer
un avant-projet pour un aménagement
par étape de la plage, études pour la
construction de piscines et plongeoirs
inclus. L'architecte a notamment reçu
mandat d'élaborer un projet avec devis
pour un déplacement éventuel des cabi-
nes actuelles ; la construction de nou-
velles cabines ; l'aménagement de pla-
ces de parc couvertes à proximité du
bâtiment administratif actuel .

Un crédit de 21,000 f r .  a été accordé
pour ces études. Les propositions et
variantes établies là-dessus par l'archi-
tecte furent examinés par une commis-
sion mise spécialement sur pied pour
ces travaux de projet. Etant donné que
les travaux de planification prirent plus
d'ampleur que prévu, un autre crédit
de 10,000 f r .  fut accordé en août
1968 et, en octobre de la même année,
la direction des travaux publics était
en mesure de soumettre au Conseil
municipal la description du projet avec
calcul des frais pour une première éta-
pe d'aménagement, soit pour 1,310,000
francs.

Le 30 octobre 1968, les conseillers
municipaux permanents, les fonctionnai-
res et M. Gaudy, architecte, se rendi-
rent sur place. A cette occasion, l'avis
qu'il fallait renoncer au déplacement
des cabines existantes en raison des
coûts élevés, fut unanimement exprimé.
Mais, en revanche, il fallait activer l'a-
ménagement de places de parc dans le
cadre du projet général et des compé-
tences du Conseil municipal, ainsi que
la construction d'une piscine.

Une grande incertitude planait sur
l'ensemble du projet, étant donné qu'on
ne savait pas si la propriété Sand &
Kies SA pourrait être acquise. L'achat
de ce terrain dont on avait un urgent
besoin pour l'agrandissement de la pla-
ge fut heureusement approuvé lors du
vote communal du 14 décembre 1969,
créant ainsi une nouvelle situation. Il
s'avérait nécessaire de remanier les étu-
des faites et de fixer définitivement une
conception générale.

Au vu de cette situation, le Conseil
municipal délibéra une fois encore en
détail sur cette affaire et décida, le 11
novembre 1969 :
• Il est renoncé à l'élaboration du

projet de construction avec devis détail-
lé cité au début de ce rapport.
• M. Gaudy, architecte, est chargé

d'étudier la conception générale de la
plage en collaboration avec la direc-
tion des travaux publics et le comité
de construction.
• Un crédit de 10,000 f r .  est . mis

à disposition pour les travaux de l'ar-
chitecte.
• Un crédit de 55,000 f r .  est accor-

dé pour la construction d'une place
de parc provisoire, conformément au rap-
port et propositions de l'Office du gé-
nie civil du 21 octobre 1969.
• La direction des travaux publics

est autorisée à mener des pourparlers
avec la commune de Nidau , au nom
du Conseil municipal , et à s'occuper
des questions encore en suspens (amé-
nagement du chemin des Aulnes, du
chemin en bordure de la Thièle, du
comblement éventuel du port Sand &
Kies, etc.).

Entre-temps, la place de parc de la
plage a été provisoirement agrandie.
En poursuivant les travaux d'élaboration
du projet général , on a veillé à main-
tenir , dans la limite du possible, les
installations existantes.

INIT IATIVE
Le 31 juillet 1970, une initiative com-

munale avec 5100 signatures valables,
demandant l'aménagement de la plage
en concentrant les installations, a été
déposée à la chancellerie municipale.

Dans la suite des études de l'avant-
projet, il a été tenu compte dans une
large mesure des exigences des auteurs
de l'initiative. Des représentants du co-
mité d'initiative ont eu tout loisir de
défendre leur requête au sein de la
commission chargée de la. surveillance
des travaux de projet.

La commission spéciale pour l'agran-
dissement de la plage a discuté et exa-
miné en détail les études élaborées par
M. Gaudy, architecte, au cours de qua-
tre séances tenues l'année dernière.

Le programme des locaux, l'avant-
projet remanié et l'estimation des frais
faits par l'architecte sont maintenant à
disposition.

Les frais de construction approxima-
tifs , calculés selon l'indice des coûts de
construction du 1.12.1970 , s'élèvent à
9,400,000 francs.

Un crédit de 315,000 f r .  est néces-
saire pour l'élaboration du projet de
construction et l'établissement du devis.

De l'avis de la commission, il se-
rait encore opportun d'examiner s'il ne
serait pas possible d'aménager la pisci-
ne pour nageurs avec les tribunes de
telle sorte qu'il soit possible de la cou-
vrir et de l'exploiter en hiver. La com-
mission a donné mandat à l'architecte
de réunir la documentation nécessaire
et de faire rapport. La commission se
réserve de soumettre des propositions à
ce sujet au Conseil municipal à l'in-
tention du Conseil de ville.
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Ingénieur -
technicien ETS
en

mécanique
Désirez-vous participer au développement de nos prototypes
de machines-outils ?

Voulez-vous faire partie d'une entreprise jeune et dynamique dont l'âge
moyen du personnel est de 35 ans ?

DANS CE CAS,
Nous aimerions vous confier la responsabilité du développement
d'études mécaniques vous permettant de manifester vos idées de
constructeur.

Vous êtes invités à prendre contact ou à soumettre votre offre au
Service du personnel de l'entreprise, tél. (038) 53 33 33.

FABRIQUE D'HORLOGERIE DE FONTAINEMELON S. A.
2052 Fontainemelon

Maison affiliée à Ebauches S.A.

F
Nous cherchons, pour entrée immédiate
ou date à convenir :

SERRURIERS
SOUDEURS
MÉCANICIENS

Places stables et bien rémunérées.
Avantages sociaux intéressants.
Caisse de retraite.

Se présenter ou faire offres à :
HASLER FRÈRES - 2013 COLOMBIER
Tél. (038) 41 37 37.

¦
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AIMEZ-VOUS
correspondre avec le monde entier ?

AIMEZ-VOUS
les langues (français - allemand et,
si possible, anglais) ?

AIMEZ-VOUS
travailler d'une manière indépendante
au sein d'une équipe jeune ?
Si OUI, vous êtes

l'employée
de commerce
que nous souhaitons engager pour notre dépar-

tement EXPORTATION
Le service du personnel attend votre appel télé-
phonique ou votre offre.

HUGUENIN MÉD AILLEURS S. A.
2400 LE LOCLE

Bellevue 32 Téléphone (039) 315755

cherche, pour son département de production,

2 régleurs
de machines

Après un stage de formation, les candidats seront
orientés vers la conduite et le réglage de machines
semi-automatiques.

Travail stable, avec possibilité de promotion, salai-
re intégral pendant la formation.

Faire offres, téléphoner ou se présenter à
PORTESCAP, Rue Jardinière 157 -
2300 LA CHAUX-DE-FONDS.

La Reliure Industrielle
DELACHAUX & NIESTLÉ S.A., NEUCHATEL
engage

BROCHEUSES
Age indifférent.

Formation complète pour personnes inexpéri-
mentées. .

Travaux variés. Ambiance agréable.

Nombreux avantages sociaux. Bon salaire.

Horaire de travail : 5 jours (44 heures).

Faire offres à : .
Reliure Industrielle Delachaux & Niestlé S.A.,
4, passage Max-Meuron, 2001 Neuchâtel.
Tél. (038) 2518 75.

Apollo (tél. 2 31 23), à 15 h et 20 h 15 :
La Lettre du Kremlin , jusqu 'au 18 mars.

Capitole (tél. 2 25 47), à 20 h 15, samedi ,
dimanche à 15 h : Le Cercle rouge
jusqu'au 18.

Elite (tél. 3 67 97), à 15 h et 20 h :
Stadt ohne Name jusqu 'au 21 mars.

Lido (tél. 3 66 55), à 15 h et 20 h 15 :
La Grande Vadrouille.

Métro (tél. 2 28 87), à 20 h, mercredi ,
samedi , dimanche à 15 h :  Ne tirez
pas sur le Shérif - Tempo de Charleston.

Palace (tél. 2 32 22), à 15 h et 20 h :
Oswalt Kolle - Ton enfant cet inconnu.

Rex (tél. 2 26 25), à 15 h et 20 h 15 :
La Femme de l'autre jusqu'au 23 mars.

Roxy (tél. 2 11 77), à 15 h et 21 h :
Graf porno und seine Madchen à 19 h :
Hôtel Confidentiel.

Scala (tél. 2 26 45), à 15 h et 20 h 15 :
Un beau Salaud.

Studio (tél. 2 17 37), à 15 h et 20 h 15 :
Die Hochzeits Reise.

DIVERTISSEMENTS
Astoria : Les 5 jeunes Oberkrainern.
Bonne Auberge : Chaque samedi soir, di-

vertissement musical.
Café-bar Saint-Pauli : Mercredi , vendredi,

samedi et dimanche : divertissement mu-
sical. Mercredi soirée dansante.

City-Center : Vendredi, samedi soir ainsi
que dimanche après-midi : Disc-Jockey
François Bauder.

Chambord Night-Clnb : Le pianiste Alain
Dubas.

Domino : Orchestre tchèque-hongrois The
Csillik Set.

Fantasio : Orchestre 7 Mladihs.
Seefels : Disc-Jockey Ringo, Lights-Show.

Hôtel Rotonde : Samedi, dimanch e, diver-
tissement musical.

Stadthaus Nidau : Le pianiste Léo Freitag.
La Chartreuse : Bar à l'étage, tous les

soirs, ambiance créée par des pianistes
amateurs.

Club-Hôtel Palace : Le pianiste Jacques
Borres.

EXPOSITIONS

Palais des congrès : Exposition Livres
d'URSS jusqu 'au 21 mars.

Galerie d'art Lyss : Walter Simon, jusqu'au
28 mars.

Galerie Lydie Ray, rue Centrale 14 : Expo-
sition permanente d'œuvres de Fofoli,
Friboulet , Rummel Kischka. Lambert.

Galerie 57 : Lis Kocher et Dieter Seibt,
jusqu'au 31 mars.

Galerie Flury : Pham Thuc Chuong, jusqu'au
3 avril.

Galerie Pot Art : Walter Mafl i, jusqu'au
20 mars.

Cave du Ring : Exposition « l'Action-
location » jusqu 'au 17 mars.

Médecin de service tél. 6 55 66 (police
renseigne).

Dentiste : dimanch e, tél. 7 23 85 et 11.
Pharmacie de nuit et du dimanche : Phar-

macie coopérative, rue Centrale 45, tél.
2 49 63.

Service permanent du jeudi : Pharmacie de
. la Gare, avenue de la Gare 36, télé-

phone 2 52 57. Pharmacie Centrale, Dr
J. Jolissaint, " rue de l'Union 16, télé-
phone 2 41 13. Pharmacie Stem, T.
Demény, rue des Maréchaux 9, télépho-
ne 2 40 05.



ONZIEME TITRE POUR L'URSS?
Vendredi à Berne ouverture des championnats du monde - groupe À

L'URSS remportera-t-elle son onzième
titre mondial ? Telle est la grande ques-
tion qui se pose avant le tournoi A
des championnats da monde, qui débute-
ra vendredi à Berne, avec les rencontres
aller, pour se terminer le 3 avril à
Genève. Comme l'an dernier, à Stock-
holm, cette compétition au sommet
comptera un grand absent : le Canada,
qui n'a toujours pas résolu son litige
avec la ligue internationale. En revanche,
le tournoi de cette année sort de son
contexte européen avec le retour des

Etats-Unis, vainqueurs du groupe B l'an-
née passée, à Bucarest.

ATTENTION AUX ETATS-UNIS
Championne du monde huit fois con-

sécutivement depuis 1963, avec au pas-
sage deux titres olympiques, l'URSS sera
à nouveau la grande favorite avec la
Suède et la Tchécoslovaquie. Ces trois
formations se sont d'ailleurs classées
dans cet ordre lors des deux dernières
éditions du championnat du monde, à
Stockholm mais, après une année de

pénitence en division inférieure, les
Etats-Unis peuvent prétendre cette fois
jouer le rôle de trouble-fête. Les deux
autres équipes en lice, la Finlande et
l'Allemagne de l'Ouest, qui ne doit sa
place qu'au renoncement de sa rivale
de l'Est, devront certainement se conten-
ter de lutter pour la cinquième place.

LA FIN...
Toutefois, le tournoi de cette année

pourrait bien marquer la fin de la supré-
matie soviétique. L'équipe d'URSS en
effet vieillit. Elle repose toujours sur
des valeurs sûres, certes, mais qui com-
tent une année de plus, tels les Kono-
valenko (33 ans), Ragouline (30), Davi-
dov (32), Starchinov (31) et Firsow (30).
Déjà battues à deux reprises en début
de saison par la Tchécoslovaquie,' l'URSS
n'aura pas la partie facile d'autant plus
que la Suède est une formation qui
ne convient guère aux hockeyeurs de
l'Est.

Les quinze premiers matches de ce
tournoi seront joués à la patinoire de
l'Allmend, à Berne, et les quinze autres
à celle des Vernets, à Genève.

UN TRIO DE VALEUR. — Charlamov, Michailow, Petrov, trois atouts au
sein de l'équipe soviétique,

(Keystone)

Hiérarchie des valeurs respectée en 1re ligue
Ŝ b--\ basketbali Championnat neuchâtelois

Union Neuchâtel et Abeille continuent
à glaner des points au fil des matches et
creusent le trou derrière eux. Les Unio-
nistes ont disposé de Neuchâtel 50 qui
céda à la fatigue en fin de rencontre
après un bon début de match. Pour sa
part. Abeille n'a pas connu trop de pro-
blèmes face à Neuchâtel-Sports II qui
traverse actuellement une période pénible.

Résultats : Neuchâtel 50 - Union Neu-
châtel 73-86 ; Neuchâtel II - Abeille I
56-63.

Classement : 1. Union Neuchâtel 11-21 ;
2. Abeille I 10-18 ; 3. Neuchâtel 50 12-
17 ; 4. Auvernier I 9-15 ; 5. Neuchâtel-
Sports II 9-14 ; 6. Beau-Site I 10-14 ;
7. Fleurier I 8-9 ; 8. Université 9-9.

Juniors B

Neuchâtel B2 se détache
Opposés à Olympic B, les juniors de

Neuchâtel B2 ont réussi un « carton » qui
justifie pleinement leur classement actuel.
Il reste certes le difficile déplacement du
Val-de-Travers, mais comme les Fleuri-
sans ont quatre points de retard , les pro-
tégés de l'entraîneur Krouzel sont déjà

presque assurés de remporter le titre can-
tonal.

Résultats : Olympic B - Auvernier 53-34:
Neuchâtel B2 - Olympic B 84-51.

Classement : 1. Neuchâtel B2 7-14 ; 2
Fleurier 6-10 ; 3. Neuchâtel Bl 6-9 ; 4
Saint-Imier 6-8 ; 5. Olympic B 6-7 ; 6
Auvernier'-S-S.

Deuxième ligue

Abeille 11 en tête
Nets vainqueurs d'Auvernier II et d'Union

Neuchâtel II, les Abeillards se détachenl
en tête de classement. Pour le reste, les
équipes se tiennent toujours de très près ,
exception faite de Fleurier II et Beau-
Site II qui ne pourront guère améliorer
leur classement.

Résultats : Abeille II - Auvernier II 34-
25 ; Union Neuchâtel II - Ablille II 35-
57 ; Neuchâtel III - Auvernier III 56-47.

Classement : 1. Abeille II 9-15 ; 2. Au-
vernier II 9-13 ; 3. Union Neuchâtel II
8-12 ; 4. Neuchâtel III 8-12 ; 5. Auver-
nier III 8-12 ; 6. Fleurier II 7-9 ; 7.
Beau-Site II 7-8.

Récital sonne face â La Chaux-de- Fonds
LA CHAUX - DE - FONDS RENFOR-

CÉE - URSS 2-14 (0-2 2-4 0-8).

LA CHAUX-DE-FONDS RENFORCÉE:
Rigolet ; Furrer, Sgualdo ; Henzen, Kauf-
mann ; Huguenin, Turler , Pelletier ; Nei-
ninger , Probst, Berra ; Dubois, Wittwer ,
Pousaz. Entraîneur : Pelletier.

URSS : Konovalenko ; Raguline, Lout-
chenko ; Davidov, Kouzkine ; Tsigankov,
Romichevsky ; Firzov, Maltzev, Vikoulov ;
Michakov, Makarov, Petrov ; Marinuk,
Chadrine, Zimine ; Starschninov, Mikailov.
Entraîneur : Tchernikov.

ARBITRES : MM. Ehernsperger (Suisse)
et Karandin (URSS).

MARQUEURS. — Chadrine, 3me ; Tsi-
gankov, 15me ; Wittwer, 24me ; Starschi-
nov, 26me ; Firsov, 28me ; Makarov 34me;
Tsigankov, 35me ; Neininger, 40me ; Malt-
sev, 43me et 43me ; Starschinov, 47me ;
Makarov , 49me ; Tsigankov, 51me ; Firsov,
51me ; Vikoulov, 52me ; Kouzkine, 54me.

NOTES. — Patinoire des Mélèzes. 6000
spectateurs. Au 2me tiers-temps, Starschi-
nov remplace Chadrine. A la 30me minute,
Konovalenko cède son poste à Tretjak. Pé-
nalités : 2 minutes à la Russie.

RIGOLET EXTRAORDINAIRE

Les Chaux-de-Fonniers, privés de Rein-
hard (blessé) et de Kunzi mais renforcés
par Henzen , Kaufmann et B. Wittwer,
ont eu l'occasion de goûter, hier soir ,
aux « joies » qui les attendent dans le
groupe X mondial . Disons d'emblée que
si les champions suisses ont subi une
lourde défaite, ils n'ont pas, pour autant ,

fait piètre figure. Certes, leur troisième
tiers-temps a été extrêmement pénible (il
suffit de lire l'évolution de la marque
pour s'en convaincre) , mais , jusqu 'alors,
ils ont fait la démonstration d'un réel
talent.

Dominés par des Soviétiques au patinage
incroyablement rapide et à la technique
raffinée , Pelletier et ses gars , encouragés
par quelques arrêts extraordinaires de Ri-
golet , ont , jusqu 'à la fin de la période
intermédiaire, lancé dés contre-attaques qui
ont véritablement surpris leurs prestigieux
adversaires. Les deux buts qu 'ils ont réus-
sis n 'étaient pas volés et ils étaient le
fruit d'actions concertées et très vives des
lignes alors en piste.

EFFONDREMENT
Au troisième tiers-temps, les Soviétiques

ont joué comme si leur titre était en
jeu. Il n 'en fallut pas plus pour que
les Neuchâtelois marqués par les efforts
fournis les jours précédents , s'écroulent
littéralement étranglés qu 'ils étaient par
un « fore-checking » incessant et vigoureux.
Cette ultime période fut un récital sovié-
tique entrecoupé par quel ques rares contre-
offensives locales.

AISANCE PEU COMMUNE
Chez les Soviétiques la ligne d' attaque

composée de Firsov, Maltsev et Vikoulov ,
ainsi que l'arrière Tsigankov, aux tirs ter-
ribles , ont laissé une très forte impres-
sion. Mais toute leur formation, à vrai
dire , a montré une aisance peu commune

• '#¦ Match international - à iStoekholm :
Suède - Finlande 3-3 (1-2, 0-1, 2-0).

et une faculté d'invention surprenante. En
faisant abstraction de la défaite chaux-de-
fonnière , c'était un régal... F. P.

Etats-Unis aussi...
GENÈVE SERVETTE RENFORCÉ -

ETATS-UNIS 3-12 (1-4 0-3 2-5)
MARQUEURS. — Aarne, 7me et

18me ; Breton , 13me et 58me ; Falkman,
15me, 25me et 48me ; Gambucci, 15me,
17me et 52me ; Scheely, 22me ; Me Elmry,
41me ; Lilyholm, 46me ; Boucha, 46me ;
Luthi , 52me.

GENÈVE SERVETTE. — Lacoste
(Kern) ; Christoffel, Stuppan ; G. Mathieu,
Bettiol ; U. Luthi , Chappot, Lindberg ; Co-
te, Aucoin , Blazek ; Giroud , Joris, Henry ;
Cusson , Pargaetzi , Breton.

ETATS-UNIS. — Curran ; Konig, Mac
Elmury ; Rutta Ross, Me Glynn ; Mellor ,
Christiansen , Gambucci ; Schelling, Shehy-
Aarne ; Falkman , Boucha, Lilyholm.

NOTES. — Patinoire des Vernets. 1000
spectateurs. A la 30me minute, Lacoste
cède son poste à Kern dans le but gene-
vois.

LOGIQUE
Durant la première moitié du match,

les Américains ont mis à profit les fai-
blesses de la défense genevoise pour pren-
dre un net avantage à la marque. Le
Canadien de Lausanne Lacoste, assez dé-
cevant, était remplacé à la 30me minute
par Kern.

Les Américains ont remporté une vic-
toire logique. En meilleure condition , ils
ont domine facilement des adversaires au
dynamisme bien émoussé.

Pettersson augmentent leur avance
Avant-dernière étape de Paris -Nice

finiront ' dans cet ordre premier et deuxiè-
me sur la ligne. A 10 km de l'arrivée,
donc , alors que l'on abordait une longue
et très dangereuse descente vers Dragui-
gnan, Merckx attaque. Gosta Pettersson
était dans sa roue, Poulidor, troisième et
tous les autres. Poulidor à ce moment
hésita, mal placé, au classement général,
il devait juger inutile de prendre des ris-
ques. Aussi comme ' tout le monde ' roulait
en file indienne, il laissa une cassure avec
les deux hommes de tête. C'en était assez
pour Merckx et Pettersson, pour faire le
trou. Pourtant leurs principaux rivaux ,
s'entendant bien pour une fois, mettront
tout en œuvre pour revenir mais une chute
à 4 km de l'arrivée, dont fut notamment
victime Janssen et qui freina toute la
meute, mit fin à leurs espoirs.

Merckx prenait encore 15" et Gosta
Pettersson 13". Ce dernier venait même
prendre la deuxième place à Ocana. Leur
lutte constituera sans doute l'attraction du
final contre la montre de la Turbié, cet
après-midi, car il est maintenant évident
que sauf accident, plus personne ne peut
inquiéter Merckx".

J. Burger s'empare du titre des lourds face a Si Cooper
 ̂ b°xe Un double championnat d Europe hier soir à Vienne et Londres

Le Britannique Joe Bugner (21 ans) a
conquis le titre de champion d'Europe des
poids lourds en battant son compatriote
Henry Cooper aux points en quinze re-
prises, à Wembley. Le combat comptait
aussi pour les titres britanniques et du
Commonwealth.

Le résultat consUtue une surprise. Bugner,
en raison de sa jeunesse et de son inex-
périence, paraissait engager dans une aven-
ture trop ardue. Or, ce fils d'émigrés hon-
grois a fait prévaloir sa vitalité et sa
robustesse. Plus grand que son adversaire,
Bugner a su parfois utiliser intelligemment
son allonge. Il a connu certes des moments
difficiles. Ainsi à l'issue de la cinquième
reprise, Cooper , à la boxe plus variée et
qui paraissait avoir trouvé la faille dans
le jeu du jeune c challenger », avait un
avantage indiscutable. Mais au fil des

rounds, Bugner prit de ^assurance et s'as-
sura à son tour l'initiative. Plus rapide,
il parvint à réussir d'excellentes combinai-
sons de coups qui finirent par ébranler
le vieux champion, saper ses forces.

Toujours fragile aux arcades sourcillières,
la face boursouflée, Henry Cooper termina
le combat très marqué alors que Bugner
paraissait encore dans un bel état de fraî -
cheur. Menant le quinzième round tam-
bour battant , le « challenger » impressionna
suffisamment l'arbitre et juge unique, le-
quel ne marqua aucune hésitation au coup

de gong final. Il leva le bras de Bugner en
signe de victoire. Les 10,000 Londoniens
accueillirent ce verdict par des mouvements
divers. Beaucoup avaient été sensibles à
la supériorité technique manifestée par
Cooper dans la première moitié du com-
bat.

Ainsi Bugner a fait mieux que l'Espagnol
Urtain lequel avait dû s'incliner, titre en
jeu , devant Cooper ' (38 ans). A l'issue de
ce combat, Cooper devait d'ailleurs an-
noncer qu 'il abandonnait la boxe.

„ \:̂ <r : ' " ' ' ' ' ' '

"§& « classements

Classement de l'étape (Saint-Rémy de
Provence - Draguignan, 186 km 500). —

1. Ronald de Witte (Be) 4 h 40'11"
(avec bonif. 4 h 40'05") ; 2. Harrison
(GB) même temps (4 h 40'07") ; 3. Merckx
(Be) 4 h 42'16" (4 h 42'14") ; 4. Pettersson
(Su) même temps ; 5. Hoban (GB) 4 h
42'29" ; 6. Krekels (Ho) ; 7. Hezard (Fr);
8. Pettersson (Su) ; 9. Letort (Fr) ; 10.

Wol fshohl (Ail) ; 11. Huysmans (Be) même
temps.

Classement général : 1. Eddy Merkx (Be)
27 h 13'49" - 2. G. Pettersson (Su) à 25" -
3. L. Ocana (Esp) à 33"7 - 4. D. Letort
(Fr) à 42" - 5. E. Pettersson (Su) à 51" -
6. L. Aimar (Fr) à 51" - 7. J. Janssen (Ho)
à l'04" - 8. C. Rouxel (Fr) à l'22" -
9. J. Mourioux (Fr) à 2'12" - 10. W.
Godefroot (Be) à 2'16" - 11. F. : Mintjens
(Be) à 2'38" - 12. J. de Schoen-Maecker
(Be) à 2'49" - 13. J. Krekels (Ho) à
2'52" - 14. R. Ballini (It) à 3'24".

Championnat d'Europe
à Genève en avril ?
Accord de principe

L organisateur de réunions de boxe
Charles Ritzi, de retour de Paris, a
rapporté une bonne nouvelle qui réjouira
les amateurs de ce noble art. U prit,
sur les bords de la Seine, contact avec
le champion d'Europe des poids weiters,
le Britannique Ralph Charles, lequel lui
a donné un accord de principe pour
mettre son titre en jeu, à Genève, contre
le réputé « puncheur » français Roger
Ménétrey.

C'est la patinoire des Vernets (elle peut
contenir plus de 10,000 spectateurs) qui
servira de cadre à cette rencontre au
sommet, Le 30 avril prochain.

Reste maintenant à obtenir la signa-
ture du champion...

R.T.

René Roque conserve son titre des suner-welters
Le Français René Roque a conservé

son titre de champion d'Europe des sur-
légers en faisant match nul avec le Turc
Cernai Kamaci, à la Stadthalle de Vienne.

Le décompte des points de chacun des
trois officiels est le suivant : pour l'ar-
bitre italien Brambilla 72-72, pour le juge
suisse Schattenberg 74-70 en faveur de
Roque, pour le juge espagnol Peiroc-Can-
to 70-69 pour Kamaci.

Le Turc est le plus agressif au départ.
Roque ne se laisse pas déborder et les
deux premières reprises sont égales. Au
troisième round , Kamaci est le plus actif.
Il cherche à coincer Roque dans les cor-
des. Ce sera d' ailleurs le même scénario
dans les reprises suivantes mais le Lyonnais
se dégage toujours habilement. A l'issue
du premier tiers de la rencontre, les deux
hommes son t pratiquement à égalité.

Kamaci fournit  de gros efforts afin de
s'imposer mais sans résultat notable. Au
8me round , Roque se fait rappeler à l'or-
dre pour boxer la tête en avant. Il est
d'ailleurs débordé à un certain moment.
La neuvième reprise est d'une grande in-
tensité. Kamaci se blesse au nez et se
laisse surprendre par la boxe en déséqui-
libre du Français. Roque marque des points
grâce à son gauche. Au l ime round ,
le Turc baisse un peu de régime. Son

ardeur semble émoussée. Roque en profite
pour attaquer mais il n 'est pas à l'abri
des ripostes du Turc.

A l'avant-dernière reprise, Roque donne
involontairment un coup de tête à Kama-
ci. Il est averti par l'arbitre. Au quinziè-
me round , Kamaci, follement encouragé,
se lance dans un assaut fougueux mais
qui est trop imprécis pour lui permettre
d'arracher la décision.

Le Belge Pintens gagne Milan-Turin
Répétition générale avant Milan-San-Remo

Répéùtion générale en vue de Milan-San
Remo, la première classique internationale
de la saison, qui se courra vendredi, la
plus ancienne course italienne, Milan-Turin,
a été remportée au sprint par le Belge
Georges Pintens.

Les coureurs, qui avaient observé une
minute de silence au moment du départ,
à la mémoire du champion du monde Jean-
Pierre Monseré, assistèrent, incrédules, dès
le premier kilomètre, à une attaque de
Michelotto, Pietro Poloni et De ' Pra. La
course vécut pratiquement sur cette échap-
pée, au cours de laquelle les trois hommes
de têtl possédèrent une avance maximale
de 3'25". Poloni céda le premier, mais
après 121 km de course, De Pra et Miche-
lotto se "laissèrent rejoindre par le peloton
(157me km).

Quatre kilomètres plus loin, Boifava, flan-
qué de Van Springel, attaqua et organisa

l'échappée décisive. Onze coureurs vinrent
participer à l'attaque : les Belges Sercu,
Pintens, de Blaere, van Lindt, Callens, le
Hollandais Wagtmans et les Italiens Zan-
degu, Aldo Moser, Paolini, Maggioni et
Polidori.

L'ascension de la côte de Superga, à
moins de 5 km de l'arrivée, provoqua l'ul-
time sélection, Paolini , Pintens, Wagtmans,
Boifava et Maggioni se retrouvant seuls
au commandement. Sur la piste du vélo-
drome de Turin, Pintens l'emporta de peu
devant Paolini et Wagtmans.

Classement : 1. Georges Pintens (BE) les
209 km en 5 h 14'55" (39,936) ; 2. Paolini
(It) ; 3. Wagtmans (Ho) ; 4. Boifava (It) ;
5.. Maggioni (It) même temps; 6. G. Polidori
(It) à 25" ; 7. A. Moser (It) ; 8. H. van
Springel (Be) même temps ; 9. P. Sercu
(Be) à 35" ; 10. D. Zandegu (It) à 45".

31me championnat neuchâtelois de cross-country
>^̂  athlétisme Ce week-end à Peseux

Le terrain au profil adéquat de Chante-
merle servira de cadre au 31me champion-
nat . neuchâtelois de cross-country. Ainsi ,
après la réussite de 1951, la SFG Peseux,
en collaboration avec l 'ANAL , « remet ça »:
Dimanche matin , les vétérans et les non
licenciés de la cactégorie « Populaire » fou-
leront un sol probablement convenable , et
ouvriront les feux puisque les courses
s'échelonneront jusqu'au dernier départ , ce-
lui de l'Elite. Les distances varieront d'en-
viron 1000 à 7500 mètres.

Les inscriptions ne sont pas encore toutes
parvenues, mais on peut d'ores et déjà
prévoir un coude à coude serré entre les
Leuba, Graber , Warembourg, Huguenin aux
qualités connues bien au-delà des frontières
cantonales. En cadets A, le déjà talentueux
J. -P. Thiébaud de l'Olympic part favori ,
alors qu'il est difficile d' en désigner un
parmi les juniors — à souhaiter plus nom-
breux que d'habitude — à moins que parmi
les gars du CEP de Cortaillod... — Un qua-
trième titre ira à la première des « Dames »
- 1954 et plus âgées - où les présences de
G. Gambarmi et P. Grànicher, qui vien-
nent de se distinguer à l'échelon romand ,
voire national, seront sans doute très re-
marquées... Enfin , comme d'ordinaire , les
dynamiques pelotons des plus jeunes, qu 'ils
soient écoliers A, écoliers B, cadets B

(1955/56) ou écolières ou encore cadettes
auront à cœur de prouver , s'il est nécessaire,
qu 'on peut compter sur une certaine géné-
rosité juvénile.

Alors ! allez les soutenir ! A.F.Un Argentin pour la rentrée de Benvenuti
Quatre mois après avoir perdu son titre

mondial des poids moyens devan t l'Argentin
Carlos Monzon , Nino Benvenuti fera sa
rentrée aujourd'hui au Palais des sports
de Bologne face à un autre Argentin,
José Roberto Chirino.

Benvenuti passera à cette occasion un
« test » d'une importance primordiale un
mois avant de retrouver Monzon en . match -
revanche. Il profitera de ce combat, pour
faire le 'point de sa forme actuelle et
de ses possibilités de reconquérir le titre.

Benvenuti devra toutefois se garder de
sous-estimer l'Argentin car celui-ci se pré-
sente avec un palmarès très valable (18
victoires, dont 11 par K.O., quatre nuls
et deux défaites sur 24 combats chez les
professionnels). Chirino, qui est âgé de
25 ans , est un boxeur puissant et résistant ,

dote d un uppercut du droit dangereuf.
Benvenuti partira cependant nettement fa-
vori .
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Matches aller (à Berne)
19 mars : URSS - Alemagne de

l'Ouest (16 h) et Tchécoslovaquie-Etats-
Unis (20 h).

20 mars : Allemagne de l'Ouest -
Finlande (16 h), Etats-Unis - Suède
(20 h).

21 mars : Tchécoslovaquie - Suède
(16 h) et URSS - Finlande (20 h).

22 mars : Tchécoslovaquie - Allema-
gne de l'Ouest (16 h) et URSS - Etats-
Unis (20 h).

23 mars : Suède - Allemagne , de
l'Ouest (16 h), Etats-Unis - Finlande
(20 h).

24 mars : Suède - Finlande (16 h)
et URSS - Tchécoslovaquie (20 h).

25 mars : Etats-Unis - Allemagne
de l'Ouest (20 h).

26 mars : Finlande - Tchécoslovaquie
(15 h) et Suède - URSS (20) h.

Matches refour (à Genève)
27 mars : Tchécoslovaquie - Etats-

Unis (18 h) et URSS - Allemagne de
l'Ouest (21 h).

28 mars : Allemagne de l'Ouest -
Finlande (17 h) et Etats-Unis - Suède
(20 h 30).

2? mars : URSS - Finlande (17 h
15) et Tchécoslovaquie - Suède (20 h
30).

30 mars : Tchécoslovaquie - Allema-
gne de l'Ouest (18 h) et URSS - Etats-
Unis (21 h).

31 mars : Suède - Allemagne de
l'Ouest (17 h 15) et Etats-Unis - Fin-
lande (20 h 30).

1er avril : Suède - Finlande (16 h)
et URSS - Tchécoslovaquie (20 h 30).

2 avril : Etats-Unis - Allemagne de
l'Ouest (20 h 30).

3 avril : Tchécoslovaquie - Finlande
(15 h) et URSS - Suède (19 h).

Programme - Programme

FOOTBALL
t Coupe d'Angleterre, quart de finale

(match à rejouer) : Tottenham Hotspur -
Liverpool , 0-1. Liverpool affrontera en
demi-finale son rival local Everton, le
27 mars.

SKI
O Après sa victoire dans le slalom spé-

cial, l'Uranaise Hedi Schillig a pris la
deuxième place dn slalom géant au Grand
prix de Slovaquie à Hrebeniok, derrière
la Française Fabienne Fcluchet. Cet excel-
lent classement permet à la représentante
Helvétique d'enlever le combiné.
# Le ski suisse féminin se distingue en
Pologne. A Zakopane, Hedi Schillig et
Franchie Moret ont pris des places d'hon-
neur au slalom spécial qui a vu la vic-
toire de Brigitte Jeandel (Fr). Chez les
hommes, le Polonais Ryszard Cvrikla s'est
imposé, alors que les favoris Andrzej Bach-
leda (Pol), Jean-Louis Ambroise et Mi-
chel Bonnevie (Fr) ont été éliminés sur
chutes.

HALTÉROPHILIE
Au cours de la dernière journée de

la réunion internationale d'haltérophilie de
Rostov, le poids lourd soviétique Stanislav
Batishev a réussi 600 kg aux trois mou-
vements. Il est le troisième homme seule-
ment à atteindre la limite des 600 kg.
Après le détenteur du record du monde
Alexeev (625 kg) et le Belge Reading
(600 kg). Batishev a réusi 212 kg 500
au développé, 170 kg à l'arraché et 217
kilos 500 à l'épaule-jeté.

A Udine , où se déroulent les champion-
nats d'Italie amateurs, plusieurs pugilistes
transalpins licenciés en Suisse jouent un
rôle intéressant.

Quatre sont qualifiés pour les quarts de
finale. Le poids moyen Contini (Winter-
thour) l'a été d'office. Le surwelter Zari
(Yverdon) a battu Borghi aux points. Le
welter Bitarelli (Lausanne) a également
triomphé aux points de Conti, alors que
le surléger del Guacchio (Lausanne) a domi-
né aux points Zechini.

Seul le poids léger di Gangi (Lausanne)
a été éliminé, ayant été battu par Bistrocchi
en huitièmes de finale. Le poids coq Muca-
ria (La Chaux-de-Fonds) a renoncé à par-
ticiper à ces championnats.
9 Dans le cadre de la réunion inter-

nationale de Paris, l'Italien Tomasso Galli,
champion d'Europe des super-plume, a été
battu aux points, en dix reprises, par
l'Algérien de Paris Ould Makloufi. Le bo-
xeur nord-africain a remporté une victoire
très large. Les juges lui ont attribué de
5 à 8 points d' avance.

CHAMPIONNAT D' ITALIE
«Suisses » en vedette

M^̂ y'1 automobi'isme

H Trois Lancia Fulvia sont en tête du s
= rallye San-Remo-Sestrières au terme =
= de la première étape, qui a pris g
s fin mardi à San-Remo. Des 86 voi- =
= tures qui avaient pris le départ , dans s
H la nuit de dimanche à lundi , 31 s
 ̂

seulemlnt ont terminé l'étape, toutes =
= les autres ayant abandoné. Les mau- s
= vaises conditions atmosphériques - s
S pluie , vent et neige - sont à l'origine =
W de ce gros pourcentage d' abandons. ^
= Classement : 1. Munari-Manucci (It) ^gS Lancia Fulvia , 223,5 p. de pénalisa- g
= tion ; 2. Lampinen-Davenport (Fin- =
= GB) Lancia Fulvia , 336,0 ; 3. Bar- 1
= basio-Sodano (It) Lancia Fulvia 365,5. =
H 4. Darniche-Robertet (It) Alpine, 380 =
= 5. Andersson-Nash (Su) Alpine, 415,5 ==
= 6. Trombotto-Enrico (It) Fiat 124,517. =
= 7. Balestrieri-Baracchini (It) Fulvia, =
= 523,5 ; 8. Sonda-Bertolo (It) Fiat, m
g 125,555 p. g
illllllllllllllllillllllllllllllllllllllllllllll lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllli ^

I San-Remo - Sestrières §

1 Lancia domine 1

Merckx et Gosta
^
mk cyclisme

En quelques centaines de mètres et à
cause d'une chute, Eddy Merckx a dé-
finitivement , semble-t-il , assuré sa troisiè-
me victoire dans Paris-Nice.

Tout s'est passé à 10 km de l'arrivée
alos que les coureurs étaient déjà passés
une première fois en ville, il leur restait
17 km très accidentés à parcourir, le
peloton était alors groupé et ne semblait
pas trop se soucier de deux échappés :
Rortald de Witte et Derek Harrisson qui

Flandria renonce
L'équipe « Flandria > — l'équipe de

Monseré — qui participe actuellement à
Paris-Nice et qui s'est notamment il-
lustrée grâce à Eric Léman qui avait
déjà remporté trois des cinq étapes en
ligne, n'a pas pris le départ de la
6me étape.

M. Claeys, le P.D.G. des établisse-
ments Flandria, a téléphoné dans la
nuit à Brik Schotte, le directeur sportif ,
pour demander à toute équipe de ren-
trer en Belgique le plus rapidement
possible. M. Claeys a pris cette déci-
sion, bien que les coureurs sur Paris-
Nice aient été partisans de continuer
la course, en raison de l'émotion qu'a
causée la mort de Monseré en Belgi-
que.

Aucune décision en revanche n'a été
prise en ce qui concerne la course Mi-
lan-San-Remo. Cela dépendra vraisem-
blablement de la date des obsèques de
Jean-Pierre Monseré.



Les 3 points d'avance de Grasshoppers
sont à la fois beaucoup et peu de chose

^^^^^^ 
Nos deux « grands » auront des difficultés

^ÊÊÊÊW égales d'ici à la fin du championnat

Le championnat est loin d'être terminé, puisqu'il reste
dix matches, donc vingt points à prendre ou à perdre.
Diverses confrontations entre rivaux directs, joués di-
manche dernier, nous poussent cependant, à l'analyse.

La première question venant à l'esprit, après Grass-
hoppers - Bâle, est celle traitant du titre • les dés sont-
ils tombés ?

Trois points d'avance, c'est mince et beaucoup tout
à la fois. Mince, parce qu'un match perdu remet tout
en question ; beaucoup, "car cette marge de sécurité
confère une certaine tranquillité d'esprit puisqu'il ne
faut pas vaincre à tout prix. Or, les nerfs jouent par-
fois de très mauvais tours.

LEUR PROGRAMME
Pour y voir un peu plus clair, consultons le pro-

gramme des intéressés :
GRASSHOPPERS reçoit Lugano, Fribourg, Lausan-

ne, Zurich, Sion, et doit aller à Lucerne, Bienne, La
Chaux-de-Fonds, Youngs Boys, Winterthour.

BALE reçoit Lucerne, Bienne, La Chaux-de-Fonds,
Winterthour, Youngs Boys et ira à Fribourg, Lausanne,
Zurich, Bellinzone, Sion.

Première constatation : Lugano, seule équipe à avoir
encore quelques chances, doit se rendre au Hardturn,

à la fin du mois. Si Grasshoppers gagne, on peut ad-
mettre que le titre ne pourra plus échapper à lui-môme
ou à Bâle. Le programme restant sera déterminant, mais
lequel des deux est le plus facile ?

Dans ses terres, Grasshoppers sera menacé par Zu-
rich, un derby I Par contre, Bâle ne devrait connaître
que des problèmes mineurs.

DÉPLACEMENTS PÉRILLEUX
POUR LES DEUX

Et en déplacements ? La position de clubs menacés
par la relégation tiendra son rôle et, dans ce do-
maine, les tâches sont bien réparties : Lucerne et Bienne
pour Grasshoppers, Fribourg et Bellinzone pour Bâle.
Pour le reste, quelques gros morceaux, tels les passa-
ges au Wankdorf et à Winterthour pour Hussy, tan-
dis que Benthaus ne sera pas gâté à la Pontaise, ni
au Letziground zuricois.

Les viennent-en-suite, auront un œil pour la quali-
fication au championnat d'été ou à la coupe des foi-
res, tant et si bien que tous les matches seront dif-
ficiles et que des points se perdront là où on ne s'y
attend pas. Comme d'habitude I

A. EDELMANN-MONTY

Vien est imbattu depuis 645 minutes
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iTALI E H Inter traverse une période d'efficacité

Encore neuf journées et le champion
devrait être connu. Qui sera-t-il ? La
vingt et unième série de matches, qui
s'est jouée dimanch e, n'a en tout cas
pas soulevé une partie du voile puisque
les trois prétendants ont gagné. Mais le
pro chain tour sera peut-être décisif car
Naples sera opposé à Inter — dont le
gardien Vieri n'a plus concédé de but
depuis 645 minutes — dans la cap itale
lombarde. Cette confrontation équivau-
dra-t-elle à la f i n  des espoirs parthé-
nopéens ? Une certitude : il y aura fou-
le , dimanche , à San Siro.

RESULTA TS TROMPEURS
Mais revenons au dernier week-end.

Les trois candidats au « scudetto » ont
gagné sans concéder le moindre but.
Le plus grand mérite revient certaine-
ment à Inter, qui s'est imposé contre
un adversaire ayant la réputation de
faire trembler les « grands ». Pourtant ,
le résultat (2-0) est trompeur. Ce succès
ne tomba pas comme un fruit  mûr
Ce n'est qu'à la 70me minute que
Facchetti assura l'enjeu car, jusqu 'alors,
Turin avait tenté l'impossible pour com-
bler le retard dû au but de Boninse-
gna (19me). A la décharge des Piémon-
tais, on signalera qu'ils n'évoluaient pas
sur leur terrain mais sur celui (neutre)
de Bergame.

A San Siro , Fiorentina a lutté une
heure durant pour préserver son sanc-
tuaire. Puis Prati , sur un centre de
l'arrière Zignoli , surgissait et , de la tête,
logeait la balle hors de portée de Su-
perch i, mettant du mêm'e coup f in  aux
espoirs des Toscans.

Contrairement à ce que pourrait laisser

croire son nom. Umde n est pas un
humble. Cette saison, ce jeune a figuré
deux fois dans la formation napolitaine.
Ses apparitions lui ont valu autant de
buts. Dont un, dimanche qui fu t  déci-
sif puisq u'il rapporta deux points face
à Vicence. Juventus — après son bril-
lant succès contre Naples — était atten-
due à Cagliari avec une certaine curio-
sité. Pour fêter  l'événement , Riva avait
tenu à faire sa rentrée. Bien que l' ai-
lier sarde ne joua qu 'à 50 % de ses
moyens, sa présence constitua un « do-
ping » pour ses camarades qui, par
Graetti , mirent le f e u  aux poudres après
neuf minutes déjà. Mais les visiteurs
ne s'avouèrent pas battus et, for t  juste-
ment , ils égalisèrent peu après la repri-
se (Capello 49me).

VA R ÈSE DÉPASSÉ '
On a longtemps parlé des matches

nuls de Varèse. L'équipe de Liedholm,
qui concéda une nouvelle défaite à Bo-
logne , sur un penalty transfo rmé par
Savoldi et qui, d'autre part , termina la
rencontre à dix à la suite de l'expul-
sion de Nuti, ne détient plus le record
de ce classement singulier. Rome en to-
talise désormais un de plus , soit 14
suit.... 21 rencontres. Le dernier da-

te de dimanche (derby romain). L'équi-
pe d'Helenio Herrera, qui se montra ,
dans l'ensemble, supérieur, à son adver-
saire, eut le mérite de remonter à deux
reprises un résultat déficitaire. Ma lgré
ce nouveau poin t, Lazio voit sa situa-
tion empirer puisque Catane a, pour
sa part , fai t  entendre raison à Foggia.
Cela grâce à l' exploit d' un jeune joueur
de dix-huit ans, Schifilitti , qui , pour
sa première apparition en série A , n 'at-
tendit pas plus de quinze minutes pour
ouvrir la marque , sa réussite étant pa-
rachevée quatre minutes p lus tard , par
Volpato. Ainsi , Catane rejoin t Varèse
à l'avant-dernière place et Fiorentina ,
avec un poin t de plus (qui aurait cru
qu 'un jour les Toscans se trouveraient
dans une pareille situation ?) demeure
en poin t de mire.

Pour Vérone et Sampdoria , les points
comptaient double. Les Génois en eurent ,
d' ailleurs, parfaitement conscience lors-
que, menés par 2-1, ils se lancèrent ré-
solument à l'attaque. Malheureusement ,
ils se découvrirent et l'ailier de Vérone,
Clerlci, n'en demandait pas plus pour
en tirer profit. En marquant un troi-
sième but , il assurait du même coup
le succès de son équipe.

Ca

Une équipe nationale consciente de sa valeur
FRANCE = En match international ce soir en Espagne

La tournée de l'équipe de France en
Amérique du Sud avait été tellement riche,
de promesse que beaucoup avaient déjà
« leur château en Espagne ». Or, c'est pré-
cisément en Espagne que joue, ce soir,
l'équipe de france de football. Sera-ce la
consécration du château en Espagne ou
l'effondrement du château... de cartes ?
L'équipe d'Espagne est en pleine euphorie.
Sa récente victoire à Cagliari, contre l'Ita-
lie , qui n'avait pas perdu chez elle depuis
plus de dix ans, lui aura encore donné de
l'assurance.

L'atmosphère a changé dans l'équipe de
France. Voici quelque temps encore, elle
partait battue contre les équipes de grand
renom... et elle perdait. Elle partait avec
un complexe de supériorité contre des équi-
pes qu'elle croyait inférieures... et elle per-
dait aussi !

FOOTBALL OU MARATHON ?
Aujourd'hui, elle a pris conscience de

ses qualités et de ses faiblesses. Ses quali-
tés, ce sont, avant tout, la vitesse, la viva-
cité, l'imagination. Ses défauts, ce sont la
fragilité Dhvsiqiie. l'absence d'un réalisateur

percutant et, aussi, une erreur défensive par
match.

Mais, mis à part quelques thuriféraires
qui confondent la source du football avec
le marais, tout ceux qni ont vu Marseille-
Saint-Etienne et Ajax-Celtic ont admis que
le football français se portait aussi bien
que les autres. Surtout pour la qualité du
spectacle. Bien sûr, nous ne voudrions pas
contrarier ceux qui disent que < le match
était bon parce que les joueurs ont couru
pendant une heure et demie ». Toutefois,
nous nous refusons d'assimiler le football
au marathon.

Cela étant dit, parlons du championnat.
Marseille, après son épopée contre Saint-
Etienne (2-2), s'en est allé perdre devant
Angers, pourtant bien mal classé ! Saint-
Etienne n'a pas joué, le terrain étant im-
praticable. Son avance est donc, pour l'ins-
tant, théorique mais, tardera-t-elle à deve-
nir réelle ?

Jean-Marie THEUBET

Arsenal se reprend à espérer
Londres a connu la journée des frères

ennemis. La capitale a retenti des chants
et des pleurs des admirateurs incondition-
nels de Chelsea, Crystal Palace, Tottenham
et Arsenal. Le dernier nommé a fait une
bonne opération sur le terrain de Crystal
Palace en triomphant par 2-0 car, dans
le même temps, Leeds perdait un point
à Blackpool. L'autre derby a permis à
Tottenham de vaincre Chelsea par 1-0. Ce
dernier peut pratiquement abandonner tout

PAS TENDRE. — Houseman, de
Chelsea, n'a pas une façon très ten-
dre de « s 'occuper » de Perryman,
de Tottenham. Cela n'empêchera pas

son adversaire de vaincre...
(Téléphoto AP)

espoir de participer au sprint final que vont
se livrer Leeds et Arsenal.

Tottenham doit , une nouvelle fois , sa
victoire au talentueux Chivers sur lequel
Alf Ramsey mise pour apporter du sang
nouveau à l'équipe nationale. A Arsenal,
le plus en - vue a été Graham, fer de lance
et auteur d'un but de volée d'une très
haute valeur technique. Ce joueur , en dis-
grâce auprès de son entraîneur, a prouvé
à sa manière son indiscutable talent. La
semaine a été favorable aux . Cannoniers > ,
qui se sont qualifiés pour les demi-finales
de la coupe d'Angleterre en battant Lei-
cester par 1-0, lors du match retour. La
rencontre a été assez quelconque en raison
du système de jeu hermétique adopté par
Leiscester, qui aurait bien voulu jouer un
troisième match sur terrain neutre. Arse-
nal rencontrera Stoke City le 27 mars pro-
chain. Les Londonniens ont du pain sur
la planche, mais ils ont de bonnes chances
d'être au rendez-vous de Wembley pour la
finale.

Leeds s'est laissé endormir par Blackpool
et a dû concéder le match nul à son
adversaire. Le chef de file compte six
points d'avance sur Arsenal. L'avance théo-
rique n'est; toutefois, que de deux lon-
gueurs.

FEBIPPADE
Les "mal lotis se rebiffent. Blackpool a

obtenu un point face à Leeds et Burnley
s'est imposé sur le terrain de Hudders-
field. Par contre, Nottingham Forrest et
West Ham ont perdu face à Manchester
United et Wolverhampton , respectivement.
Coventry a signé la surprise de la jour-
née en battant Liverpool par 1-0. Fatigué
par une excellente prestation face à Bayern
Munich (3-0), Liverpool a joué sans influx
nerveux. Everton a régulièrement battu
Stoke City (2-0), qui ne rêve que de la
coupe d'Angleterre. Ipswich Town et Sou-
thampton ont obtenu des points précieux
aux dépens de Newcastle United et de
West Bromwich Albion sur le résultat mi-
nimum de 1-0.

Tout cela annonce déjà un peu les va-
cances pour les équipes qui ne risquent plus
que leur prestige dans l'aventure !

Gérald MATTHEY

Quatre buts de Gerd Muller
"AJLËMAQh  ̂Bayern Munich menace

Les partisans de Bayern Muiîiéh' pou-
vaient .craindre qu'après la défaite de..leurs
favoris face à Liverpool, en coupe d'Europe,
les Bavarois connaissent une nouvelle més-
aventure, en championnat national cette
fois-ci. L'appréhension pouvait d'autant
mieux se justifier que Bayern, qui n'avait
plus joué depuis une quinzaine de jours ,
devait affronter Hambourg, un Hambourg
particulièrement dangereux depuis quelque
temps.

Eh! bien , ces craintes étaient vaines, et1
comment ! Bayern Munich, en effet, a in- .
fligé une très lourde défaite à l'équipe de
Seeler (6-2). L'avant-centre municois, Gerd
Muller , qui passait pour être assez discret
ces dernières semaines, s'est payé le luxe
de marquer quatre buts, ce qui l'a hissé à
la troisième place du classement des mar-
queurs , derrière Vogt (18) et Lippens (16).

Lui-même a humilié à quinze reprises les
gardiens adverses.

Ce" succès "permet à Bayern de se rap-
procher dangereusement de Borussia Mœn-
chengladbach à qui c'était le tour de < béné-
ficier > d'un repos forcé. Disons, à ce pro-
pos, que cinq matches seulement sur les
neuf à l'affiche ont pu être joués, samedi
dernier. Parmi ceux-ci, il en était un très
importan t, comptant pour la relégation :
Offenbach-Bielefeld. Kickers Offenbach, qui
s'imposait pour la première fois à domicile
cette saison, a remporté 2 points extrême-
ment précieux , mais il n'est pas certain que
cela se révèle suffisant. Promu l'été passé
en ligue fédérale avec Bielfeld , Offenbach
risque encore bien de la quitter en même
compagnie. Mais il est vrai qu'en dix mat-
ches , beaucoup d'événements peuvent en-
core se produire. Et les € candidats » à la
relégation ne manquent pas ! R. N.

Les Sauterelles ont réussi un nouveau bond en avant
Une page très glorieuse du hockey

sur glace helvétique vient de se tourner
mais nos valeureux guerriers n'en ont
pas moins poursuivi au petit trot leur
besogne dominicale.

DANS LES COULISSES
Cette f o is-ci, des surprises (certaines

de taille) figurent à l'ordre du jour.
Les Sauterelles réussissent un nouveau
bond en avant qui les p lace momenta-
nément hors de portée des talentueux
Bâlois. Au cours d' une représentation
organisée sur l'A llmend, c'est Kudi Mul-
ler qui frappa les trois coups alors
que Doerfel se tenait malgré lui, dans
les coulisses. Avec brio, les Seelandais
enlèvent le derby bernois, histoire de
rosser les gars de la cap itale et de
prouver que Peters est capable de faire
sauter de solides verrous.

A p rès bien des avatars, Sion mordit
la poussière de la Pontaise, faute de
pouvoir mordre les juges de touche.
Paralysés par la peur des Lions, les
Meuaueux oublièrent de p resser sur. la

gâ chette; ce n est pas ainsi qu tls rempli-
ront leur gibecière. La leçon du diman-
che précédent porte ses fruits chez les
Pingouins qui nagen t ferme pour s'éloi-
gner des eaux dangereuses. Enfin , au
Tessin, deux candidats s'empoignèrent vi-
goureusement, mais en pure perte, pour
retrouver leur bonne place au soleil
de la gloire.

COUP DE CHAPEA U
Cette f o is-ci, le palmarès ¦ s'enrichit

d' un magnifique « coup de chapeau »
tiré par le Lucernois Muller et salué
à deux reprises par quelques collègues
venus de différentes parties de Suisse.
Un palmarès qui sent déjà bon le prin-
temps :
3 buts : Muller (Lucerne)
2 buts : Peters (Bienne), Zappella (Lau-
sanne), Kunzli (Zurich), Roth (Lugano).
1 but : Konietzka (Winterthour), Desbiol-
les (Servette), Leu , Amez-Droz (Bienne),
Groebli, Grahn (Grasshoppers), Odermatt
(Bâle),- Kerkhoffs (Lausanne), Luisier
(Sion), Heer (Zurich), Coduri (Lugano) ,
Pellegrini (Bellinzone), Schaller, Cotting
(Fribourg),

Au classement, le chef de f i l e  essaie
de prendre le large mais un tandem
de Muller reste à ses trousses :
12 buts ! Grahn (Grasshoppers).
10 buts : Muller (Yo ung Boys), Muller
(Lucern e).

9 buts : Wenger (Baie), Doerfel  (bervet-
te), Kunzli (Zurich.
8 buts : Odermatt (Bâle), Jeandupeux
(La Chaux-de-Fonds), Schaller (Fribourg)
Durr (Lausanne), Heutschi (Servette),
Konietzka (Winterthour).

Laver peut empocher 160 ,000 dollars
_A tennis La classique des thampions

L'Australien Rod Laver tentera de poursuivre son impressionnante moisson de
dollars dans la série classique des champions dont la phase , finale (demi-finale et
finale), offrant 90,000 dollars de prix , aura lieu en fin de semaine au « Madison
Square Garden » de New-York.

Le gaucher du Queensland, le seul joueur invaincu dans l'épreuve, au cours de
laquelle il a déjà empoché 110,000 dollars en onze matches, affrontera l'Américain
Dennis Ralston dans la première demi-finale. La seconde, placée sous le signe « jeu -
nesse et vitesse contre expérience et adresse », opposera le Hollandais Tom Cokker
à l'Australien Roy Emerson.

20.000 dollars sont en jeu dans chacune de ces rencontres (15 ,000 dollars au
vainqueur et 5000 au vaincu) qui donnen t accès à une finale de 50,000 dollars ,
dont 35.000 iront au gagnant.

Ainsi , s'il parvient à préserver son invincibilité tout au long de la compétition
(qui débuta le 2 janvier), Rod Laver se sera vu attribuer 160,000 dollars en treize
parties.

Le tenace Ralston , qui sait allier le meilleur et le pire , jouit d' une certaine réus-
site contre Laver, qu'il élimina à Forest Hills , en septembre dernier , pour égaliser
à deux victoires partout son palmarès personnel 1970 avec l'Australien.

Mais Laver entrera sur le court artificiel du « Garden » en appel de sa: contre-
performance du récent « open » d'Australie (battu au troisième tour par le Britannique
Mark Cox) et déterminé à progresser vers un nouveau record de gains. Il s'adjugea
nlus de 200.000 dollars l'an passé et il peut prétendre doubler ce chiffre , cette année.

La trêve politique devra être respectée en Bavière
Qflfi d-. . ' .. :sme | L'exécutif du C.I.O. a siégé à Lausanne

La commission executive du comité inter-
national olympique (C.I.O.) a approuvé una-
niment un nouveau texte de la règle 26,
concernant la définition de l'amateur. Ce
texte , qui est tenu secret , sera envoyé à
tous les membres du C.I.O. pour un vole
par correspondance.

Ces indications ont été données, à Lau-
sanne , au cours d' une conférence de presse
faite par M. Avery Brundage , président
du C.I.O., qui a ajouté : « Que l' app lica-
tion des nouvelles dispositions sur l' ama-
teurisme sera surveillée par un sous-comité
du C.I.O. Celui-ci , a précisé M. Brundage ,
collaborera avec les fédérations internatior
cales et les comités nationaux olympiques . »

D'autre part , monsieur Brundage a assuré
que la question du ski alpin n 'avait pas

été discutée directement au cours de la
cession, mais, a-t-il ajouté : « Personnelle-
ment je n'ai pas changé d'avis sur ce
problème. » M. Brundage considère tou-
jours que les 10 skieurs qui ont participé
contre rémunération à un camp commer-
cial d'entraînement l'été dernier, aux Etats-
Unis , ont violé les règles olympiques.

SILENCE
L'organisation des Jeux olympiques de

Munich a été également abordée par la
commission executive du Comité interna-
tional olympique. La commission a décidé
d' envoyer une lettre aux présidents de € Ra-
dio Liberty » et • Radio-Free Europe », à
Munich , leur « demandant de se plier aux
règles du Comité international olympique

pendant la durée des Jeux (26 août-10 sep-
tembre 1972) et de cesser toute propa-
gande politique, afin de respecter la trêve
olympique ».

Une requête similaire, apprend-on au siè-
ge du C.I.O., sera faite • auprès de toutes
les autres stations de radio étrangères dans
la région de Munich.

Cette décision a été prise à l'issue d'un
entretien entre la commission executive et
M. Willy Daume, président du comité d'or-
ganisation des Jeux de Munich.

Le comité d'organisation a fait savoir
qu 'il prendra toutes les mesures nécessaires
pour éviter la commercialisation des Jeux
olympiques ainsi que toute ingérence poli-
tique.
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Un double pas... de Samba
Surprises aussi chez les cadets , car Aarau

réussit à tirer son épingle du jeu , au
grand dam des Soleurois qui pensaient ne
plus pouvoir être inquiétés si près du pina-
cle. Urania obtint un partage de la miche
grâce à des défections de taille dans les
rangs saint-gallois. Les Britchons valent
surtout par Brunnenmeier qui donne le
ton et fait la musique ; or , dimanche,
on entendit quelques couacs ! Faciles victoi-
res de Mendrisiostar , qui recourut , toutefois
au penalty afin d' emporter l'enjeu , et de
Saint-Gall qui frappa à quatre reprises ,
démontrant ainsi qu 'il est le plus fort.
Combat de nains à Martigny où les indi-
gènes se payèrent le luxe de rater un
penalty. Avec Fatton , l'Etoile de Carouge
brille toujours davantage au firmament de
la ligue B — mais attendons la suite ;
les ieux n'en sont qu 'à leurs débuts.

A part le double pas de Samba , rien
à signaler dans la liste des marqueurs :
2 buts : Samba (Urania).
I but : Andres (Wettingén), Bonny (Neuchâ-
tel Hamax), Thomann, Veya (Aarau), Braun
(Granges), Tomljenovic (Mendrisiostar) ,
Weisshaupt, Dornbierer (Bruhl), Moscatelli ,
Rufli , Vogel, Brander (Saint-Gall) , Fatton
(Carouge).

Au classement général, Brunnenmeier con-
serve sa place d'honneur mais ses lieute-
nants se cantonneront-ils plus longtemps
clans une prudente réserve ?
12 buts : Brunnenmeier (Neuchâtel Xamax).
II buts : Meier (Wettingén), Mummenthaler
(Granges).
9 buts : Mabillard (Monthey).
8 buts Beichter (Wettingén), Fatton (Etoi-
le Carouge).

ASTER X

Italie
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pis
1. Milan 21 12 8 1 41 16 32
2. Inter 21 13 5 3 30 18 31
3. Naples 21 11 7 3 20 12 29
4. Juventus 21 10 5 6 28 19 25
5. Bologne 21 7 9 5 24 18 23
6. Rome 21 4 14 -3 22 20 22
7. Cagliari 21 6 10 5'22 24 22
8. Vérone 21 5 10 6 18 22 20
9. Foggia 21 5 9 7 23 28 19

10. Sampdoria 21 4 10 7 21 22 18
11. Turin 21 4 10 7 19 20 18
12. Vicence 21 5 8 8 17 24 18
13. Fiorentina ... 21 2 12 7 19 25 16
14. Varèse. .. . ; ,21 .l'13 7 15 23 15
15. Catane .. ,,;. ,..2.1_ a ,4- T 10 15,29 15
16. Lazio 21 2 9 10 18 32 13

Allemagne
Matches Buts

J. G. N. p.. p. c. Pts
1. Bor. Moenchengl. 22 12 8 2 49-20 32
2. Bayern Munich 21 12 7 7 45-19 31
3. Schalke 04 24 13 5 6 35-20 31
4. Eintr. Braunschw. 24 13 4 7 41-22 30
5. Hertha Berlin 24 10 7 7 37-30 27
6. Cologne 23 8 9 6 30-30 25
7. Hambourg 24 8 8 8 39-51 24
8. Werder Brème. 24 7 9 8 26-28 23
9. Stuttgart 23 8 6 9 37-37 22

10. Duisbourg 23 7 8 8 22-29 22
U. Hanovre 23 8 5 10 31-31 21
12. R.-W. Essen 23 7 7 9 32-33 21
13. Bor. Dortmund 23 8 5 10 30-35 21
14. Kaiserslautern 23 9 3 11 35-41 21
15: Rick.- Offenbach 24 6 6 12 34-46 18
16. Eintr. Francfort 23 6 5 12 20-35 17
17. Arm . Bielfeld 24 6 5 13 24-40 17
18. R.-W. Oberhaus. 23 4 7 12 29-49 15

Angleterre
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Leeds 33 22 8 3 57 23 52
2. Arsenal 31 20 6 5 56 25 46
3. Chelsea 33 15 11 7 44 35 41
4. Wolverhampton 33 17 7 9 51 47 41
5. Southampton 32 14 9 9 41 32 37
6. Liverpool 31 11 13 7 29 18 35
7. Tottenham 30 13 9 8 43 29 35
8. Manchester 31 11 12 8 36 27 34
9. Everton 32 11 11 10 46 44 33

10. Coventry 31 13 6 12 28 29 32
11. Manchester Unit. 32 11 10 11 46 48 32
12. Stoke 32 10 11 11 37 38 31
13. Derby 31 11 8 12 41 40 30
14. Crystal Palace 32 10 10 12 27 30 30
15. West Bromwich 32 9 11 12 50 59 29
16. Newcastle 31 10 8 13 30 36 28
17. Ipswich 30 10 5 15 30 32 25
18. Huddersfield 32 7 11 14 30 41 25
19. Nottingham Forest 31 8 7 16 27 44 23
20. West Ham 32 5 12 15 36 51 22
21. Burnlev 32 4 11 17 23 50 19
22. Blackpool 32 3 10 19 26 56 16

• Le règlement, c'est le règlement ! 9
9 Nul n'est censé ignorer le règle- J
• ment. Hein ? Lequel d' entre nous 0
• n'a jamais été rappelé à l' ordre 9
0 par une voix toujours revêch e en 5
• pareille circonstance ? par une voix o
J lourde de repro ches, menaçante, au- 9
0 toritaire, orgueilleuse surtout , car Q
• en f in  de compte, ce règlement 0
J toujours mis au singul ier, n'est •
0 qu 'un maillon d' une chaîne, c'est %
• le cas de dire, d' une chaîn e in- 9
J terminable, que personne ne con- J0 nait, sauf en pièces détachées, à 0
5 part quelques « vicieux » tout heu- 9
% reux d'asseoir leur science sur la JO mortificatio n des autres. 0
5 Par amusement , j 'ai lu en entier 9
0 le règlement de jeu de l'ASF ; une S
• bien jolie chose, avec, de A jus- 0
2 qu 'à plus H , une septantaine d'ar- Jj
• ticles harmonieusement répartis sur S
• trente-trois pages. Ca ne vaut évi- 0
0 demment pas le petit livre rouge J
• des écoliers et, s'il est question de 0• licence, inutile d'imaginer des cho- 9
0 ses 1 09 Le cas de Delémont , accusé d'à- 9
• voir arrosé son terrain pou r en fai- •
0 re une patinoire, est traité sous 0
• B (cas de fo r fa i t )  article 41. « Un 9
J match est perdu par 0-3 pour ton- 9.
0 te équipe fautive , lorsqu 'il n'a pas 0
• pu être joué , qu 'il a dû être in- 9
5 terrompu ou que son résultat a J
0 dû, par la suite, être annulé pour 0
• d'autres raisons ». C'est assez clair 9
Ç et impératif. (Réd. : Mais encore S
0 faut-il prouver que le terrain a été 0
2 arrosé). DEDEL J

Première victoire
de G. Âgostini

La saison internationale de motocyclisme
a débuté en Italie , par le Grand prix
de Modène , qui a réuni quelques-uns des
meilleurs pilotes du moment. Principaux
résultats :

50 eme : 1. Nieto (Esp) Derbi , les 60,8 km
en 34'03"8 (107,094) ; 2. leva (It) Mor-
bidelli , 34'08"8. 125 etne : 1. Parlotti (It)
Morbidelli, les 72,2 km en 36'46" (117,829) ;
2. Buscherini (It) Villa, 37'01"8. 250 eme :
1. Mandracci (It) Yamaha, les 72,2 km
en 32'26"7 (129,519) ; 2. Read (GB) Ya-
maha, 35'26"8. Puis : 10. Marsovsky (S)
Yamaha, à un tour. 350 eme : 1. Ber-
gamonti (It) MV, les 79,8 km en 35'10"4
(136,130) ; 2. Agostini (It) MV 35'19".
500 eme : 1. Agostini (It) MV , les 79,8 km
en 34'56"7 (137,015) ; 2. Bergamonti (It)
MV, 34'59"3. Puis : 5. Marsovsky (S) Lin-
to. à un tour.

j ^M  motocyclisme



. 1 La phiie» j 
c'est le beau temps!

8014

I C'est une joie, en effet, que de passer un ravissant manteau de pluie. Amou-
reuse du soleil, vous ne sauriez cependant demeurer imperméable au charme -
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A FONTAINEMELON

Mfflffiffiffl'fl sl vou3 f,e3 mécanicien de précision
' ' Si vous avez de l'Initiative

Fondés an 1926 si vous aimez les responsabilités

alors vous êtes le MÉCANICIEN
Ifïl S lll ll u ElIlCB uBIUllu Pour travailler directement

en collaboration avec le CHEF d un tm* de séries
Genre de travail :

réglage, contrôle de qualité, entretien, continuation du travail , étude de fabrication de nou-
velle pièces, etc.

Bon salaire au mois selon capacités.

Semaine de 5 Jours. Avantages sociaux , caisse de retraite.

Bonne ambiance de petite usine.

Entrée Immédiate ou date à convenir.

Prière de se présenter ou de téléphoner au (038) 53 34 34.

Les Restaurants Beaulac
1re classe

cherchent

fille
ou

garçon de buffet
fille
ou

garçon d'office
Entrée à convenir.
Tél. 24 42 42.
Se présenter l'après-midi au
restaurant .
H. Prod'Hom.

Fabrique d'Horlogerie de Saint-
Biaise S.A., Saint-Biaise, engage :

MÉCANICIENS-
OUTILLEURS
MAGASINIER

(matière première)

OUVRIERS-
OUVRIÈRES

pour montage d'appareils et tra-
vaux sur machines.
Appartements disponibles.
Faire offres ou se présenter.

FAVAG cherche pour son

département outillage
faiseurs d'étampès et outilleurs ou mécani-
ciens qui pourraient être formés par nos soins
dans ce domaine de notre activité. '

D'autre part, notre

centre de production
étampage et découpage aurait besoin d'un

responsable
appelé à diriger un groupe de personnes et
à s'occuper du réglage d'un certain nombre
de machines. Formation de base requise : mé-
canicien ou outilleur.

Faire offres écrites, téléphoner ou se pré-
senter à Favag S.A., 2000 Neuchâtel,
tél. (038) 21 11 41, interne 338.

fM m \ ^m ^m \ *— J* 1
NEUCHATEL

•ÎJ AU LOUV RE
Café du Mont-Blanc, Neuchâtel
Tél. (038) 25 28 36

cherche

sommelière
Débutante ou extra acceptées.
Bons gains.

I
Nous cherchons

vendeuse qualifiée
parlant si possible l'anglais.

Date d'entrée ; 1er mai 1970.
Adresser offres à
Max MULLER, sports,
Neuchâtel.

LA CONFISERIE VAUTRAVERS
R. NICOLE SUCCESSEUR

cherche pour entrée immédiate

FILLE D'OFFICE
semaine de 5 % jours

NEUCHÂTEL
Place Pury 0 (038) 25 17 70
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Nous offrons des conditions EXCEPTIONNELLEMENT AVANTA-
GEUSES pour emplois stables de :

chef d'équipe
serruriers
forgerons
tôliers
apprentis
ouvriers
d'usine semi-qualifiés

Conditions sociales avancées. Bonnes rémunérations.

Faire offres à :

METANOVA S.A., CRESSIER (NE).
Téléphone No 4718 33.

Café do Théâtre, Neuchâtel
cherche

dame ou fille de buffet
Entrée tout de suite. Tél. 25 29 77.

ISS <x wS Ê̂ Ê̂ÊIÊÊm -x ' ^Htiim
Hf aMTB-M W t m \ \ \ W^ ^F W FWf ^ Wf ^ Wt ^ ^mr^^\\WlmtÊm 

WMMMM\ :: Z" - Z Z \\\ ¦¦¦¦ ¦¦ >¦¦¦
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Nous engageons pour notre succursale du

LANDERON

DAMES
DEMOISELLES

JEUNES FILLES
pour réglage de pièces électroniques, visitage et assemblage, ainsi
que des travaux de montage et de contrôle, faciles, propres et
précis.

Adressez-vous à OSCILLOQUARTZ S.A., route de la Neuveville 5,
au Landeron, ou téléphonez-nous
au Landeron au (038) 51 33 53, demandez l'interne 15 ;
à Neuchâtel au (038) 25 85 01, demandez l'interne 22.

I w

Notre laboratoire de machines est en plein essor.
Installé d'une façon très moderne, il permet des
conditions de travail très agréables.

Nous offrons la possibilité à un

mécanicien d'essai
de se perfectionner dans notre entreprisé et d'y
trouver une situation d'avenir, intéressante, variée
et indépendante.

Salaire mensuel au-dessus de la moyenne, heures
supplémentaires rémunérées, gratification. Caisse de
retraite.

Logement assuré au bord du très joli lac de Morat.

Faire offres à M. Jean-E. Kopp, Variatoren,
3280 Meyriez-Morat. Tél. (037) 71 15 55.

On cherche jeune fille comme

SERVEUSE
dans tea-room ; bons gains, con-
gé tous les dimanches et le
lundi après-midi.
Faire offres à la boulangerie -
pâtisserie, tea-room A. Knecht,
place du Marché, Neuchâtel.
Tél. 251321.

????????????
Nous cherchons :

ouvriers
ouvrières
pour travaux d'ate-
lier. Mise au
courant facile.
S'adresser à la
fabrique
CH. HUGUENIN-
SANDOZ.
Tél. 25 24 75,
Plan 3.

????????????

Papetière
Nous cherchons, pour entrée immédiate ou à
convenir, jeune papetière, éventuellement Suis-
sesse française désirant se perfectionner dans
la langue allemande. Ambiance agréable, bon
salaire, semaine de cinq jours.

Bahnhof-Pap'eterie, Bahnhofplatz 7, 8001 Zurich.
Tél. (051) 23 38 77.

Personnel féminin
est demandé. Horaire à convenir ,
éventuellement temps partiel.
Travail agréable en petite équipe.
Débutantes seront instruites
(Suissesses ou étrangères permis
C).
MODE teinturier, 2000 Neuchâtel 8

Pour date à convenir, on deman-
de un ouvrier

confiseur-pâtissier
S'adresser à la confiserie
Wodey-Suchard , Neuchâtel
Tél. 2510 92.

rNous 

cherchons, pour le service des sinistres lUllP
de notre agence générale de Neuchâtel v llIliP

employée de bureau m
de langue maternelle française , habile dacty- iflllP

Nous demandons : ÉHHP
Initiative et ponctualité dans le travail. -ÉlliP

Bonne rémunération. Conditions de travail zlÊÊÊ

semaine de 5 jours. Prestations sociales ?Éli |p

Adresser offres manuscrites, avec curriculum ÉÊÊÊî
vitae, copies de certificats , prétentions de %ÊzÊ$
salaire et photographie, à ÉlllP

Agence générale de Neuchâtel , direction : Ill llP
André Berthoud. Saint-Honoré 2, IllllP



« DT77CDA s ENTREPRISE
-M^CKAA GéNéRALE

DE
maison fondée en 1834 CONSTRUCTION

rue du pommier 3
NEUCHÂTEL tél. (038) 25 33 44

En optant résolument
pour une solution

d'avant-garde
-

i

La grande porte vitrée s'est ouverte. A gauche, la réception.
— Veuillez prendre place quelques instants...
Avant de rencontrer le directeur administratif , M. Jean-Jacques Burkl, et

M. Sully Jacquet, chef du département de publicité, un tour d'horizon s'im-
pose.

Le hall très vaste est remarquablement éclairé. Fauteuil moelleux d'où
l'on contemple un ensemble sobre, fonctionnel et élégant. Au mur, une mon-
tre universelle géante. En un clin d'œil, elle offre au visiteur un tour du
monde horizontal en « fuseau-rama » et il ne peut plus ignorer que lorsqu'il
est midi en Suisse, les Japonais s'apprêtent à s'endormir alors que les Cana-
diens se lèvent... U.Thant, le secrétaire général de l'ONU, ne pouvait se
passer d'une telle merveille. Elle occupe maintenant la meilleure.place de son
bureau.

En face de la porte principale, une seconde horloge mesure le temps de
son gros balancier dentelé. Son squelette de laiton et d'acier a été conçu
par un artisan de l'entreprise.

Formant un gigantesque U évasé dont la base deviendra la barre trans-
versale d'un H lors de l'agrandissement, l'usine d'Ebauches Electroniques
S.A. Marin dresse ses quatre étages futuristes à la sortie est du village, au
bord de la route de Berne. Ce complexe industriel que l'on découvre pres-
que entièrement de la réception couvre une superficie de plus de 5000 mètres
carrés de surface construite soit la moitié seulement de ce qui a été prévu.

— Vingt-trois mois ont suffi à sa réalisation nous dit M. Jean-Jacques
Burkl, directeur administratif.

C'est une prouesse technique eh effet qui vaut d'être soulignée. M. Ed-

gard Hubscher, architecte d'Ebauches S.A., travaille en collaboration avec
M. Rudolf Zurkirchen et le bureau d'architectes Arrigo et Urscheler. Le 22
février 1968, leur projet est présenté au comité du conseil d'Ebauches S.A.
Les étapes se succèdent alors à un rythme fracassant. Six mois après la
présentation, le crédit est accordé pour la construction et le 15 octobre de
la même année, c'est l'ouverture du chantier. Tout est terminé le 31 octo-
bre 1970.

Ainsi, depuis quelques mois, une nouvelle industrie est entrée dans sa
phase productive en s'arrogeant une bonne part du « gâteau » électronique
suisse. Tout un secteur du canton est touché par un regain d'activités écono-
miques puisque 800 personnes de la région ont trouvé un nouveau débouché
et c'est un peu le pouls du Vignoble qui vibre au diapason de Marin.

Ebauches
• HHi B ' — ¦ "

1= lectronques SA
¦ ¦ I Ql W I a mis un pied dans le XXIe siècle



UN COCKTAIL
Couloir d'entrée, aile de fabrication Un bureau du bâtiment administratif

Les activités d Ebauches Electroniques S.A. ont
commencé le premier janvier dernier par le regrou-
pement de Derby S.A. Neuchâtel, la Chaux-de-Fonds
et Montilier et de la fabrique d'Ebauches du Lan-
deron S.A. et du Centre d'Outillage et Plastique du
Landeron. Le mélange était dans le shaker, et pour
obtenir le cocktail-Marin, il suffisait d'agiter. Aujour-
d'hui, dans la lumière filtrée des ateliers, des cen-
taines d'hommes et de femmes occupent les pos-
tes de travail précis d'un complexe aux rouages
aussi bien huilés que ceux des montres qu'il fabri-
que. Les machines sont électroniques et la direc-
tion a voulu créer une ambiance cordiale entre elle,
les ouvriers et les employés. La chaîne a disparu.
Il ne subsiste qu'un enchaînement logique des opé-
rations. Les collaborateurs sont payés à l'heure ou
au mois et disposent d'un réfectoire. Une crèche et
des nurses sont à la disposition des mamans qui ne
peuvent à la fois travailler et s'occuper d'un enfant
en bas âge. Bref, en visitant l'entreprise on découvre
une organisation de type américain qui se retrouve
jusqu'au réfectoire où les cloisons n'existent pas si
bien que n'importe quel ouvrier peut avoir des con-
tacts avec un cadre à l'occasion d'un repas pris en
commun.

C'est dans cette atmosphère agréable que se
fabrique ici toute une gamme de garde-temps élec-

Entrée bâtiment administratif

Le réfectoire

Ironiques conçus au sein d'Ebauches S.A. mais ras-
semblés en un seul point.

— L'investissement était trop important en person-
nel et en matériel pour s'éparpiller à droite et à
gauche, dit M. Burki.

Pourtant, même si plusieurs départements de Neu-
châtel et du Landeron ont été déplacés à Marin,
les trois succursales de Montilier, du Landeron et
de la Chaux-de-Fonds ont été maintenues.

— Pourquoi avez-vous choisi Marin ?
— Pour des . raisons géographiques et démogra-

phiques dit M. Burki.
Il est bien évident que Marin reste le prolonge-

ment logique de Derby S.A. Neuchâtel, mais il ne
faut pas négliger non plus la proximité de l'entre-
prise avec le Centre électronique horloger et le
Laboratoire de recherches horlogères. L'équilibre géo-
graphique est aussi réalisé. Avec Fontainemelon, Pe-
seux et Fleurier, Ebauches S.A. représente une force.
Ebauches Electroniques voulait sa part du marché
mais la centralisation ne devait pas pour autant
éloigner l'entreprise des spécialistes du, Service tech-
nique d'Ebauches S.A. qui travaillent à la pointe de
la recherche. Ils ont eux aussi fortement contribué à
la mise au point d'une nouvelle technique qui, si elle
effraie encore un peu la clientèle suisse connaît déjà
une grande vogue aux Etats-Unis.

Installations frigorifiques
de congélation
et de climatisation

Autofrigor S. A.
Schaffhauserstrasse 473
8052 Zurich

Représentations régionales et
services dans toute la Suisse

Emile
Vautravers
Maître serrurier

Saint - Biaise
Téléphone 33 18 33

Serrurerie et
constructions métalliques

CALORIE S.A.
Chauffage
Climatisation
Centrale thermique

La centrale thermique, la prépara-
tion d'eau chaude sanitaire, le
chauffage par système monotubu-
laire TKM, ainsi que les installations
d'eau glacée industrielle et de cli-
matisation ont été réalisés par notre
entreprise.

NÉON-LUMIÈRE S.A.

Enseignes
lumineuses
et éclairage
au néon

LAUSANNE
Tel (021) 25 63 22

i—i rr~- rrr 1

Neuchâtel Tél. (038) 25 59 12

Magasin d'exposition
Portes-Rouges 131-133

Revêtements de sols et escaliers
modernes - Tapis laine et synthé-
tique tendu ou collé - Linoléums
Dalles - Colovinyl plastique

WœW^ Remise a neuf des vieux
mWmfp soj s fades et démodés

RENSEIGNEMENTS CORRECTS ET AIMABLES - DEVIS

Grilles caillebotis
Grilles de caniveaux
Echelles métalliques
Grilles de ventilation

m \̂ IslIrllInlIsIlEir
éléments normalisés
8163 Omersteinmaur (ZH)

représenté par :
W. BAUER
Maujobia 63
2000 Neuchâtel
Tél. (038) 25 01 50



Les terrassements et aménagements extérieurs
ont été exécutés par :

Vvë H. MARTI S.A.
"¦̂  TERRASSEMENTS

N E U C H Â T E L
(038) 31 56 56 ROUTES
L A U S A N N E  BÉTON ARME'
(021) 24 90 17

MAÇONNERIE
j

TROIS GENERATIONS
En 1971, la montre électronique a ses adeptes et

ses détracteurs , mais que l'on soit pour ou contre ,
il faut bien admettre que depuis une dizaine d'années
les progrès sont remarquables. La montre électroni-
que de 1971 peut se classer en trois catégories :
le cœur de la montre est soit un système à balancier-
spiral , soit un diapason ou un cristal de quartz. De
quoi dépendent surtout la précision et la régularité
d'un tel garde-temps ?

— Essentiellement de la fréquence du ' résonateur
répond M. Jean-Jacques Burki.

Si l'on sait qu'une montre traditionnelle a un balan-

cier qui oscille autour de trois cycles par seconde
et que l'on compare cette fréquence à celle d'un dia-
pason vibrant jusqu'à 700 cycles par seconde, on
peut être surpris. Mais que dire alors d'une montre
à quartz qui atteint 8000 cycles ?

Par définition, les chiffres sont rébarbatifs et nous
n'en citerons pas d'autres. Seulement parfois, ils par-
lent d'eux-mêmes. Ceux-ci démontrent d'une manière
irréfutable que des montres fabriquées actuellement en
série sont aussi précises que les horloges mécani-
ques utilisées récemment encore dans des laboratoi-
res... Cette précision a atteint un sommet avec la mon-
tre à quartz.

Mouvement électronique à résonateur de flexion
de la 2me génération

Mouvement électronique à quartz de la 3me
génération

Ajustement de la marche diurne de réveils

Symétrisation et mise à la fréquence des résonateurs

La direction d'Ebauches S.A. et Ebauches Electronic Marin

ont confié à

Nlder\brar\d
Neuchâtel - Saint-Biaise

l'étude et l'exécution des travaux suivants :

- Ferblanterie en acier inoxydable
¦ ¦ MB B " - ¦¦ ¦ ¦ -- Installations sanitaires

- Adduction d'eau et
défense incendie

- Traitements d'eau
- Fluides industriels

vacuum, air comprimé, gaz

L'association des entreprises "Jjjjp^
a exécuté tous les travaux d'électricité NEUCHâTEL - COLOMBIER

COURANT FORT E N S A
tL IKAVl t ÉLECTRICITÉ NEUCHÂTELOISE S.A.
FORCE MOTRICE NEUCHâTEL
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L'agencement des bureaux de

^  ̂ direction, salles de conférence
TM S|K et réception a été réalisé avec
JE j|\ les meubles de la collection
>  ̂¦ Herman Miller

JM . ' B „¦—n-.*» k. A nerman rn,"er>nternat'onaï
• tf^PS É& \sm^m\ collection

''̂ Sfe m^̂  Agence exclusive
UJ pour Neuchâtel :

i BSBE meub,e.s

^fl ¦ Tél. (038) 42 10 58

Entretien et création
de jardins

ERI C BAN NWART
Musinière 8

2072 Saint-Biaise
Tél. 33 16 82
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BIEN CHOISIR UN SOL INDUSTRIEL EST UN ACTE
IMPORTANT ET DIFFICILE. UN ÉCHEC, MÊME PARTIEL,
PEUT ÊTRE UNE CATASTROPHE FINANCIERE POUR
L UTILISATEUR.

ÉBAUCHES S.A. A CHOISI POUR SON
CENTRE ÉLECTRONIQUE MONDIAL DE MARIN- NEUCHÂTEL

SOUIK MOT SUPER 68
LE REVÊTEMENT DE SOLS

BIEN CONNU ET APPRÉCIÉ
DEPUIS 1962

LES RAISONS D'UN GRAND SUCCÈS!!!
LE MST EST LE FRUIT DE PERFECTIONNEMENTS CONTINUS APPORTÉS A
NOTRE PROCÉDÉ DE FABRICATION ET DE POSE. LA BASE DU PROCÉDÉ
EST LE MÉLANGE DE DIVERSES RÉSINES POLYESTER APPRÊTÉES, AJOUTÉES
A UNE CHARGE MINÉRALE DE PLUSIEURS COMPOSANTS.

LONGUE EXPÉRIENCE + PRUDENCE + TRAVAIL SCRUPULEUX = MST SUPER 68

MST REVÊTEMENTS S.A. LAUSANNE
KS Â"S !̂K Ĉ.S ŜES' DEV,S' ETC "SE POSTALE 58-1012 LAUSANNE - TÉL. ,021, 93 15 06

ENTREPOTS ET ATELIERS : 1099 VUCHERENS

Il y a quelques années seulement, qui aurait envi-
sagé l'achat d'une montre électronique ? Mais aujour-

d'hui, partout la Jeunesse s'est habituée aux piles
et aux batteries. C'est l'ère du transistor et de la

miniaturisation. Snobisme ? Originalité ? A moins que

ce ne soit un signe de notre époque technicienne

où la facilité a tendance à l'emporter. Il faut bien

le reconnaît re : rien n'est plus fastidieux que de re-
monter une montre en panne !

La mode des Etats-Unis est en train de gagner le

Japon et la vogue est bien partie pour faire le tour

du monde. En Allemagne déjà, la demande se pré-

cise peu à peu. C'est en tenant compte de ces
perspectives qu'Ebauches Electroniques S.A. a fran-
chi un pas capital et audacieux dans la technique.
Le complexe de Marin est entré dans une ère nou-
velle. En optant délibérément pour une solution d'ave-
nir, Il est entré dans le XXIe siècle.

Mouvement électronique à balancier-spiral de la
première génération

Réveil électronique Derby

Un signe de notre époque



PAS D'AUJOURD'HUI
Il y a quelques années encore, qui aurait envisagé

l'achat d'une montre électronique ? Très peu de clients
assurément. Les résultats obtenus dernièrement cons-
tituent-ils une science nouvelle ? On aurait tendance
à le croire mais ce n'est pas le cas. Même si la mon-
tre à quartz est la dernière qui ait marqué l'horloge-
rie d'un sceau indélébile, cela ne veut pas dire que
les recherches ont commencé hier.

Les lois de l'électromagnétisme ont été découvertes
voici plus d'un siècle et les pendules électriques
sont connues depuis plus de cent ans mais la micro-
miniaturisation a tout bouleversé et c'est du transis-
tor que dépendent les garde-temps les plus précis
d'aujourd'hui : ceux que l'on construit ici-même.

Aile droite du bâtiment au premier étage. Nous som-
mes à la « maternité » des Dynotron et des Mosaba ,
la première étant une montre à balancier-spiral et la
seconde à diapason.

La Dynotron est un diviseur de temps à balancier-
moteur comportant deux paires d'aimants. La pièce
oscille 28,800 fois par heure. Comme toutes lés mon-
tres électroniques, une pile à oxyde de mercure de
11 mm de diamètre assure une autonomie de marche
d'un an. L'électricité arrive sur une bobine qui produit
un courant induit.

Pour cette montre, il a fallu construire un circuit qui
soit peu encombrant, pas trop compliqué et assez
bon marché c'est-à-dire qu'il comprend un seul tran-
sistor, deux bobines, deux condensateurs et une résis-
tance. La variation moyenne de cette montre est de
4 secondes par jour.

La Mosaba (MOntre SAns BAlancier-c 'est son nom)
appartient à la seconde génération. Comme résonna-
teur, on utilise le diapason. Des éléments électroni-
ques donnent une impulsion à deux bobines et les
mouvements latéraux du diapason sont transformés
en mouvement giratoire à un train de rouages qui indi-
que l'heure.

— La fabrication du diapason nous a posé des pro-
blèmes confie le directeur administratif.

En effet , les ouvrières responsables doivent assem-
bler cette sorte de fourche avec les aimants, deux
contrepoids, deux branches de compensation et deux
culasses. Chaque pièce doit être soudée à haute fré-
quence.

Adroitement , sous nos yeux qui ne distinguent pas
même un trou de goupille tant il est minuscule, des
femmes chassent des cliquets, enfoncent des chevil-
les dans des trous invisibles, équilibrent des pièces si
petites que l'on finirait par croire qu'elles miment une
scène de travail si la preuve ne pouvait se vérifier
à l'autre bout de la « chaîne » ; le résultat est là : une
montre dont la précision atteint une demi-minute par
mois et qui ne nécessite aucune intervention de la
part du consommateur pendant plus d'une année.

Après avoir traversé de longs corridors, nous arri-
vons dans l'aile gauche où se trouvent l'atelier de
bobinage et ses fils invisibles qui s'enroulent à une
vitesse ahurissante (sans se rompre I) A gauche, les
composants électroniques et de remontage du fleuron
de la marque : la « Bêta 21 ».

Bâtiment administratif, paroi changeante

Cafétéria

L'ASSOCIATION DES ENTREPRISES
Plâtrerie - Peinture Plâtrerie - Peinture

JOS. QUADRONI & FILS BIANCHI - NEUCHATEL
NEUCHÂTEL Maison fondée en 1900

Atelier et bureau : Fbg de l'Hôpital 19 fj 25 37 18 Pommier 5 fj 24 20 40
Domicile : Beaux-Arts 15 fj 25 37 19 Serre 7 ^ 2 5  15 33
Domicile fils : Pourtalès 8 $ 25 63 20

ont exécuté les travaux de peinture et plastique

Groupes de secours GM pour exigences suisses f̂i <¦ -£~X>~~̂ ^~~~̂  ̂
^^̂ --̂ r

20 - 750 kVA avec équipement électrique BBC ou MFO A»î£-->̂ '̂ ^̂ IBé^
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Un défi
au
temps

Pur joyau de la technique moderne, cet
te montre à quartz de la troisième généra
tion défie le temps de ses 8192 pulsation;
par seconde. Disons d'emblée que sa pré
cision est d'environ 5 secondes par mois
ce qui la classe dans ce qu'il y a de mieu>
au monde.

Mise au point par le CEH en collabora-
tion avec Ebauches S.A. et ses partenai-
res, cette montre est produite en plusieurs
versions à raison de plusieurs centaines
par mois. Grâce à un circuit intégré, la mi-
niaturisation atteint ici un degré que le
profane a de la peine à imaginer. Sans en-
trer dans le détail, nous signalerons seule-
ment que plusieurs circuits ont été réunis
sur un cristal de silicium de deux milli-
mètres sur deux. Cent dix composants élec-
troniques sont assemblés et connectés à
la vapeur d'aluminium sur cet espace ré-
duit.

C'est au quartz (et aux chercheurs I) que
la montre doit son extraordinaire précision
Il s'agit d'un barreau qui vibre et dont les
3192 pulsations sont divisées et transfor-
mées pour entraîner une roue de 256 dents.

Plus précise que ses deux sœurs, la
« Bêta 21 » est aussi plus chère mais per-
formance et prix ne vont-ils pas de pair ?

Seule usine suisse en exploitation avec
jes calibres électroniques, Ebauches Elec-
:roniques Marin est une entreprise dyna-
nique disposant de cadres dont la moyen-
ne d'âge ne dépasse pas trente ans. Quel-
es peuvent être les perspectives de ce cen-
:re mondial de l'électronique ?

Détrôner la vieille montre mécanique ?
Non, ce n'est pas le but car elle aussi
est en progrès constant. Accroître le mar-
ché des montres électroniques ? C'est sans
doute le plus grand espoir de la direction.
Et l'avenir semble prometteur puisque d'une
part, le public se familiarise de plus er
plus avec les montres à batteries et que,
d'autre part, les possibilités techniques ne
sont pas épuisées. Les piles à oxyde de
mercure verront peut-être un jour leur lon-
gévité se prolonger jusqu'à deux ans. Et
peut-être qu'un beau matin les montres fonc-
tionneront à l'énergie nucléaire...

Les possibilités restent nombreuses et la
direction dé l'entreprise a tout lieu d'être
optimiste. Même face à la concurrence
étrangère.

P. Le.

KM MATÉRIAUX RÉUNIS CONVERT MULLER + CIE
NEUCHÂTEL

NEUCHÂTEL (038) 25 97 12

Commerce de matériaux de constructions

Fabrique de pierres de taille artificielles

Escaliers
; . ' ¦ . f ' '  : .

"< ¦ *.- - ¦ ¦ ¦«? 1

¦ * te ". 
¦ ¦-?¦ 'f y  ^

Fabrication et installation
des stations-services pour :
— le personnel en self-service avec

cartes de crédit et bandes per-
forées

— les voitures de direction et de
service

P  ̂ BENNETT + SAUSER S.A.
4500 Soleure, 3
Tél. (065) 2 12 21
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BUREAUX i¦ 
I

ARMOIRES
RAYONNAGES

STR AF OR
Bureaux à 2 caissons

à partir de

Fr. 632 -
Armoires à portes battantes 4 tablettes amovibles

à partir de

Fr. 425.-
Rayons Multex , montage aisé pratiquement sans visserie

à partir de

Fr 148.-

R. ROCHAT BRÉVARDS 4
Neuchâtel, tél. (038) 24 36 21

¦PnZERAH
ImSBSSmW ̂ AÇ°NN£RiE

ymààmÊmW CARRELAGES
TERRAZZO

i PLATRERIE
H PEINTURE

BOUDRY : Tél. 42 17 17
Neuchâtel : Tél. 31 51 05

Montre universelle géante, merveille dont M. U. Thant secrétaire général de l'ONU ne peut se passer

Bâtiment annexe comprenant le réfectoire, la
crèche et la garderie d'enfants

Les enfants et leur nurse pendant que maman
travaille

Infirmière à la disposition du personnel

Véhicules de l'usine pour le transport du per
sonne! non motorisé

Grand parking
à disposition
du personnel



AUTO - ÉCOLE
A. Maire - J.-J. Kramer

9 25 67 70 - 33 34 54
Savoir circuler = avenir assuré

OPEL, SIMCA 1000, CAMION,
TAXI sont à votre disposition

Téléphoner entre 12 h 30 et 13 h
et dès 20 heures.

Restaurant au (^W^CO l̂û W
Spécialités italiennes SAINT-BLAISE

ft *̂V Dans le cadre de la grande période de la gastronomie
W X italienne aujourd'hui

(\-J) BOLLITI MISTI
V

^ J ainsi que sa

^̂  GRANDE EXPOSITION DE HORS-D'ŒUVRE RICHES
et toutes ses spécialités de la période italienne

Pas de jour Réserver par téléphone j—,
de fermeture (038) 33 36 80 Isa Privé

24 mm
4 ?

p3K 11

Ragosa:
largeur
U\ IHIll mm
longueur
130mm
hauteur
18 mm
et déme-
surément
bon.
Ragusa-un délicieux chocolat
fourré aux noisettes. Un bâ-
ton praliné. Friandise exquise.
Un petit régal quotidien.
Contre le petit train-train de
tous les jours.

-mmwmmm Camille Bloch

Ragusa ne dure pas. Car on
ne résiste pas à la tentation.

i 
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Vous pouvez désormais
ĵ ^É̂ fadn ^̂^ Hli^̂^ HÎ BH^̂ Ĥ HIHI ^HH ¦ afficher votre philosophie
^H " . - .. Hî ^̂ Ç^̂ ^- Bp. sur votre Mini: en y

------ ^(- il 9 a  À là m. 9aw ' - '¦ ' * ¦ apposant la vignette
^H l l l  **f% i-] ! I>%^P W fidèlement reproduite ici

^W IJî ĵ^JU^Ĵ ^m V en taille et en forme.

U Mini:
toute une philosophie.

Qui es-tu Mini, pour que plus de Et pourtant, combien tu sais être ¦¦¦ «¦¦ «¦¦¦¦¦¦ i* m^̂
GQ

deux millions de tes semblables généreuse! Tout ce qu'une grande nous I && Couoonparcourent déjà le monde? Deux millions offre, tu nous le donnes à profusion. | 
^

fflP̂ L p

d'humains ont donc compris que les La seule chose que tu nous refuses, | «MA dj
e Mîd"r d& ^JJ'Siche" ma

6"'6"*
grosses voitures prenaient trop de place c'est la tôle inutile. Eh bien, tant de „ ĵ| iPphiL

P
o7hiesur

e
ma w'ituœ.'vel'iiiez me faire

sur les routes, déjà fort encombrées. bienfaits méritent récompense. Chaque ¦ ^^parvenir gratuitement la vignette reproduite ici.
Qu'elles rallongeaient les coionnes déjà conducteur de Mini va donc recevoir
interminables. Qu'elles raréfiaient encore la vignette représentée ici. Puisse le y l  Nom: 
les stationnements, pourtant déjà texte qui y figure faire réfléchir les autres { ; AdreSse: 
introuvables. Et qu'elles étaient la terreur automobilistes! ! " " ~~

des piétons. Nous invitons donc tous les proprié- | N- postai et locahté: 

Oui, Mini, tu es apparue au bon taires de Mini à nous renvoyer le coupon ¦ A découper et à adresser à:
moment, il fallait bien qu'une voiture ci-inclus et à apposer la vignette qu'ils British Leyiand Switzeriand Relations publiques,. ." i i  ¦ T l u/1- - ¦ Badenerstrasse 600,8048 Zurich
montrât, un jour, le bon exemple en recevront en retour sur leur Mini. | FN

mettant fin à cette gabegie. HBHBiHBnHanii siBiB na

Il n'y a qu'une Mini, mais elle existe en six versions: Mini 850, ^
_ __=_ -.. ^=̂ ^̂ ^E=̂  Al ICTIKI _AAODDIC

37 ch,fr.5950.-«Mini1000*,41 ch,fr.6365.-« s — f̂iff»£^JMp» /MPSW^SââBi î̂ û̂ ,̂ ,̂  ̂ MU^Ĥ i mVFMEBJ
Mini Clubman',41 ch, fr. 7175.-» Mini 1275 GT^ ^̂ ^̂^ ^̂ ^̂ JÎ ^̂^̂ I Mlî ^^^ ÎIL^̂^ ^^Ŵm  ̂ i BRITIBH I ~
60 ch,fr.8800.-»Mini Cooper«S»,78 ch, X̂°~§^S r̂ ^^| \\f ifll ^BBÉlIf A JRL >> ¥,! T ~| /2^i .  WBÊ&—.Ê.
fr.11020.-o Mini Clubman Estate, 41 ch, SWJ ĝ K Jft 8™~̂ ?fi Ht L ., . f̂ là%>. <iSË iS_SR£ GES HH MI
fr.7850.-. " Modèles livrables aussi en ^^^^i_ 

"" 
MjHB ^̂ 1̂^ Ï|Z^!I ̂ —jTjQN̂ lî ^^^̂ ^̂ r ^RT ¦WB BSHB

version automatique, contre supplément " mr t̂
^~~~~~^

wf wT* ^p \tr ' :̂ m̂7 ILEYLANDI 
de fr.1050.-.
Rendez-vous donc chez l'un des quelque
400 agents Austin et Morris. Aux grands,

Importateur: British Leyiand Switzeriand, Badenerstrasse 600, 8048 Zurich on préfère les pefits.
i

CRÉDIT SUISSE

Dividende de 1970
Conformément à la décision de l'Assemblée générale du
16 mars 1971, le coupon no 29 de nos actions sera payable,
sans frais, à raison de

fr. 80.- brut
soit après déduction de 30 % pour l'impôt anticipé, par
fr. 56.- net, à partir du 17 mars 1971 auprès du Siège central
à Zurich et de toutes les succursales et agences en Suisse.

MESDAMES

Robes, ensembles ou
manteaux sur mesure,
coudés dans un tissu couture. Seyants,
hors série.
Prenez rendez-vous au 25 81 40.

L. Droz-Georget
23, rue Louis Favre, Neuchâtel.



Pour, le service de notre clientèle de Neuchâte
et environs, nous cherchons un

mécanicien
de service

pour l'entretien de nos automates à laver e
lave-vaisselle.

Les électromécaniciens ou monteurs capables d
travailler seuls sont Invités à présenter leurs offre
avec prétentions de salaire, à

MERKER S.A., 5401 Baden
tél. (056) 2 41 66.

C.I.P. - PESEUX
Centrale industrielle de production de mouvements

d'horlogerie
avenue de Beauregard 3 Tél. 28 33 75

engage tout de suite ou pour date à convenir

horlogers complets
pour visitage et décottages

N
Ambiance de travail agréable dans un atelier
moderne.

Faire offres ou se présenter au bureau de
l'entreprise.

SCHREYER S. A. Neuchâtel
garage de la Cuvette, tél. (038) 25 36 61
Nous engageons, Immédiatement ou pour date
à convenir,

un

laveur-graisseur
ainsi qu'un

jeune homme
de confiance quittant l'école au printemps, pour
divers travaux de garage. Mise au courant, bons
salaires et avantages sociaux.

w Ê̂mm**mw m̂w*mF*9W *̂*Êm-m

Maison d'importation de vins en gros
cherche, Immédiatement ou pour date à
convenir,

caviste
expérimenté

connaissant bien le métier tant au point
de vue du traitement des vins que de l'em-
bouteillage.

Ambiance de travail agréable dans caves
modernes bien agencées.

Place stable, caisse de retraite.

Semaine de 5 jours.

Faire offres sous chiffres 87-35048, aux Annonces
Suisses S.A., « ASSA », 1001 Lausanne.

Fabrique
Maret Bôle
et son département de ¦ 6S6UJC

cherchent

des ouvrières
capables d'exécuter des travaux fins et propres
dans les domaines de la miniaturisation et de
l'horlogerie.
Transport du personnel à disposition.
Horaire libre.

Nous invitons ins-
tamment les person-
nes répondant à des

annonces
sous chiffres
à ne jamais joindre

de certificats ou
autres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Noua
ne prenons aucune
responsabilité en cas
de perte ou de dé-
térioration de sem-

blables objets.
Feuille d'avis
de Neuchâtel.

Nous cherchons
la secrétaire idéale 1871

Savez-vous que chaque année, et ceci depuis trois ans, a Heu l'élection
de la secrétaire idéale ?

¦-¦- . -.

Nous voici donc à la recherche de la jeune femme charmante, intel-
ligente et efficace qui incarnera cette année la « secrétaire idéale ».
Les premières questions de ce concours sont faciles et ne présenteront
certainement aucune difficulté pour vous. Lorsque votre candidature aura été
retenue, noua vous écrirons pour vous proposer un rendez-vous. Vous
aurez alors à passer un nouveau test dans l'un des bureaux Adla Intérim
à Bienne, La Chaux-de-Fonds, Genève, Lausanne ou Neuchâtel.
Au mois de mai, un premier éliminatoire départagera les finalistes et un
jury formé d'experts proclamera la lauréate « secrétaire idéale 1971 ».
Des renseignements complémentaires relatifs à la soirée de finale vous
seront communiqués ultérieurement.
Adia Intérim se réjouit cette année encore d'organiser ce concours et d'en
assurer le succès et vous souhaite à vous toutes, Mesdames, bonne chan-
ce I

QUESTIONNAIRE
1. Lors d'une manifestation, vous devez accueillir six Invités d'hon-

neur :
a) un procureur
b) un directeur d'arrondissement des PTT
c) un conseiller d'Etat
d) un recteur de l'enseignement primaire et secondaire
e) un commandant de place d'armes , i
f) le président d'une commune de 6000 habitants ij !
Selon le protocole, lequel d'entre ces hôtes sera-t-ll salué le
premier 7 I I

2. Quelle est la formule exacte 7 j j
a) B e n z- Hauser c) B e n z - Hauser ï
b) B e n  z-Hauser d) B e n z -Hauser | |

3. Laquelle de ces abréviations se rapporte à la Finlande : j I
a) AY b) FAO c) PR d) FMI J |

4. Que signifie le terme de « clearing » pour un spécialiste de ta
banque 7
a) un rapport annuel précis
b) un décompte de créances mutuelles , ,
c) l'annulation de comptes i !
d) la conclusion d'une bonne affaire en bourse '
e) le nettoyage de l'Immeuble I I

5. Le terme suivant est couramment employé pour désigner le 
volume lumineux que nous utilisons pour travailler :
a) Lux c) Watt
b) Lumen d) Volt l 

6. L'Assemblée fédérale réunie compte : 
a) 180 membres d) 244 membres
b) 200 membres e) 260 membres
c) 204 membres f) 264 membres I

7. Quel pourcentage de 80 % représente 20 % 7 ^__^
a) 25 % d) 16 2/3 % | j
b) 20 % . e) 30 % ï i
c) 15 % I I

8. Un bon papier pour machine à écrire doit avoir, au m2,
un poids de : _____
a) 80 g d) 110 g S j
b) 40 g e) 60 g ; j
c) 50 g I I

9. L'expression « direction collective d'une entreprise » a la signi-
fication suivante :
a) la gauche dirige l'entreprise . p 1
b) un groupe de directeurs gère l'entreprise en commun
c) l'ensemble du personnel dirige l'entreprise J
d) l'Etat contrôle la gestion de l'entreprise I I

10. Quelle est la profession étroitement liée au traitement élec-
tronique de l'information 7 ______
a) Metteur d) Trieur
b) Clicheur e) Déclarant
c) Opérateur | |

P5~3̂ IE' ' ~~~:""- ' "XXM Veuillez retourner ce questionnaire jusqu 'au 24 mars
ÂB ^^WS B" - ; - - -  BJH 9 1971 à :  Adia Intérim , Grand-Pont 12, 1000 Lausanne ,
Ĵ BJ Wk> . ̂ BP^^P^LIV-H avec la 

mention 
« La secrétaire 

idéale 
1971 »

¦fc» ~P̂ *~wBPit I^IJV L BP I I ^
SM I

'̂ B̂ Sj^nB '<\\m m̂ ŝ\m9W9t'm Nom et prénom : 
¦'MÊÊsvS ŝMWÊÊtII BHwraB I Adresse :
WmUmtsÛTf œsM H I 
mSÊÊl Ĥl ¦'I Numéro postal , lieu :

lIMffï.i ' i n Trllltl I ili pMwl 1 —¦¦_______¦_¦_¦_______—i ______________________________________________—___________

r K I Â 1er prix : Austin Mini 1000
2me prix : 10 jours à Paris (comprenant voyage.hôtel et 1000 fr. d'argent
de poche
3me prix : Une garde-robe d'une valeur de 1500 fr.
4me prix : Une bague avec brillant d'une valeur de 1000 fr.
5me prix : Une gourmette en or avec pendentif d'une valeur de 500 fr.
6me prix : Une machine à écrire « Valentine »
7me au 20me prix : Bracelets avec pendentifs

21 me au 100me prix : Pendentifs en or

Fabrique de bottes de montres cherche

employé de fabrication
dynamique et consciencieux, aimant le contact avec la
clientèle et les fournisseurs en qualité de responsable
de L'ACHEMINEMENT DES COMMANDES.

Bon salaire en rapport avec responsabilités.

Appartement à disposition.

Faire offres sous chiffres 87-35,103 aux Annonces Suis-
ses S.A., Neuchâtel.

NEUCHATEL
Coiffure biosthétlque Krassnilzer

QUALIFIÉE
COIFFEUSE

est cherchée Immédiatement ou
pour date à convenir.
Semaine de 5 jours.
Place Intéressante et bien rétri-
buée.

Tél. (038) 31 38 50.

Bureau de gérance de la place
cherche, pour Juillet 1971, une

secrétaire aide-comptable
pour travaux variés de comptabi-
lité et correspondance.
Faire offres détaillées sous chif-
fres HW 626 au bureau du jour-
nal.
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La plus forte difru sion du canton
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L'Imprimerie Centrale et de la Feuille d'avis de
Neuchâtel S. A. engage pour son atelier des
apprêts

personnel
féminin
Entrée immédiate ou à convenir.

Semaine de 44 heures en 5 jours. Durée de
l'engagement environ 3 à 4 mois.

Conditions d'engagement i Suissesses ou étran-
gères avec permis «C». Bon salaire. Travail propre.

Se présenter à la réception, 4, rue Saint-Maurice
ou téléphoner au 25 65 01, interne 254.

SOCIÉTÉ DES GARDE-TEMPS SA
cherche pour son Directeur Général Adminis-
tration

une secrétaire
de langue maternelle française,
d'excellente culture générale, capable d'initia-
tive. Cette collaboratrice devrait assumer la
rédaction et la préparation de dossiers con-
fidentiels, ainsi que certaines responsabilités
administratives. Travail très intéressant et varié.

Faire offres à la
Société des Garde-Temps S.A.,
3, rue de la Place-d'Armes, 2000 Neuchâtel,
tél. (038) 25 67 01.

CONTELEC
INSTRUMENTS ÉLECTRIQUES

POTENTIOMÈTRES MINIATURES

Jeune entreprise spécialisée dans la fabrication de
composants électroniques, nous cherchons

secrétaire-employée de commerce
pour notre service des dispositions.

Votre travail consiste à traiter les commandes de
nos agents et à liquider la correspondance (éven-
tuellement sous dictée) et les téléphone s'y rap-
portant
Il s'agit là d'un travail Intéressant avec respon-
sabilités.
Horaire de travail mobile si désiré.
Nous donnons avec plaisir de plus amples ren-
seignements.

CONTELEC S.A.
Route de Port 38
2500 Bienne
Tél. (032) 310 31.

Pour compléter notre bureau technique, nous cher-
chons

DESSINATEUR
ARCHITECTE

«

pour mise au point de plans, détails, etc.
Entrée immédiate ou date à convenir. .
Salaire Intéressant, place stable, tous les avan-
tages sociaux d'une grande entreprise.
Logement ou studio à disposition.

Faire offres à :

Entreprise générale de construction
DOMINA NOBILE S.A., 2024 Saint-Aubin.

concierge
est demandé par entreprise Importante de Neuchâte l
pour coopérer à l'entretien de ses ateliers et bureaux.
Ambiance agréable. Horaire de 44 heures. Equipement
d'entretien moderne.

Place stable pour personne capable et ayant de l'ini-
tiative. Bon traitement. Après votre appel téléphonique
ou offre écrite nour serions heureux de pouvoir vous
convoquer pour un entretien.

IMPRIMERIE CENTRALE
ET DE LA FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL, SAINT-MAURICE 4,
CHEF TECHNIQUE,
TÉL. (038) 25 65 01 (Interne (253)

BUFFET DE LA GARE, Bevabt,
cherche

sommelière
Studio indépendant à disposition.
TéL (038) 46 12 28.



Mademoiselle

Vous désirez changer d'emploi ,
vous parlez le français et l'allemand ,
vous aimeriez également avoir un travail agréable
et intéressant.

Alors, cette annonce vous concerne.
Nous cherchons au plus tôt , pour notre dépar-
tement d'articles normalisés, .

une secrétaire
ayant terminé son apprentissage et désirant se
créer une nouvelle situation.

SI vous pensez que vous êtes à même de rem-
plir ces conditions , vous voudrez bien nous faire
parvenir votre offre ou nous téléphoner.

>

BÉROCHE S.A.
Fabrique de décoB.étages

2025 Chez-le-Bart
Tél. (038) 55 16 76

L* . . .  ;

pqnseb

Etre libre de vos

l'̂ Ê̂^TZZZ.-- _ _ .,_ .-. „-. l̂o Notre exclusivité

3 paires Oa"
7

! | Nous engageons pour notre usine de Couvet j j

PERSONNEL MASCULIN I
I

que nous désirons former en qualité de con- !
ducteurs de machines, et ;

OUVRIERS AUXILIAIRES I

I

pour divers travaux dans nos ateliers de car- ; ' ;
tonnage. j - i ; !

Nous offrons : 'J

Semaine de 5 jours. j :.:]
Salaire Intéressant à personnes consciencieuses. F , ' ;
Places stables. - j
Assurances sociales. ' |

Les candidats étrangers doivent être au béné- i - .j
flce du permis C ou avoir séjourné 3 ans en |||
Suisse. jjW*

Entrée immédiate ou date à convenir. V|
Faire offres écrites ou se présenter au bureau de [ ' 'X
l'entreprise. ! .  i

A. BOURQUIN & Cie S.A. I
Gare 3 - 2108 COUVET -, <0 (038) 631154 Éi
Filiale à Zurich-Altstetten. i " '1

entreprise jeune et dynamique cherche,
afin de faire face à son expansion :

ouvrières
habiles pour travaux de montage , sou-
dage et sur machines. Semaine de 5
jours ; horaire complet ou à la demi-
journée ;

régleurs de relais
pour centraux téléphoniques. Travaux
propres et bien rétribués. Candidats
débutants seraient formés par nos
soins.
Situation stable, ambiance de travail
agréable, prestations sociales d'une
grande entreprise.

• 
Prière de s'adresser ou de téléphoner
à M. Tschander.

ELECTRONA
4  ̂ ELECTRONA S.A., 2017 Boudry (NE)
MB Tél. (038) 4215 15.

Restaurant du Chasseur,
Cressler,

cherche

sommelière
Bons gains, 1 H Jour de congé
par semaine. Logée.
Tél. 471137.

BRACELETS UNION
Nous cherchons

un ouvrier
et une ouvrière

pour travail en atelier , propre et
facile. Entrée immédiate ou pour
date à convenir.

S'adresser à Bracelets Union ,
Grand-Rue 45,
2035 Corcelles.
Tél. (038) 31 57 81.

engage

commissionnaire
à temps partiel (2 heures par jour en moyen-
ne).
Horaire à déterminer.

Se présenter : 9, route des Gouttes-d'Or à
Neuchâtel.
Tél. (038) 24 22 66.

Nous cherchons,
pour entrée Immédiate ou pour
date à convenir :

un chauffeur poids lourd
un ouvrier

pour notre chantier de Marin

un ouvrier
pour notre chantier de Serrières

deux aides-bateliers
Semaine de 5 jours .

Adresser offres écrites à
Eugène Buhler,
sables et graviers, Marin,
ou téléphoner au No 33 3014.

Restaurant de l'Hippocampe
Bar-dancing « Chez Gégène »

B E V A I X

cherche

garçon ou fille de salle
connaissant les deux services.

Place à l'année. Entrée à convenir.
Tél. (038) 46 18 44.

L'hôtel-restaurant Beaux-Arts, Neu-
châtel, engagerait, pour entrée Immé-
diate ou date à convenir :

sommelière tien
connaissant les deux services ;

fille de buffet
Faire offres ou se présenter au
bureau de l'hôtel. Tél. 24 01 51.

Homme
d'un certain âge
cherche place de

veilleur de nuit
Adresser offres
écrites à 173-733
au bureau
du Journal.

A. Rebetez
médecin-dentiste

ABSENT
jusqu'au

12 avril 1971

A remettre, avec forte remise,

bon de Fr. 3750.-'
valable sur un achat VW, NSU,
AUDI d«j Fr., 8000.--.
Tél. 33 4851, le soir. „ai 

TESSERETE près de LUGANO
(ait. 550 m)
Superbe station climatique et de vacances.
Liaison directe à Lugano par bus et auto
postale. Route depuis Taverne et Lugano :
10 minutes. Excursions merveilleuses dans
la campagne et sur les montagnes . Pêche -
équltation.

W  ̂ Bons hôtels , pensions,
r 1 l restaurants et maisons
WÊr(̂ WrTsM de vacances-
¦L in̂ ^H Renseignements et pros-

fQlk̂ Jnjjgfl Pro Tesserete -

' '!'al_s______3 6950 Tessere ,e

Torre Pedrera - Rimini
HÔTEL TRENTO

au bord de la mer - tout confort -
chambres avec bains et téléphone -
garage - mal, juin, septembre, Lit.
2300.— ; juillet Lit. 3000.—, tout com-
pris - On parle le français - Très
bonne cuisine. -.

¦fll IÈM
Voulez-vous utiliser vos connaissances de langues ?

Nous cherchons pour compléter notre effectif

une une

secrétaire-employée jeune
de commerce secrétaire

de langue maternelle Italienne pour notre service de « Qua-
ou connaissant parfaitement lity Control », aimant le team
cette langue à côté du fran- work, de langue maternelle
çais. française, ayant de parfaites
Dans notre Chancellerie du connaissances d'anglais ou vi-
personnel , elle sera responsa- ce-versa, sachant la sténo ou
ble de travaux administratifs ayant l'habitude du dictapho-
de tout ordre : correspondan- ne.
ce diverse, établissement de . , -,„ , ,„
dossiers, contacts avec la Age : de 20 a 30 ans.

main-d'œuvre étrangère, etc.
Les candidates intéressées sont

Nous demandons une forma- Priées de faire leurs offres

tion commerciale complète, accompagnées des documents

quelques années d'expérien- usuels ou de téléphoner di-

ce, le sens de l'organisation, rectement à l'adresse ci-des-

de la courtoisie et de la sous,

discrétion.

— Ambiance de travail agréable
— Conditions de travail et prestations sociales

d'une grande entreprise

-Bailli KHH!w!9fniffS!r!l-_RwptrpH î BfluiB

4--
ZENITH

maison affiliée au groupement
MOVADO - ZENITH - MONDIA

Holding Horloger S.A.

désire engager Immédiatement ou pour date à
convenir

comptable
— en possession du certificat fédéral de capa-

cité ou diplômé (e) d'une école de commerce

— connaissant la comptabilité financière

— ayant le sens de l'organisation et de préfé-
rence quelques années de pratique.

Les personnes intéressées sont priées de"-se '¦
faire connaître, par écrit ou par téléphone (039)
31 44 22, au service du personnel des Fabriques
des Montres ZENITH S.A., 2400 le Locle.-̂MIGROS —

cherche

pour son Supermarché av. des Portes-
Rouges, Neuchâtel,

vendeuse-
caissière

Débutante serait formée par nos soins.

Place stable , bonne rémunération, horaire

de travail régulier, avantages sociaux
d'une entreprise moderne.

h/t - PARTICIPATION

Demander feuille d'Inscription au gérant ou à la
Société Coopérative MIGROS NEUCHATEL, ser-
vice du personnel, case postale 228, 2002 Neu-
châtel, tél. 33 31 41.

W _T^̂ A «1 _K__i_B_AJB_a_B_DV_ia_ÉÉ_B_É_H_H_Bu_Bn_ _̂_9 ¦ :::rr:r-ll ¦¦¦••¦ ¦•¦¦•
i 39-T AMWA^B H^̂ vVVrWî tfVnnnH £73 --".s: ¦¦¦¦ ¦¦ ••¦¦

MgW||| ÉÎMéÎT '<¦
Société de la branche électronique en pleine
expansion engage un

INGÉNIEUR-TECHNICIEN
11 3 en iua,|té de

CHEF D'UN GROUPE
DE CONSTRUCTION

d'appareils électroniques, apte à seconder le chef
du bureau d'études. Si vous possédez de l'ini-
tiative, une certaine expérience et le goût des res-
ponsabilités , veuillez adresser vos offres à

OSCILLOQUARTZ S.A., réf. EH, 2002 Neuchâtel 2

On cherche
femme
de ménage
deux fois
par semaine.
Bons gages.
Tél. (038) 31 21 10

On cherche, pour le printemps prochain,
jeune homme de confiance, quittant l'école
comme

aide-facteur
et pour travail facile à la campagne.
Bonnes posslbiliés d'apprendre l'allemand et
poste préparant à la formation de facteur.
Vie de famille et bon salaire assurés.
Chambre privée avec chauffage central et
eau courante.
Adresser offres à Arnold BRETSCHER ,
bureau de poste, 8451 Dorl p. Andelflngen
(ZH).

Jeune employée
de commerce

de langue alle-
mande, ayant de
bonnes connais-
sances de fran-
çais, titulaire d'un
diplôme d'appren-
tissage de com-
merce, ayant tra-
vaillé 7 mois à
Neuchâtel, cher-
che place dans
cette ville, pour
le 1er avril 1971.
Faire offres, sous
chiffres AS 64,180
N, Annonces Suis-
ses S.A., 2001 Neu-
châtel.

JEUNE FILLE
22 % ans, aide de bureau, cherche travail
à domicile. Adresser offres écrites à BM
0604 au bureau du journal.



Cortina
H 1966, blanche.  4 portes
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Magasin de primeurs
vins - épicerie

Très bon commerce à remettre
à Lausanne.
Conditions intéressantes.
Chiffre d'affaires : 260,000 fr. ;
Loyer : 350 fr. par mois.
Bail assuré.
Tél. (021) 26 45 80.

Garage avec
station d'essence

serait repris par mécanicien sui
autos. Région d'Yverdon à Bien-
ne. Adresser offres écrites à ES
623 au bureau du journal.

¦—------------¦-¦-¦-¦-¦-¦-¦-¦-¦-¦-¦-¦---------------------¦i

Garage de la place de Neuchâtel,
cherche, pour le printemps,

un apprenti de commerce
Les personnes que cette annonce
intéresse sont priées d'adresser
leurs offres écrites à CP 621 au
bureau du journal.

Nous cherchons, pour le printemps
1971, un

apprenti vendeur
dans la branche appareils ménagers,
radio, TV et branche électronique.
Se présenter ou écrire à

FIDUCIAIRE F. LANDRY
engagerait

APPRENTIE
intelligente et s'intéressant aux
travaux de comptabilité.

Entrée à convenir.

Faire offres manuscrites,
rue de l'Orangerie 8,
2001 Neuchâtel.

pourquoi pas vous ? gfc
— Oui pourquoi ne seriez-vous pas, vous jeune homme ou vous jeune fille, / 'X^T- <-*. <̂  ||p
l'un ou l'une de nos futur(e)s 1ers (ères) vendeurs (euses), voire gérant (te) de / |||| , yÊm W
.'un de nos magasins ? 

J| 
| ^HK

— NOUS VOUS OFFRONS : M ^M ̂W\
de faire un apprentissage de vendeur (euse) dans une entreprise dynamique \6*si W _f N
et dans une ambiance de travail agréable \_^^_| ù̂*iÈ
une formation professionnelle de base en magasin (dans nos différents rayons) JjÊk\ S

^Bcomplétée par des cours internes de perfectionnement '•ÊÈÊm\\\\\i **S*_É_fclJI
la possibilité, une fois l'apprentissage accompli, de parfaire vos connaissances ^Jj » Tf
par des cours et des stages dans les divers secteurs de nos différents ____flll Ml _3 il
magasins, pour occuper ensuite des postes de responsable

— NOUS ENGAGEONS, POUR LE PRINTEMPS 1971, PLUSIEURS APPRENTIS
ET APPRENTIES je m'intéresse au métier de vendeur (euse) et désire
— Le salaire de l'apprenti (e) n'est pas négligeable, vous recevrez, en 1re prendre rendez-vous avec vous...
année, par mois 300 fr. et en 2me année, par mois 400 francs
— Vous aurez 3 semaines de vacances et de plus nous vous offrons la Nom 
possibilité de suivre gratuitement un cours de préparation à l'examen final,
pendant lequel une journée est consacrée à la visite d'entreprises de produc- Prénom , 
tion- Rue No 
— Chacun de nos apprentis méritants reçoit, à la fin de son apprentissage,
un carnet d'épargne avec en dépôt une prime pouvant s'élever jusqu'à 500 Localité 
francs. N0 tél. 
— Vous trouverez, dans nos magasins, une petite brochure qui vous donnera sianaturede plus amples renseignements sur le métier de vendeur (euse) de la branche —S— : 
alimentaire et sur notre entreprise. a envoyer à :

Votre candidature peut être effectuée au moyen du talon ci-contre et envoyée Société coopérative MIGROS NEUCHATEL
à l'adresse indiquée. 2074 Marin, service du personnel. Tél. 33 31 41.

â La meilleure |
i des occasions i
P c'est la . |

Construites pour durer, les voitures PEUGEOT 504, 404 et 204
vous offrent un maximum de sécurité avec un minimum

de frais d'entretien, même achetées d'occasion.

L'OCCASION DU JOUR

Peugeot 404 break 1968
5 portes, 60,000 km

Voitures expertisées et garanties. Facilités de paiement.
Essais sans engagement.

G A R A G E  DU L I T T O R A L
M. et J.-J. SEGESSEMANN & Cie

Pierre-à-Mazel 51 Tél. 25 99 91 Début route des Falaises
IIBMIMII—MIWMWHII IIl'iMllllPHH llll I lll ¦ BIP 11 Win

TRANSFORMATION
ET RETOUCHE

de vestons - pan-
talons - manteaux -
robes - costumes.

RÉPARATION
de poches et fer-
metures éclair à
pantalons

SUR MESURE
costumes - man-
teaux et robes

R. POFFET
Tailleur

Ecluse 10, Neuchâtel
Tél. 25 90 17

1er étage

COUTURE
retouches de tous,
vêtements dames

DAIM-CUIR
Mouton retourné

retouchés, réparés,
etc. par spécialiste
Veston - Pantalon
Toutes retouches
Pitteloud, couture

Temple-Neuf 4
Neuchâtel

Tél. 25 41 23

A vendre

Fiat 850
expertisée
avec plaques
modèle 1966.
Cédée pour cause
double emploi,
2000 fr.
Alice Perret
ch. des Landions 8
2016 Cortaillod

A vendre

VW
1962,
en parfait état,
pneus à clous
+ pneus d'été
utilisés 4 mois
(V10 Klébert
Colombe)
1000 frv comptant.
Tél. 33 33 45

Caravane
Grand Star
jamais roulé

à vendre
pour cause
de double emploi.
Ecrire sous chiffres
FT 624 au bureau
du journal.

Maculature
en vente au

bureau du journal.

J'ACHÈTE
VOITURES
modèles récents
et Mercedes.
Auto-Marché,
Cornaux.
Tél. 47 16 12

A vendre

bateau
en bon état ;
6 places, avec
cabine
et motogodille.
Tél. (038) 31 21 10

A vendre
un vélomoteur

Peugeot
300 fr.
Téléphoner aux
heures des repas au
No. 24 18 49.

A vendre

Austin
Cooper
Belle occasion
Expertisée
Prix : Fr. 2800.
Garage R. WASER
Rue du Seyon 34-38
2000 Neuchâtel

A vendre

moto BMW
250 CMC
en parfait état
prix intéressant
Tél. 33 23 57
de 11 h 30 à 14 h 30.

A vendre

VW 1500
modèle 1968,
expertisée.
Tél. 41 15 21

A vendre

BATEAU
plastique 6 places,
avec moteur
Johnson 6 cv.
Tél. 31 36 49.

A vendre

BMW 1600
1968
Tel (038) 63 23 47,
mardi, mercredi et
jeudi, entre 17 h 30
et 18 h 30.

LOUP
2203 Rochefort

0 (038) 45 10 55
achète toujours

meubles de style
et anciens, ainsi
que tous meubles

d'occasion.
Débarras de

logements
complets.

_9_B^_^_P__S_H__B
A vendre •
voiture
très soignée

NSU
coupé !
4 CV g
3 places
Révisée
Expertisée
Prix : Fr. 1900 —
Grandes facilités
de paiement

Garage du Seyon
R. WASER
2000 Neuchâtel
Tél. (038) 251628_______________

Datsun 1600
1969 - 28,000 km

Datsun 1000
1969 - 17,000 km

Ford Escort
Kombi
1969 - 43,000 km

Simca 1501
Spécial
1969 - 20,000 km

Sunbeam DL
1970 - 25,000 km
Garage BARDO
Neuchâtel
55 24 18 42

Opel Rekord
1500
Coupé.
Expertisée Fr. 1000
Tél. 33 28 89

Bijouterie
1 grande vitrine,
plein centre,
ville Riviera>„.>
vaudoise,
à remettre,
raison majeure.
16,000 fr.
Affaire
à développer.
URGENT.
Agence Immobilière
James A. VOGEL.
MONTREUX.

Bar ou
Brasserie-
Dancing
cherché.
Achat ou gérance
capital-certificat.
Faire offres
sous chiffres
No. 82-007367 à
Annonces suisses
S.A.
1211, Genève 4.

Pour raison d'âge, à vendre à
Neuchâtel, en ville,

salon de coiffure
mixte, bien situé, une dizaine de
places, location avantageuse,
logement à disposition.
Discrétion assurée.
Faire offres sous chiffres P. 11-
460051, à Publicitas S.A.,
2300 la Chaux-de-Fonds.

Une bonne affaire
A remettre à Genève magasin de
vins - épicerie - primeurs.
Chiffre d'affaires : 280,000 fr.
Loyer : 380 fr. par mois.
Prix 30,000 fr. + stock.
Arrangement financier possible.
Tél. (022) 44 25 37.
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D'après les romans de Jean Bruce — Dècounage du colonel Rémy

RÉSUMÉ : Une voix inconnue demande par téléphone à Mme
Akilas si elle se souvient de George Constantaras.

Le général et les cocotiers

Le combiné échappa des mains de Véronica Akilas et tomba
sur le tapis avec un bruit mat. « Mon Dieu ! gémit-elle. Qu 'est-ce
qu 'il m'arrive ? Ce n'est pas vrai ! » Hébétée, elle se mordit les
doigts , pivota sans raison sur elle-même , et aperçut son visage,
hagard , d'un blanc crayeux , dans le haut miroir suspendu au-
dessus de la cheminée de marbre. < Je deviens folle.... » murmura-
t-elle. Avec dégoût , comme s'il lui avait fallu toucher une bête
immonde, elle ramassa le combiné, le porta timidement à son oreille.
Mais il n 'y avait plus de tonalité dans l'appareil.

Ayant raccroche , elle tourna en rond dans le salon , la gorge
serrée par des sanglots qui refusaient de s'exprimer. Constantaras...
ce nom , presque oublié, s'imposait soudain avec une force inexo-
rable, tournant dans son cerveau comme une ronde infernale. Cons-
tantaras... Constantaras... Constantaras... « Assez ! cria-t-elle en plon-
geant ses mains dans ses cheveux. Assez ! Je deviens folle ! »
Comme libérés par ces mots, les sanglots vinrent enfin. Elle s'abat-
tit dans un fauteuil , et son beau visage s'inonda de larmes brûlan-
tes. Dans le jardin inondé de soleil , sa petite fille , devant un mas-
sif de fleurs rouges, éclatantes , arrachait avec la cruauté incon-
ciente de l'enfance les ailes d'un papillon qu 'elle avait saisi dans
snn vnl.

Allant et venant dans la salle des opérations du Q.G., devant
un grand tableau noir , le général commandant en chef donnait ses
ordres d'une voix mordante. Assis autour d'une table , ses collabo-
rateurs l'écoutaient avec déférence , à l' exception d'Hubert qui sem-
blait absorbé par le dessin qu 'il avait commencé d'esquisser. Le
général énonçait les règles de sécurité qu 'il entendait faire stric-
tement appliquer pendant tout le temps que durerait la mise au
point du rapport final sur les grandes m$nœuvres navales. Hubert
agrémenta la coque du bateau qu 'il venait de tracer d'une chemi-
née, d'où il fit sortir de la fumée.

; « A partir d' aujourd'hui , concluait le général , interdiction abso- =
; lue de recevoir aucune visite dans les bureaux du quartier général. =| Seules seront admises, en cas d'urgence absolue , les femmes des ^officiers . » — « Nous sommes en Turquie, songea Hubert avec indul- S
j gence. Félicitons-nous que les harems aient été supprimés. » Il des- =
i sina des vagues autour de son bateau , puis une petite île où se =

balançaient des cocotiers. « Je compte sur l' esprit de discipline de =
tous et la compréhension de chacun , termina le général. Messieurs , p

I vous êtes libres. » En se levant, Hubert dit à Akilas : « Venez- =
vous prendre un verre ? Le discours du général m'a donné soif. » =

I — « j e ne bois jamais pendant le service », répli qua Akilas en l|
rejetant sa tête en arrière. « Vous avez tort », dit Hubert en lui =
tournant le dos. H

; (Copyright Opéra Mundi ) g

Demain : Le musée archéologique I
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Problème No 354

NEUCHATEL
Grand auditoire de l'Institut de chimie :

15 h , soutenance de thèse de doctorat ,
M. Miguel Dias d'Almeida.

Salle des conférences : 20 h 15, conférence
et film, Jacques Piccard.

EXPOSITIONS. — Galerie des Amis des
arts : Peinture : Lucien Grounauer.

Musée cantonal d'archéologie (hôtel Du-
Peyrou) : Exposition.

Galerie Club : Exposition Narcisse Niclass
et J. -J. Hofstetter.

CINÉMAS. - Rex : 15 h et 20 h 30,
Monstre de volupté. 18 ans.

Studio : 15 h et 20 h 30, Le Miroir aux
espions. 16 ans.

Bio : 15 h , 18 h 40 et 20 h 45, Max
et les ferrailleurs. 16 ans.

A polio : 15 h et 20 h 30, Fantasia chez
les Ploucs. 16 ans.

Palace : 15 h et 20 h 30, Le Cercle rouge.
16 ans.

Arcades : 15 h et 20 h 30, Un homme
nommé cheval. 16 ans.

DANSE ET ATTRACTIONS
L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.
DANCINGS
Le Corsaire de 20 h 30 à 2 h.
Spot bar jusqu 'à 24 h.
Big Ben bar jusqu 'à 2 h.
La Petite Cave jusqu 'à 2 h.
Pharmacie d'office (jusqu 'à 23 h) : G.

Montandon , Epancheurs.
De 23 h à 8 h, en cas d'urgence, le
poste de police indique le pharmacien
à disposition.

HORIZONTALEMENT
1, Joyeuses danses provençales. 2. Dis-

traction, changement. — Fleuve. 3. Un qui
fait son trou. — Copulative. — Derrière
la cravate. 4. Ce qu 'était aussi le Petit
Tondu. 5. Canton bourguignon. — Argile
colorée. — Note. 6. Non préparée. — Se
servir. 7. Traits de lumière. — Montre
qu'il n'a pas froid aux yeux. 8. Vue de
La Rochelle. — Bois endommagés par le
feu. 9. La plus jeune de la famille. 10.
La police le protège. — On le trouve aux
issues.

VERTICALEMENT
1. Le plus court d'une série de douze.

— Symbole. 2. Premier mot d'une prière.
— Poissons aux vives couleurs. 3. Qui
a un mérite exceptionnel. — Futilités. 4.
Point sur la carte. — Qui manquent de
zèle. — Début de mois. 5. On lui doit
la photographie. — Rivière de ' Suisse. 6.
Fournir d'un équipement. — Arbre. 7. La
rumeur publique. — Mené à bonne fin.
8. Pronom. — Dans les formes. 9. Moi-
tié. — Préfixe. 10. Ceux de la Fortune
nous seraient bien agréables.

Solution du No 353
Régulation des naissances

chez les pucerons
Que le nombre des pucerons vivant sur

un arbre soit très important , et l' année sui-
vante , ce nombre aura diminué. S'il est très
faible , au contraire , on note une augmenta-
tion considérable l'année suivante. Et au
bout de quelques années, s'établit un équi-
libre assez précis , le nombre des insectes
demeurant alors à peu près, stable de sai-
son en saison. Ainsi que l'a remarqué un
zoologue britannique , la régulation s'effec-
tue grâce à la teneur des feuilles des arbres
en 'composés azotés. Beaucoup de pucerons
épuisent en quelque sorte l'arbre, ce qui
empêche une reproduction importante des
pucerons. Dans le cas inverse , la forte te-
neur en azote favorise les naissances.

Des bougies a la place
des masques à oxygène

Les avions de transport à grande capaci-
té Douglas D.C. 10 et Lockheed 1011, aussi
bien que le futur Airbus européen, seront
équipés de «bougies» capables de fournir de
l'oxygène aux passagers en cas de néces-
sité. Fabriquées avec certains chlorates de
métaux alcalins , les bougies dégagent leur
oxygène en brûlant. Il suffit donc de prévoir
une mise à feu pour que, lorsque le be-
soin s'en fait sentir , chaque passager dispo-
se de son approvisionnement personnel en
oxygène. Un tel procédé peut d'ailleurs être
utilisé en bien d'autres circonstances : se-
cours aux blessés, par exemple. Les bougies
à oxygène présentent l'énorme avantage de
pouvoir se conserver pendant plus de dix
ans sans dommage.

Service d'urgence des pharmacies : Région
Boudry - la Côte : P. Tozzini , phar-
macien , Corcelles (tél. 31 13 47)

AUVERNIER
Galerie Numaga : Ted Carrasco. sculpteur.
Caveau des Abbesses : bar-dancing.

COLOMBIER
Cinéma Lux : 20 h 15, Che.

PESEUX
Cinéma de la Côte : 20 h 30, La Honte

de la famille.
Galerie 2016 : Multiples et sérigraphies (de

17 à 22 h).

J»
L'annonce
reflet vivant du marché

l'annonce dans la
Feuille d'avis de Neuchâtel

FAN — EXPRESS

Un menu
Potage aux pâtes
Escalopes viennoises
Epinards en branches
Pommes au sel
Tarte aux frui ts

Le plat du jour :

Escalopes viennoises
A ssaisonner de sel, de poivre et d' un
nuage de paprika de belles escalopes
de veau aplaties. Les saupoudrer de
farine , les . passer dans un œuf battu ,
puis les paner en appuyant la chapelure
pour la faire adhérer. Faire sauter les
escalopes pendant quatre à cinq minutes
dans du beurre fondu chaud et dresser
sur un p lat préalablement chauf fé .  Gar-
nir d' un peu de beurre et d' une tranche
de citron.

L'oignon
Les spécia listes du laboratoire de p har-
macie de Kharkov, en Ukraine, ont dé-
couvert des vertus thérapeutiques incon-
nues à l'oignon. Il soulagerait efficace-
ment les atteintes de l'artériosclérose,
de l'hypertension, les maux d'intestins.
Le jus extrait de l'oignon rouge guérirait
les plaies purulentes, tuerait les bacilles
de la diphtérie et de la tuberculose. Les
chercheurs ont , en outre, extrait de
l'oignon un médicament : l'allychep qui
améliore les fonctions digestives et le
f l ux  cardiaque. L'oignon serait donc,
finalement , une véritable panacée.

Linge 1971
La couleur 1971 pour les draps : isa^
belle. Jadis, quand on voulait désigner
du linge vraiment sale, on le disait
couleur Isabelle... Nos grands-mères pous-
seraient des cris en voyant nos draps

couleur café au lait ou franchement
bruns. Le bleu marin est aussi en vogue ,
tout comme le Champagne et diverses
nuances de beige. Pour un raffinement
suprême, on assortit les couleurs des
draps et des couvertures.

Le démaquillage
Voici les règles à suivre po ur bien se
démaquiller :
— Se laver préalablement les mains
avant de commencer à se démaquiller.
— Mettre un bandeau pour protéger les
cheveux et permettre le démaquillage
jusq u'à la racine des cheveux.
— Chauffer le produit au creux de la
main et le fluidifier avant l'application.
— Poser le produit en petites noix sur
le visage et sur le cou.
— Humidifier les cotons à l'aide d' eau
tiède, puis les imbiber de tonique.
— Le matin, pulvériser le visage avec
une lotion florale.
— Maintenir la peau à l'aide d' un doigt
afin de ne pas la décoller, ni la dé-
tendre. Démaquiller l'endroit maintenu.

Rions un peu
A l'école, le petit François dit à un de
ses camarades :
— Hier, on a fait  un bon dîner.
— Et pourquoi ce bon dîner ? demande
le copain.
— C'était la fê te  de mon papa.
— Comment s'appelle ton papa ?
— // s'appelle Papa , répond François.
Mais hier, je ne sais pas p ourquoi, on
l'a appelé Saint-André...

A méditer
Quand tout va bien , l'optirhisme est un
luxe. Quand tout va mal, c'est une
nécessité.

B. de Jouvenel

Les travaux sérieux seront favorisés aujourd'hui. La soirée sera consacrée aux réunions
amicales ou familiales et sera réussie.
Naissances : Les enfants de ce jour seront nerveux, entreprenants et très travailleurs.

BÉLIER (21/3-19/4)
Santé : Si vous le pouvez , essayez de dormir
à plat. Amour : Ne vous confinez pas dans
la solitude. Affaires : Ne prenez aucun
retard.

TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Mauvaise circulation du sang à soi-
gner. Amour : Tenez-vous en dehors des
intrigues. Affaires : Mettez en pratique vos
bonnes idées.

GÉMEAUX (21/5-21/6)
Santé : Faites une cure de jus de fruits.
Amour : Vous finirez par connaître le bon-
heur. Affaires : Prenez conseil auprès de
personnes avisées.

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : N'oubliez pas de protéger votre
gorge. Amour : On cherchera à vous nuire.
Affaires : Voyez des gens influents qui vous
aideront.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Pratiquez un sport de façon régu-
lière. Amour : Ne laissez pas la querelle
éclater. Affaires : Remettez à plus tard des
démarches importantes.

VIERGE (24/8 - 23/9) .. r :̂,±Santé : Ne négligez pas vos petits malaisés.
Amour : Montrez-vous moins volage. Affai-
res : N'abusez pas de la patience de vos
interlocuteurs.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Apprenez à vous relaxer. Amour :
Guérissez votre jalousie excessive. Affaires :
Ne gaspillez pas votre temps.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Suivez scrupuleusement votre régime.
Amour : Ne faites aucune confidence. Af-
faires : Vérifiez tout ce que vous aurez à
signer.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Ne négligez pas de soigner un début
d'eczéma. Amour : Ne faites pas trop de
promesses. Affaires : Ne vous laissez pas
abattre par les petits échecs.

CAPRICORNE (22/12-19/1)
Santé : Ne faites pas de grands efforts.
Amour : Vos nouvelles relations sont peu
recommandables. Affaires : Vous serez ap-
précié.

VERSEAU (20/1 -18/2)
Santé : Une douche matinale vous stimu-
lera. Amour : Tournez-vous avec optimisme
vers l'avenir. Affaires : Mesurez vos propos.

POISSONS (19/2 - 20/3)
SaîifÇ : *_Se négligez .pas de soigner votre
peau. Amour : Ne vous mêlez 'pas des
affaires des autres. Affaires : La chance
sourit aux audacieux.

T

i
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Sottens et télédiffusion
6 h , bonjour à tous, informations. 6.32,

de villes en villages 6.35, 7.25, 8.10, la
jap. route ce matin. 6.59, horloge parlante. 7 h,
'-'- rhirpif-première. 8 h , informations, revue

de pressé. 9 h, informations. 9.05, à votre
service. 10 h, informations. 10.05, cent
mille notes de musique. 11 h, informations.
11.05, spécial-Salon. 12 h, le journal de
midi , informations. 12.05, aujourd'hui, on
cause, on cause, un an déjà. 12 29, signal
horaire. 12.30, miroir-midi. 12.45, le car-
net de route. 13 h, variétés-magazine, cause
commune. 14 h, informations. 14.05, réali-
tés. 15 h, informations. 15.05, concert chez
soi.

16 h, informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures, Les Deux Orphelines. 17 h ,
informations . 17 05, tous les jeunes, bon -
jour les enfants. 18 h, le journal du soir,
informations. 18.05, la semaine littéraire.
18.30, le micro dans la vie. 19 h, le miroir
du monde. 19.30, magazine 71. 20 h , disc-
o-matic. 20.20, ce soir nous écouterons.
20.30, orchestre de la Suisse romande.
22.30, informations. 22 35, club de ' nuit.
23.25, miroir-dernière. 23.30, hymne natio-
nal.

Second programme
10 h , -œuvres de Purcell. 10.15, radios-

colaire. 10.45, œuvres de Purcell. 11 h,
l' université radiophonique internationale.
11.20, propos suisses sur l'UNESCO. 11.30,

initiation musicale. 12 h , midi-musique.
14 h, Musik am Nachmittag 17 h, musica
di fine pomeriggio. 18 h , tous les jeunes.
18.55, bonso|r les enfants. 19 h, émission
d'ensemble. 20 h, informations, cette se-
maine en pays neuchâtelois. 20.14, on cau-
se, on causer 20:1 S.^vivre ensemble sur la
planète. 20.30, les sentiers de la poésie.
21 h, le tour du monde des Nations unies.
21.30, libres propos. 22 h, Europe-jazz.
22.30, magazine de la science 23 h, hymne
national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h, 11 h, 12.30, 15 h,

16 h, 23.25, informations. 6.10, musique.
6.20, mélodies populaires. 6.50, méditation.
7.10, auto-radio. 8.30, concert. 9 h, entracte
avec S. Schmassmann 10.05, chansons po-
pulaires suisses. 10.30, Boston Pop Orches-
tra. 11.05, musique et bonne humeur. 12 h,
divertissement populaire. 12.40, rendez-vous
de midi. 14 h , la femme dans la société
nouvelle. 14.30, radioscolaire. 15.05, dans
le ton populaire.

16.05, Th Happiest Millionaire , revue
musicale. 17.05, orchestre E Lehn. 17.30,
pour les enfants. 18 h , info rmations , actua-
lités. 18.15, radio-jeunesse. 19 h, sports,
communiqués. 19.15, informations , actuali-
tés. 20 h , miroir du monde et musique.
21.30, rendez-vous à Berlin. 22.15, informa-
tions, commentaires, revue de presse. 22.30,
big band bail.
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p 16.45 Le Jardin de Romari n
H 17.05 Le Cinq à Six des jeunes
a 18.00 Téléjournal
? 18.05 (C) En filigrane

g 18.25 Madame TV
? 19.00 (C) Plum-Plum

Q 19.05 Un soir chez Norris
° 19.40 Téléjournal
n 20.05 (C) Carrefour
a 20.25 Ici Berne
S 20.30 Le francophonissime
n 21.00 Ballade pour un voyou

D 22.20 Téléjournal
n Artistes de la semaine

a 22.30 Festival international de jazz
? de Montreux
p 23.00 Hockey sur glace : rencontre
d amicale : Suisse - Tchécoslo-
S vaquie .
D _____________ _̂_____________
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? 15.45 Télévision éducative
S 16.15 (C) Magazine féminin
n 17.00 La terre est ronde

0 18.15 Télévision éducative
G 18.44 Fin de journée
n 18.50 Téléjournal

n 19.00 L'antenne
{-"j 19.25 (C) La Justice royale de Ba-
? vière

? 20.00 Téléjournal
u 20.20 Magazine politique
D 21.15 (C) Chasse sur McGill

p 22.00 Téléjournal

n HB -• MJ,._fUll f_f1U_fH '
Q mmmmmmmmmmmmumÈ ma
n
O 12.30 Midi-magazine

? 13.00 Télé-midi
a 13.30 Cours de la Bourse
? 14.05 Télévision scolaire

p 17.30 Télévision scolaire
|3 18.30 Dernière heure
D 18.35 Vivre au présent

? 18.55 Pour les petits...
S 19.00 Actualités régionales
CI 19.25 Rien que la vérité

n 19.45 Télé-soir
n 

n
20.15 Une autre vie D
20.30 Régine g
21.20 Les coulisses de l'exploit
22.10 La rose des vents
23.00 Télé-nuit - p

l n ¦¦¦¦ni il i c
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n
14.30 (C) Aujourd'hui, Madame D
15.10 (C) Les Globe-Trotters a
15.45 (C) Paris - Nice
18.00 Cours du Conservatoire na- D

tional des arts et métiers rr
19.00 Actualités régionales
19.20 (C) Colorix C
19.30 (C) 24 heures sur la II
20.00 Journal j5
20.30 (C) Le Passage du Rhin -
23.30 (C) 24 heures dernière p
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18.10 Vroum §
19.05 Telegiornale jj]
19.15 Cronache dalle Camere fe- ?

derali | ;
19.50 Appunti di storia contem- P

poranea : 1945-1970 \ ]
20.20 Telegiornale , ?
20.40 Programma dei partit!
20.50 Dalila g
22.40 Telegiornale ?

iTCiWWBBIrWEVFllVnSHm p
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16.15, téléjournal. 16.20, pour g
les enfants. 17.10, que lisent nos en- a
fonts. 17.55, télé journal. 18 h, pro- g
grammes régionaux. 20 h, téléjour- p
nal, météo. 20.15, Bonn 71 ; adieu n
au provisoire. 21 h, règle de la cir- g
culation. 21.05, tournée. 22.05, Les n
Trois Mensonges. 22.50, téléjournal n
météo. p
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17 h, pour les petits. 17.20, jeux p

d'enfants. 17.30, informations, mé- n
téo. 17.35, Lassie. 18.05, plaque Q
tournante. 18.40, A. l'Ouest de San- n
ta-Fé. 19.10, Dick Donald, détecti- g
ve. 19.45, informations, météo, p
20.15, magazine de ta 2me chaîne. ?
21 h, Bedenkzeit. y.çà, informa- O
tions, météo, commentaires. r j
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D CONSULTEZ CHAQUE JOUR FAN MAGAZINE ou L'EXPRESS MAGAZINE, sup- g
S pléments hebdomadaires de la FAN et de l'EXPRESS. Guides indispensables D
p du téléspectateur, FAN MAGAZINE et l'EXPRESS MAGAZINE vous rensei- j§
n gnent sur les émissions à ne pas manquer et vous apportent les commen- C
g taires et illustrations nécessaires à une utilisation rationnelle des progrom- g
p mes de télévision. p
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Merci à Air France, Àlitalia, Lufthansa,
Pan Am, TWA, etc.,

pour les expériences qu'elles ont faites
avec leurs Jumbo Jets.

Nous n'avons pas été les premiers à d'ailleurs, il se nomme officiellement
mettre en service un Boeing747sur l'At- Boeing 747 B.)
lantique. Et nous n'aurions pas voulu Voilà comment on peut utiliser les
être les premiers. expériences des autres pour mieux réa-

Un nouvel avion, il est bon de voir, liser ses propres idées.
tout d'abord, comment il se comporte. A l'avantage de tout le monde.
(Le Jumbo a fait ses preuves, et com- I u . j - . ,„DJ - .—.. . . . .. . u „ .

V7\ u ..i _i ' Horaire des Boeing 747B de Swissair a destination de New York,
ment!) Il est bon de se préparer minu- _! JJ 
tieusement, sans nate, a régler les nou- ou vai^s avrii m DISiT28 ami «,jeudi,samedi

:Lî 4u»iu.. ..̂ -.. \rooiiv rtrnhlàmQC nilO nnco cnn PYnlni- lundi, mercredi, jeudi Dèsje 27 juin dimanche également , . .....
,̂ ,W,I- .,, ,,,.,„ ... VedUX piUUI'SlIltîb LJUW pUbtî &UI I GApiUI samedi, dimanche,, .. Dès.le 6 août vendredi également ,Vjmifa , lja,
SS&5 toti/Sn fMnno nnnc cnmmoc 'nronamç * Quotidien dès le 29 avril " Les autres jours ouvrables
iimwmm^. tation. \i\ous nous sommes prépares^;,*; ..: . . ^ par oce

et comment!) Il est bon, en outre, d'at- IAIT" dp" a 13.15 
¦ 

» 10.35 ,: " ~~
. , ,-, - . 1 ,j:„«*;,̂  BERNE dp a 13.30 a 10.10
tendre qu il soit pourvu des perfection- ZURICH dp 15.00 12.00
nements techniques que la pratique GENèVE dP ^
suggère inévitablement. (Notre Jumbo NEWYORK ar bz o 'os i5_4o 
diSpOSe de réaCteUrS plUS pUiSSantS, a Correspondances. s b Jusqu'au 24 avril une heure plus tôt. 

onn nr-Mrle ai l  HoonlIaniO pet nllic; fax/n- Votre agence de voyages IATA ou Swissair se feront un plaisir de vous
OUI ! JJUIUO au UCUUliayc COL 
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.V W  fournir des renseignements détaillés sur les très avantageux voyages

Table, Sa Charge Utile eSt plUS éleVée — 1 forfaitaires à destination de l'Amérique du Nord. 

v ,
Plus vit©-plus loin. Œ||3E^

Le problème des rideaux-
nous l'avons résolu !

Vous êtes cordialement invitée à visiter notre Département Rideaux. Nous vous
prouverons avec plaisir qu'il vous est aujourd'hui facile de résoudre votre problème
de rideaux. Il vous suffit de demander la marque
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2017
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Monsieur
Veuf , 47 ans, sérieux , affectueux , désire
rencontrer dame ou demoiselle de 38 à
48 ans, pour amitié ; mariage si entente.
Discrétion absolue, pas sérieux s'abstenir.
Ecrire ' à GV 625 au bureau du iournal.

de bonne
humeur

avec 
^

A donner
contre bons soins un

CHIEN
mêlé, poil court.
Amis des Bêtes,
tél. 61 19 05.

VOILIER 420 + chariot et spi, 1500 fr. Té-
léphone 53 13 84.

ROBE DE MARIEE, en piqué, taille 36-38.
Tél. 51 18 88. 

M0BILH0M avec auvent en bois, parcelle
200 m2, camping de Cudrefin. Tél. (038)
25 51 19. 

ROBE DE MARIEE avec manteau dentelle,
taille 38-40. Tél. (038) 24 79 54.

MANTEAU DE FOURRURE véritable, état
de neuf, valeur 5000 fr., cédé à 2000 fr. Té-
léphoner le soir au 41 18 69.

ENREGISTREUR PHILIPS stéréo, 4 pistes,
neuf. Tél. 31 25 59. 

CARAVANE Sprite Alpine, 4 à 5 places,
état de neuf. Tél. 31 46 41.

COSTUME DE COMMUNION, costumes,
robes et manteaux , taille 38-40. Tél. 31 46 41.

ROBES, JUPES tailles 38-40 ; bottes, chaus-
sures, No 36-37. Adresser offres écrites à
173 - 732 au bureau du journal.

PERRUQUE, cheveux courts, valeur 140 fr.,
cédée à 70 fr. ; voiture à pédales, 70 fr.
Tél. 42 12 61.
CUISINIERE ELECTRIQUE Therma, 3 pla-
ques, parfait état. Prix avantageux. Télépho-
ne 31 79 86. 
LIT D'ENFANT, 70 x 140, literie et linge.
Tél. 31 12 17. 
CERNIER, CAUSE DE DEPART, une ma-
chine à laver Elan, un buffet de service, 3
tables à rallonges, des lits dont deux Louis
XV , un poulailler avec 5 poules et divers
objets. P. Tissot , Bois-du-Pâquier , Cernier.

MEUBLES, belle chambre à coucher noyer ,
avec literie, table salon, marbre , lampadaire,
table cuisine, table jardin. Tél. (038) 31 73 70.

VELO Cilo mi-course , 10 vitesses. Télépho-
ne 25 58 72. 
BLAZER, 12 ans , état de neuf , souliers de
football Adidas No 37 %, portés deux fois.
Tél. 25 58 72. 
POUSSETTE DEMONTABLE avec pousse-
pousse. Tél. 24 36 87, après 16 heures.

DIVAN-LIT avec matelas. Tél. 24 01 18.

TABLE DE CUISINE avec 4 tabourets , bas
prix. Tél. 25 67 16. 
TABLE RONDE en marqueterie. Télépho-
ne 24 61 14. 

ARMOIRE CHAMBRE A COUCHER en
noyer, et petite vitrine en chêne. Téléphone
33 37 43. 
LIT COMPLET USAGE ; un fond de parc
bébé. Tél. 33 46 35.

TOURNE-DISQUE pour auto ; porte-bagages
voiture sport. Tél. 33 46 35.

JEUNE FILLE demandée pour aider au mé-
nage. Faire offres à Mme L. Marini, Dîme
75, Neuchâtel. Tél. 33 26 26.

JEUNE FILLE pour aider au ménage. En-
trée 1er mai. Adresser offres à Mme Max
Petitpierre, Port-Roulant 3a. Tél. 25 14 34.

ETUDIANT SERIEUX cherche pour le 18
avril, studio ou chambre à Neuchâtel avec
possibilité de cuisiner. Tél. (064) 5411 59.

A BOLE, GARAGE OU REMISE pour une
remorque de camping. Tél. 41 37 85, heures
des repas. i

STUDIO MEUBLE pour jeune homme, en
ville. Tél. 25 21 21, heures de bureau.

APPARTEMENT DE 3 PIECES (cadre agréa-
ble, calme) est cherché pour activité pro-
fessionnelle, tranquille, près du centre, du
côté ouest. Adresser offres écrites à FP 594
au bureau du journal.

APPARTEMENT 3 PIECES, éventuellement
2 % pièces, région Peseux, tout de suite
ou date à convenir. Tél. 31 72 50.

CHAMBRE à Peseux ou environs. Tél.
31 18 90, heures des repas.

A AREUSE, appartement 2 pièces, tout con-
fort , 290 fr., charges comprises. Téléphone
41 38 50.

CHAMBRE INDEPENDANTE libre immé-
diatement, quartier université. Tél. 25 42 94.

CHAMBRE A 1 LIT avec part à la salle de
bains. Tél. 25 72 29.

POUR MONSIEUR A PESEUX, chambre
indépendante, confort , dès le 1er avril. Té-
léphone 31 53 38.

CHAISE D'ENFANT pour la marche et pour
la voiture. Tél. (038) 24 79 54.

VIEILLES armes et vieux képis sont achetés
au meilleur prix. Tél. (024) 3 17 49.

ETABLI pour travaux sur bois. Tél. 53 31 44
le soir de 18 à 20 heures.

ETUDIANTE CHERCHE TRAVAIL. Télé-
phone 24 15 19.

JEUNE FILLE 15 'A ANS, cherche emploi
pendant les vacances de Pâques, du 4 au
18 avril. Tél. 24 34 32.

JEUNE HOMME possédant permis de con-
duire A cherche travail. Libre immédiate-
ment. Tél. (038) 33 27 40, heures des repas.

A DONNER CONTRE BONS SOINS jeune
chatte affectueuse et propre. Tél. 31 27 39,
heures des repas.

ALCOOLIQUES ANONYMES séance publi-
que au Grand auditoire des Terreaux , same-
di 20 mars à 20 h 15.

DAME svelte, moderne, aisée, type exotique,
23 ans, cherche pour rompre solitude gent-
leman. Mariage si convenance. Ecrire sous
chiffres P, 300144 N, à Publicitas, 2000 Neu-
châtel.
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A plusieurs,
les marmitons
gâtent la sauce

Vous ne devez pas -nécessairement vous résigner à ce
que l'entretien de votre chauffage vous fasse «grimper
aux murs». Parce qu'il est impossible de déterminer qui est
compétent pour quoi. Parce que la chaudière vient de
chez Dupont et le brûleur de chez Durand. Et qu'aucun ne
veut payer pour l'autre.

Il existe en effet un chauffage «grand-confort» qui donne
entière satisfaction, sur ce plan également: par un Service
rapide et sûr—le légendaire Service après-vente Oertli. De
toute confiance, parce que tout le matériel est de première
main... la nôtre. mr—^ /çpyi ¦

SJ STANDARD
Vous aussi avez droit au chauffage «grand-confort»
¦ Je m'intéresse au véritable chauffage «grand-confort» et à votre
| légendaire Service après-vente. Veuillez m'envoyerwtre documentation I

I
sur:
? votre plan de financement
¦ ? une nouvelle chaudière avec/sans préparation d'eau chaude
J ? un brûleur moderne Oertli J
I ? de nouveaux corps de chauffe

| Veuillez m'envoyer, sans engagement les documentations \
• correspondantes.

J Nom: ¦
I Adresse: l\

'- '¦'• I Marquer d'une croix ce qui convient, découper le coupon et l'envoyer à l'V<C\
X. | Oertli Standard SA, 1023 Crissier,tél.021/34999L 29 c |A

Jeune homme
25 ans, 1 m 72,
appareilleur,
possédant voiture ,
affectueux ,
rencontrerait ,
en vue mariage,
jeune fille douce,
caractère agréable,
aimant les voyages
et les sports d'hiver ,
pour fonder foyer
heureux.
Ecrire sous chiffres
P.P. 900910 à
Publicitas S.A.
1002 Lausanne.

E X P O S I T I ON
Pham Thuc Chuong

Peintures sur toile, soie, papier Japon,

estampes

6 MARS AU 3 AVRIL

Fermée le dimanche et lundi matin

i

Max Flury
Galerie et encadrements

RUE CENTRALE 12, BIENNEeu*. TtÔAtri.

spécialiste
de la

céramique
Trésor 2

Achetez votre MACULATURE
au bureau du journal, rue Saint-Maurice 4



Pas à pas vers l'Europe
Politique suisse

Il y a quelques années, M. Spaak,
Européen de la première heure, deman-
dait aux opinions publiques du continent
de « bousculer les gouvernements » pour
qu'ils construisent l'Europe unie le plus
rapidement possible. L'intention était
louable, mais partait d'une conception
politico-sentimentale de l'entreprise de
construction européenne, conception for-
tement influencée par la situation d'alors:
guerre froide et menace soviétique.

Les temps ont changé, et l'on peut
se demander si ce ne sont pas les gou-
vernements qui se verront dans l'obli-
gation de < secouer les opinions publi-
ques » pour qu'elles acceptent l'Europe
que l'on est en train de bâtir. Ce pour-
rait même être le cas pour le gouver-
nement helvétique, qui a devant lui une
tâche importante d'information pour ex-
pliquer aux citoyens de ce pays de quoi
il retourne exactement dans la délicate
négociation désormais ouverte à Bruxelles
et dont les résultats auront des consé-
quences pour chaque branche de notre
économie et donc pour chaque individu

La nouvelle approche de la Suisse vers
l'Europe des Six a commencé — on s'en
souvient — à la fin de l'année derniè-
re par la publication d'une déclaration
d'intention fixant notamment les points
sur lesquels il ne saurait être question
d'entrer en discussion à savoir la neutra-
lité politique armée, le fédéralisme et la
démocratie directe. Tout le reste, soit le
mécanisme et les modalités d'une associa-
tion aussi large que possible de la Suisse
au système de Bruxelles, reste ouvert et
le champ des hypothèses est vaste.

Déblayage
Deux petits pas supplémentaires vien-

nent d'être accomplis, dans le domaine
des mesures préparatoires et explicatives
— «exploratoires » comme on les a nom-
mées —, démarche nécessaire avant d'en-
tamer une quelconque négociation. Il fal-
lait en effet déblay er le terrain, définir
les objectifs et les conditions de leur
réalisation, écarter tout malentendu, tout
sous-entendu. La méthode est excellente,
car on ne peut pas « causer > utilement
si les interlocuteurs n'emploient pas les
mêmes mots dans le même sens et ne
discutent pas d'objets parfaitement déli-
mités.

Cette phase des pourparlers est désor-
mais très avancée comme ont pu nous

Paul Jolies et Pierre Languetin. fait
l'apprendre les négociateurs suisses à Bru-
maintesant presque le tour des pro-
blèmes , et l'on nous assure que nos inter-
locuteurs ont écouté avec attention et
dans une volonté remarquable de com-
prendre pourquoi la Suisse s'avançait ain-
si à pas comptés, comme un varapeur
qui assure ses prises avant de poursui-
vre son ascension. Cette sûreté de la dé-
marche paraît être appréciée par les
grands commis de la CEE, qui agissent
en tant que tels et non pas en repré-
sentants de quelque gouvernement.

Ces commis vont à leur .tour faire rap-
port au comité des ministres des Six —
soit à l'exécutif de la CEE — qui aura
à prendre une décision quant à la pour-
suite des travaux, comme le Conseil fé-
déral, renseigné par ses agents, aura à
leur donner de nouvelles instructions. H
est difficile de préciser quel sera le ryth -
me de cette vaste négociation.

Il ne faut, en effet, pas oublier que
les autorités communautaires de Bruxel-
les mènent des discussions parallèles avec
d'autres pays que la Suisse, l'Autriche
et la Suède neutres par exemple, la Gran-
de-Bretagne, le Danemark, la Norvège
encore, ces dernières étant candidates à
l'adhésion complète à la CEE, et non
à la seule association.

Il ne faut donc pas s'impatienter et
croire que tout va être conclu d'un coup
de cuiller à pot. Il ne faut , en outre,
préjuger de rien et rester totalement dis-
ponible et ouvert à toute suggestion. En
revanche, il est impérieux — et il serait
politiquement sage — de se préparer
psychologiquement, et en tout état de
cause, à des transformations et à des
changements dans nos habitudes et no-
tre statut , un des objectifs restant néan-
moins pour la Suisse de se faire recon-
naître un droit de participation et de dé-
cision dans toute prise de mesures qui tou
cheraient directement ses affaires propres
ou sa philosophie de la politique exté-
rieure, et notamment le principe de l'uni-
versalité de ses relations commerciales.
C'est là qu'intervient la tâche fondamen-
tale d'information dont il était question
au début de ces lignes, car notre pays
est ainsi constitué que rien ne peut être
entrepris , en dernière analyse, sans le
consentement du citoyen, maître consti-
tutionnellement de la décision dernière.

René BOVEY
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Tobler Massepain, vous
connaissez?
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{ A garder pour la bonne bouche! !
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• Chocolat Tabler De renommée mondiale •
• •«• . . . . . .  :

NEUCHATEL 15 mars 16 mars

Banque nationale . . . .  555.— d 555.— d
Crédit foncier neuchât. 675.— 660.— d
La Neuchâteloise as. g. 1525.— o 1525.— o
Gardy 170.— d 170.— d
Cortaillod 4900.— d 4900.— d
Cossonay 2400.— o 2400.— o
Chaux et ciments . . . 550.— d 540.— d
Dubied 1700.— d 1725.— d
Ciment Portland . . . .  3400— d 3550.—
lnterfood port, 5775.— d 5800.— A
Interfood nom 1100.— o 1100.— o
Tramways Neuchâtel . 490.— o 490.— o
Navigation Ntel priv. . 65.— d 65.— d
Girard - Perregaux . . . 940— d 940 — d
Paillard port 470.— d 470.— d
Paillard nom 140.— d 140.— d

LAUSANNE
Banque cant. vaudoise 965.— 955.—
Crédit foncier vaudois 865.— 860.— d
Innovation 305.— —.—
Romande d'électricité . 360.— d —.—
Ateliers constr. Vevey 625.— 615.— d
La Suisse-Vie ass. . . . 2800.— 2800.— d
Zyma 3600.— 3550.—

GENÈVE
Grand Passage 405.— d 405.—
Charmilles port 1300 — d 1300 —
Charmilles nom —.— —.—
Physique port 595.— 600.—
Physique nom 475.— ¦ 470.—
Akzo '. 102.50 105.—
Philips 52.50 54.75
Royal Dutch 168.50 169.50
Monte-Edison 6.— 5.90
Olivetti priv 17.75 17.85
Allumettes B 99.50 101.— d
S. K. F. B 297 — 298.— d

BALE
Pirelli internat 230.— 227.— d
Bâloise-Holding 195— 195.—
Ciba - Geigy port. . . . 2760.— 2800.—
Ciba - Geigy nom. . . . 1825.— 1850.—
Ciba - Geigy bon . . .  . 2550.— 2595.—
Sandoz 4315— 4330.—
Hoffmann-L. R. 1/10 .17950.- 17975.—

ZURICH
Swissair nom 615.— 622.—
Swissair port 715.— 726.—
Union banques suisses 4160.— 3900.—
Société banque suisse . 3230.— 3190.—
Crédit suisse 3360.— 3400.—
Banque pop. suisse . . . 2120.— 2100.—
Bally 1310.— 1300.—
Electro Watt 2360.— 2370.—
Motor Colombus . . . 1500— 1500.—
ltalo-Suisse 241.— 241.—
Réassurances Zurich . . 2150.— 2145.—
Winterthour ass. nom. 985.— 980.—
Zurich ass 4590.— 4600.—
Alu. Suisse port 3090.— 3110.—
Alu. Suisse nom. . . . .  1420.— 1450.—
Brown Boveri 1535.— 1555.—
Saurer 1700.— 1700.—
Fischer 1500.— 1495.—
Landis & Gyr 1570.— 1575.—
Lonza . 2490.— 2475.—
Nestlé port 3315.— 3350.—
Nestlé nom 2305.— 2300.—
Sulzer 3500.— 3500.—
Oursina port 1435.— 1435.—
Oursina nom 1430.— 1440.—
Alcan 99.— 100.—
Am. Tel. & Tel 208.— 208.50
Canadian Pacific . . . .  296.50 293 —
Du Pont 600.— 600.—
Eastman Kodak . . . .  329.— 330.—
Ford Motor 258.50 265.—
General Electric . . . .  467.— 476 —
General Motors . . . .  356.— 363.—
I B. M 1518 — 1556.50
Internationa l Nickel . . 191.50 192.50
Kennecoit 157.— 165.50
Litton 122 — 126.50
Sirl Oil New-Jersev . . 327.— 331.—

r- .-

15 mars 16 mars
Union Carbide 192.— 192.—
U. S. Steel 138.— 142.50
Machines Bull 68.50 70.75
ltalo-Argentina Cia . . 30.50 30.50

i Sodec 156.— 154.50
A. E. G. 230.— 230.50
Farben. Bayer 171.— 172.—
Farbw. Hœchst 223.— 223.50
Mannesmann 193.— 190.50
Siemens 268.50 270.—

PARIS
Air liquide 388.50 390.—
Aquitaine 529.— 530.—
Cim. Lafarge 239.40 239.—
Citrëon 102.50 102.50
Fin. Paris Bas 252.10 252.—
Fr. des Pétr 162.50 162.80

• L'Oréal 1750.— 1749.—
Machines Bull 93.80 97.45
Michelin 1357.— 1364.—
Péchiney 175.70 176.20
Perrier 226.30 227.30
Peugeot 249 — 248.—
Rhône - Poulenc . . . 232.90 231.—

' Saint - Gobain 145.30 146.50

LONDRES
Anglo American . . . .  323.— 321.—
Brit. & Am. Tobacco . 310.50 309.50
Brit. Petroleum . . . .  421.50 420.50
De Beers 226.— 225.—
Electr. & Musical . . . 172.50 172.—
lmp. Chemical 239 — 237.—
lmp. Tobacco . . . . .  73.— 72.—
Rio Tinto 242.— 242.—
Rolls Royce suspendu suspendu
Roan CM 200 — 204.50
Shell Transp 331— 330.—
Western Hold 914.— 918.—
Zam. Anglo-Am. . . . 175.— 181.—

FRANCFORT
A.E.G 191.50 195.—
Audi NSU 234 — 234.—
Bad. Anilin 155.50 156.50
B.M.W. 228.50 229.—
Daimler 372.50 376.—
Deutsche Bank 352.— 360.—
Dresdner Bank 272.— 278.—
Farben. Bayer 143. 144.50
Ilochst. Farben . . . .  187.30 189.—
Karstadt 375.— 384.—
Kaufhof 257.— 260.—
Mannesmann 161.20 162.50
Siemens 226.50 227.—
Volkswagen 199 — 203.50

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit suisse

NEW-YORK 15 mars 16 mars
Allied Chemical . . . .  28-3/8 28
Allumin. Americ. . . . 63-1/2 64-5/8
Am. Smelting 26-7/8 27
Am. Tel. & Tel. . . . 48-1/2 48-7/8
Anaconda 21-1/2 22-1/8
Boeing 23
Bristol & Myers . . . .  66-1/4 65-3/4
Burroughs 119-5/8 120-5/8
Canadian Pacific . . . .  67-5/8 67-1/4
Caterp. Tractor . . . .  47-1/4 47-1/2
Chrysler 29 28-7/8
Coca-Cola 91-1/4 92-3/4
Colgate Palmolive . . .  50 50
Control Data 65-1/4 65-1/2
C.P.C. int 37-7/8 38-1/4
Dow Cheminai 86 87
Du Pont 39-1/2 40-1/2
Eastman Kodak . . . .  76-1/2 78-1/4
Ford Motors 61-5/8 61-1/8
General Electric . . . .  111 110-1/2
General Foods 84-7/8 84-7/8
General Motors . . . .  84-1/4 84-1/2
Gillette . . . .• 50 50-1/8
Goodyear 31-7/8 31-1/4
Gulf Oil 31 31-1/2
I.B.M 363-1/2 362-1/2
Int. Nick el 45-1/8 45-1/8

15 mars 16 mars
Int. Paper 36-5/8 37
Int. Tel. & Tel 61-3/8 61-3/4
Kennecott 38 38-3/4
Litton 28-3/4 29-3/8
Merck 97-1/2 99
Minnesota Mining . . . 112-3/4 113-1/2
Mobil Oil 57-7/8 58
Monsanto 38-5/8 38-1/2
National Cash 44-7/8 45-3/8
Panam 17-1/2 16-5/8
Penn Central 6-3/4 6-5/8
Philip Morris 59-3/8 60-1/4
Polaroid 92-3/8 93-3/4
Procter Gamble . . . .  59-3/4 61
R.C.A 35-1/8 36
Royal Dutch ' 42-3/8 42-3/8

/ Std Oil Calif 58-7/8 59-3/8
Std Oil New Jersey . . 77-3/8 78
Texaco 37-5/8 37-7/8
T.W.A 19-1/4 19
Union Carbide 44-7/8 45
United Aircraft . . . .  38-1/4 38-5/8
U.S. Steel 32-7/8 33
Westingh. Elec 81-3/8 82-3/8
Woolworth 50 50-3/4
Xerox 104-3/4 106-1/2

Indice Dow Jones
industrielles 908.20 914.57
chemins de fer 203.69 204.24
services publics 124.26 124.17
volume 18.930.000 22.260.000

Cours communiqués
par Emmanuel Deetjen S. A., Lausanne

CHRONI QUE DES MARCHÉS

Wall Street dépasse ( indice 900
Le lundi 15 mars 1971 sera marqué

; d'une p ierre blanche dans l 'histoire de
la bourse de New-York car à cette
date l'indice Dow Jones des actions
industrielles américaines s'est situé en
clôture au-dessus de 900, niveau ' qui
n'avait plus été tenu depuis le 11 juin
1969. Ce plafond avait bien été en-
foncé à trois reprises en cours de
séances durant la semaine dernière ,
mais chaque fois , la clôture quotidien-
ne des échanges s'était située à un
indice inférieur à 900. Après avoir
p lafonné durant plusieurs marchés au
seuil de ce cap — dans une saine
ambiance après la hausse considéra-
ble du début de 1971 — les ache-
teurs ont rep ris l 'initiative et il n'est
pas impossible que ce nouveau départ
engage les valeurs américaines vers
des niveaux encore plus élevés.

Pour l'instant , la profession n'est
pas générale ; elle concerne surtout
les valeurs de l'automobile dont les
ventes s'accroissent dans une mesure
qui dépasse la reprise saisonnière. Au-
tres secteurs bien disposés, l'électrici-
té et l'électronique voient des avan-
ces substantielles qui reflètent bien
la renaissance de la confiance du pu-
blic pour les titres dits de croissance.
Précisons encore que l'on s'attend à
de nouvelles baisses des taux de l 'in-
térêt, alors que, pour l 'instant, la
« prime rate » est encore comprimée.

EN SUISSE , l'attentio n se concentre
sur l'augmentation du cap ital de deux
de nos p lus grands établissements de
crédit : La SB S et l'UBS. Cette op é-
ration se déroule dans les meilleures
conditions, les droits s"échangeant à
des cours soutenus et les actions ayant
déjà récupéré l'essentiel de leurs cou-
pons détachés. Parmi les autres grou-
pes, les chimiques renforcent leurs es-
timations antérieures et Alu/ninium
retrouve un cercle plus large d'ache-
teurs. Les nombreuses souscriptions
publiques d' emprunts frais connaissent
le succès ce qui prouve l'abondance
des moyens liquides.

PARIS connaît de petites bourses
dans cet intermède partageant les
deux rounds des élections municipa-
les dont la p remière manche a vu la
stabilité politique l'emporter.

MILA N s'attribue la mention peu
envia ble de champion de la baisse avec
des déchets qui s'ils ne sont pas pro-
fonds  n'en affectent pas moins toutes
les branches des valeurs italiennes.

FRANCFORT ne s'écarte guère de
ses estimations précé dentes.

LONDRES vit dans l'inquiétude au
sujet de l'avenir économique de l 'An-
gleterre et de la livre sterling et en pro-
f i te  pour procéder à quelques allége-
ments de cours.

E.D.B.

Cours du 16 mars 1971
Achat Vente

Angleterre (1 £) . . .  10.25 10.55
U.S.A. (1 $) 4.27 4.33
Canada (1 S can.) . . 4.20 4.30
Allemagne (100 DM) . 117 — 120.—
Autriche (100 sch.) . . 16.50 16.80
Belgique (100 fr.) . . . 8.55 8.85
Espagne (100 ptas) . . 6.— 6.25
France (100 fr.) . . . .  77— 79.50
Danemark (100 cr. d.) 56— 59.—
Hollande (100 fl.) . . . 118.50 121.50
Italie (100 lit.) —.66 '/> —.69
Norvège (100 cr. n.). . 59.— 62.—
Suède (100 cr. s.) . . 82.— 85.-

Pièces d'or
Suisse (20 fr.) 46.- 50.-
France (2S_ fr.) . . . V.  43.50 47.50
Angleterre (1 £ ) . . . .  39.50 43.50
U.S.A. (20 S ) . . . .  . 245.— 265.-
Lingots (1kg) 5355.— 5440 —

Cours communiqués sans engagement
par le Crédit Suisse

Billets de banque étrangers

NEW-YORK (AP). — On notait une
forte activité à la Bourse de New-York où
l'indice Dow Jones continue à dépasser le
niveau des 900 points.

La tendance

Soleure. — La 82me assemblée généra-
le de la « Banque hypothécaire et commer
ciale suisse » , dont le siège principal est
à Soleure, s'est déroulée à Soleure, sous
la présidence de M. Max Gressly et en
présence de 339 actionnaires, représen-
tant 14,426 actions. Les comptes et le
rapport d'activité ont été acceptés.

L'assemblée a décidé le versement
d'un dividende de 8 pour cent (inchan-

gé) et d'affecter 300,000 francs (contre
200,000 francs l'année précédente) au
fonds de réserve spéciale. Après cette
attibution , les réserves s'élèvent à
5,325,000 francs. L'assemblée a décidé
d'autre part d'augmenter le capital-ac-
tions de 10,5 à 15,75 millions de francs,
par l'émission de 10,500 nouvelles actions
d'une valeur nominale de 500 francs
offertes au cours de 750 francs.

Banque hypothécaire
et commerciale suisse
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E SKoî MON UN FILM D'ANDRE CAYATTE Z

T7XZ~ ™~~~~ X(W" ¦ ' -~~~. B

¦ ---1 1 •I-%JrÛ
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Haute coiffure - Parfumerie - Boutique - Postiches
Méthode ef produits Helena Rubinstein

j rPi ^§ ĵ cc 24 M21
Nous nous ferons un plaisir de vous conseiller pour \\|/#
votre nouvelle coiffure et votre prochaine coloration ^^m k̂ ̂
Une sélection : notre « permanente personnalisée » «PïSSÏ-é.
Avec ou sans rendez-vous, nous attendons votre visite. 
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Deux spécialités succulentes:

LA PALÉE FLAMBÉE
A L'ESTRAGON

LE GRATIN DE PERCHES
AUX CREVETTE S

MCaveaul 
BAR-DANCING

fAbblesl un extraordinaire
gHBHJ ensemble :

Le Quintette de
1 HARRY DIEWALD
1 Tél. (038) 31 62 31
Vj 0M.~ " "  jjWj jffiS ¦' .; ; T'" —-¦;;- ', J|| i i| '>||j"' l M

.̂̂  THÉÂTRE DE POCHE
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DE SAINT-AUBIN
LA TROUPE DE LA TARENTULE PRÉSENTE :

Tous les vendredis et samedis du mois de mars,
à 20 h 30

. ( . . . ..

COMÉDIE
de Samuel BECKETT

LA MURAILLE
de 3ean-René HUGUENIN

i l'un des comédiens de la troupe

;i Location : Magasin Denis , tél. (038) 55 1165

j \ Prix des places : Fr. 5.—
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I L Y  A DES
VACANCES
DANS L'AIR
ATHÈNES dès 495.- i
RHODES dès 587.-
SICILE dès 740.-

_MAROC dès 645.-
et de nombreuses
autres destinations.
Demandez la nouvelle brochu-
re de vacances airtour suisse j
auprès de votre agence de
voyage airtour.

I I

Tél.
NATURAL S. A . 23 21 32 !
POPULARIS TOURS 24 02 02 j
TOURING-CLUB SUISSE

24 15 31 !
VOYAGES '

ET TRANSPORTS 25 80 44 ;
WAGONS-LITS COOK 24 41 51

h à

Prêts 1express 1
de Fr.500-à Fr. 10000.-

• Pas de caution :
Votre signature suffit I:- 1

• Discrétion totale
Adressez-vous unique- Il
ment à la première
banque pour
prêts personnels. || |

Banque Procrédît
2001 Neuchâtel, av. Rousseau 5

X 

tél. 038/24 63 83
ouvert08.00-12.15 et13.46-18.00 |<
fermé le samedi j
Nous vous recevons
discrètement en local
privér J;
, NOUVEAU Service exprew . : :

I I
| Nom i B

I Rue | H j

' Endroit 11
i il ;

Du 25 mai au 5 juin 1971

Coffret -codeauxî
p o u rf i a n c é s

ï j Une idée-étincelle solutionnant à mer- V\ /^y/«>S Ĵ -1 iiyeille le plaisir d'offrir et la joie de recevoir, i V /  Q \y v fi iIl contient tout ce dont un jeune ménage J, Y 3Ha besoin. De l'utile, de l'indispensable et TL I ^Isl•du beau. Vous constituerez votre t,w  ̂ »̂ ^WB

j  Fiancés, voici la trouvaille! ^̂^™̂^̂™ ™̂ ™̂̂™ t™̂s™̂ ™̂
p Vous la recevrez dans notre Wf ¦̂^ ¦̂^nr^̂ HI^̂ HH¦: magasin,ensemble- .. .. . ¦ .; '¦'¦ « y ̂ B'- '̂  '¦ '¦' ''' '-V't"iV avec une documentation H ' ; ¦H I ¦"- — ¦"'¦'' ' " ¦'¦M
;:\ afférente. )  '] I _ ! M | ^Zl̂ ^

TV
couleur

noir et blanc

Vente
Location

i Echanges
Modèles depuis

Fr. 575 

Service impeccable ,
.rapide et consden^cieux par personnel

spécialisé

Neuchâtel
RADIOS - TV

Beau choix de cartes
de visite à l'imprimerie

de ce journal

A vendre

jeunes
teckels
pure race, pedigree.
Très beaux animaux ,
sains, 250 fr.
Tél. (021)24 22 15.

Apprenez maintenant
à taper à

la machine
à écrire

en louant une ma-
chine à raison de
Fr. 25.— par mois,
chez Reymond, Neu-
:hâtel, fbg du Lac 11.

GELEE ROYALE
POLLEN

DIRECTEMENT DU PRODUCTEUR
Documentation gratuite sur demande à

CEDISA, 1022 CHAVANNES-RENENS
Téléphone (021) 35 48 22
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Pour le second arrêté, permettant de
conclure des accords d'aide financière, M.
Brngger reconnaît que la situation juridi-
que est plutôt confuse. Cependant, il dé-
montre, auteurs à l'appui, qu'une telle
délégation de compétence est conforme à
une interprétation moderne, dynamique, mais
normale. Il repousse donc la proposition
Clottu de renvoi. Cet arrêté doit être
compris comme une approbation antici pée
de tous les accords qui pourront être
conclus. Cette anticipation générale est,
elle, soumise au référendum facultatif. Il
n'est pas besoin, donc, de le prévoir pour
chaque accord. Ces accords auront un
caractère bien déterminé, défini par ce
second arrêté. La situation est donc saine.

Mais M. Brngger reconnaît qu'il faut
étudier une épuration des textes constitu-
tionnels affirmant plus clairement la délé-
gation de pouvoirs, afin d'éviter toute con-
fusion.

Mais la bataille n'était pas encore gagnée
pour M. Brugger. Le libéral genevois Ray-
mond Deonna vient soutenir une argumen-
tation serrée à propos du premier projet,
celui octroyant les 400 millions. Il déclara
d'emblée qu'il était favorable à l'aide aux
pays en voie de développement, qu'il était
favorable à l'aide financière, qu'il était
favorable au projet de crédit

Son intervention ne fut donc pas dictée
par un souci de manœuvrer pour faire
échouer le tout. Mais il remarque que
le projet de crédit, pour escamoter le
droit au référendum facultatif, se base
sur l'art. 102 chiffre 8 de la constitution
qui dit que le Conseil fédéral est chargé
des relations extérieures.

Pour lui, cette disposition, qui date de
bien avant l'aide au développement, qui
recouvre les rapports diplomatiques nor-

maux, ne s'applique pas à cette aide au
tiers monde. De plus, il nie que ce projet
soit seulement un crédit, non créateur de-
normes juridiques. Ce crédit sera dispensé
par des conventions internationales, que
prévoit le second arrêté. Il y aura bel
et bien, à son sujet, des normes obliga-
toires pour les deux parties. En vertu
de la loi sur les rapports entre les con-
seils (art. 6 al. 1) tous les actes législatifs ,
créateurs de normes obligatoires, doivent
être de portée générale et donc soumis
au référendum facultatif.

D'un point de vue politique, M. Deon-
na veut que l'on introduise la clause réfé-
rendaire. Que pensera le peuple de l'es-
camotage de son droit ? On crée une
ambiance de méfiance. Il ne faut pas
craindre le peuple. Si le référendum est
demandé, on se battra, on diffusera une
large information. Ce sera un fait heu-
reux. Si d'aventure, le crédit étai repous-
sé par le peuple, on remettrait l'ouvrage
sur le métier, un peu différemment. De
toute manière, l'aide au tiers monde, œuvre
gigantesque, doit être comprise et appuyée
par l'opinion publique.

M. Schwarzcnbach viendra défendre une
proposition analogue, mais pour des motifs
nettement plus nationalistes, notamment ce-
lui que nous n'avons pas à obéir à des
injonctions de l'ONU. Mais, chez lui aus-
si, le souci démocratique est évident. Le
libéral bâlois s'en prend également à la
peur du référendum.

LE REFERENDUM FACULTATIF
POUR LE SECOND ARRÊTÉ SUFFIT
La contre-argumentation vient de plu-

sieurs côtés. Notamment du socialiste
Renschler et des radicaux Frcymond et
Copt. Pour M. Freymond, la situation

est claire. Le premier arrêté concerne un
crédit. C'est tout. Il est simple. Il n'y
a pas à envisager un référendum faculta-
tif. L'art. 102 est une base suffisante.
Il ne voit aucune distorsion. L'aide au
tiers monde est bien, désormais, une tâche
courante de notre politique étrangère.

Quant aux conventions, aux accords in-
ternationaux , créateurs de normes juridi-
ques législatives , ils sont couverts par
le second arrêté. Celui-là est soumis au
référendum facultatif. C'est une délégation
de pouvoirs. Les citoyens peuvent l'attaquer
dans un certain délai.

Les droits du peuple sont sauvegardés.
M. Copt sera du même avis, ajoutant

que la base se trouve déjà dans la défini-
tion de notre neutralité qui se doit d'être
solidaire.

Quant à M. Brugger, 11 déclara simple-
ment que le Conseil fédéral avait respecté
la pratique courante.

Au vote, la proposition Schwarzenbach
fut effacée par l«i proposition Deonna plus
charpentée.

La proposition Deonna, d'introduire la
clause référendaire pour le crédit, obtint
alors 44 voix. Mais 85 votèrent contre.
La proposition Clottu de renvoi du second
arrêté obtient 24 voix. 88 votèrent contre,
mais il y eut 17 abstentions.

En somme, on peut dire qu'un quart
du Conseil national a voulu manifester
qu'il n'était pas satisfait d'une situation
juridique trop confuse. Mais les deux pro-
jets, sur le fond, furent acceptés de ma-
nière très unanime.

J. E.
ROUTES ET CARBURANTS

Le premier objet à l'ordre du jour de
la séance de mardi au Conseil national

avait été le problème de l' autoroute de
contournement au nord et à l' ouest de la
ville de Zurich passant par Glattbrugg
(bifurcation de la N lb - Urdorf - tunnel
de l'Uetliberg ouesl/VVettswil (accès à la
N 4). A cette question est jointe une pro-
position du Conseil fédéral de modifier
l' arrêté concernant l'emploi de la part
du produit des droits d'entrée sur les
carburants destinée aux constructions rou-
tières (il s'agit de fixer à nouveau les
taux en pourcentage de la contribution
de la Confédération aux frais de construc-
tion des routes nationales dans les villes ,
afin de pouvoir calculer cette contribution
plus largement.

Après ces explications des rapporteurs ,
M. Schlumpf (parti évangélique , GR), pré-
sident de la commission , et M. Bochatay
(pdc , VS), les porte-parole des groupes
annoncent tous leur approbation S l' en-
trée en matière , puis le conseiller fédéral
Tschudi présente les conclusions du dé-
bat. L'entrée en matière n 'est pas com-
battue , le premier arrêté (tracé) et le
second (part du produit des droits d'en-
trée sur les carburants) sont adoptés sans
opposition.

La lutte-contre l'inflation
Des mesures importantes devront être prises si
l'on veut éviter une nouvelle hausse des prix

GENÈVE (ATS). — « On peut et on
doit lut ter  contre l ' inf la t ion » , el la Ban-
que national e suisse est déterminée à lut-
ter dans ce sens : telle est la conclusion
d'une conférence consacrée à la lutte con-
tre l 'inflation en Suisse, présentée lundi
soir à Genève par M. Alexandre Hay,
vice-président de la direction générale de
la Banque nationale , et organisée par la
Chambre de commerce et d'industrie de
Genève. L'orateur a ajouté que des mesu-
res importantes , touchant tous les secteurs
de l'économie, devront être prises si . l'on
veut éviter une nouvelle hausse des prix.

UN GASPILLAGE DE TEMPS
ET D'EFFORTS

En guise d'introduction , M. Hay a sou-
ligné l'importance du phénomène d'inflation
dans le monde et l 'inquiétude générale
qu 'il provoque , alors qu 'en Suisse le pro-
blème a tendance à être sous-estimé. 11
a montré les raisons importantes de lutter
contre l ' inflation , « qu iprovoque un gas-
pillage de temps et d' efforts ». Elle décou-
rage les épargnants , puisque les montants
qu 'elle absorbe sur l'épargne atteignent au-
jourd'hui plusieurs milliards de francs , ce
qui représente « une véritable escroque-
rie ».

En conséquence , elle pousse à la con-
sommation , qui va plus « au futile qu 'à
l'utile ». Elle « fait régner un climat d'in-
sécurité dans toute la population » et com-
promet l' application au travail et la sta-
bilité économique et sociale. Enfin , pour
M. Hay, elle peut inciter l'Etat à se
substituer à l'économie privée , pour abou-
tir à « la socialisation de l'économie ».

LUTTER A TEMPS
M. Hay a évoque ensuite les moyens

d'action dont la Banque national e et les
autorités fédérales disposent pour lutter con-

tre l ' in f l a t ion , lotit en soulignant les limi-
tes de ces moyens. Il a noté qu 'il était
important  d' entamer la lutte à temps, ce
qui n 'a pas été fait en Suisse en raison
de l'incompréhension des entreprises et. des
banques à celte époque. Après avoir ana-
lysé les mesures de limitation des crédits ,
en montrant qu 'elles ne touchent finale-
ment que les entreprises qui doivent faire
appel aux crédits bancaires , M. Hay a
déploré le budget déficitaire de la Con-
fédération et l' accroissement des dépenses
des cantons et des communes. Il faudrait ,
selon lui , aboutir à une meilleure coor-
dination et à un ordre plus strict des
priorités dans le secteu r public avant de
pouvoir en demander autant aux entrepri-
ses privées.

Enfin, M Alexandre Hay a montré que ,
pour juguler l 'inflation , il est nécessaire
que tout le monde prenne conscience du
problème et qu 'il faut « veiller à ce que
les revendications salariales restent dans
les limites du raisonnable ». La conclusion
de M. Hay est qu 'il faut absolument lut-
ter contre l'inflation , source de troubles
sociaux et de récession, r

Référendum et responsabilité
De notre correspondant de Berne par

intérim :
Sur ce ' grand débat juridique, à propos

de l'aide financière, il y a deux aspects
au problème.

D'une part, il n'est pas douteux que la
base constitutionnelle est assez confuse.
M. Brugger l'a nettement admis. D'autre
part, on doit se garder de traiter le bien
précieux qu'est notre démocratie par-des-
sous la jambe. Les droits du peuple sont
sacrés. On ne revitalisera pas la démocra-
tie, on ne distillera pas la confiance en
vue des grandes échéances si l'on donne
au peuple l'impression qu'on le fuit. La
une mauvaise philosophie pour les auto-
rités de ce pays. La démocratie a ses rè-
gles, il faut en accepter le prix, savoir se
battre avec honneur et sans rancune.

Cependant, il y a un autre ordre d'ar-
guments à envisager. Tout d'abord, U ne
fait aucun doute que la complexité crois-
sante des affaires publiques, leurs ramifi-
cations internationales, la nécessité de les
suivre par une politique cohérente, de lon-
gue baleine, souple néanmoins, et adapta-
ble, imposent toujours pins une habitude.
Cette habitude est la délégation de pou-
voirs au Conseil fédéral et au parlement.
Si le peuple doit trancher chaque fois
peur du référendum serait, sans nul doute,
qu'une véritable question de principe,
d'orientation fondamentale se pose, il ne
peut être bon qu'il puisse être appelé à
se prononcer, parfois à l'initiative d'un
très!" petit groupe de citoyens, à l'occasion
de tonte une succession d'actes concrets
qui doivent être accomplis par notre gou-
vernement.

En clair, cela signifie que l'on peut en-
visager, quelque jour, un grand débat sur
l'aide au développement. C'est une grande
question de principe. Mais il paraît diffi-
cile d'envisager que l'on admette le réfé -
rendum facultatif pour chaque crédit de
coopération technique on d'aide financière
qui serait voté par le parlement.

RÉFORME CONSTITUTIONNELLE
La solution parait donc être celle-ci.

D faut aller dans le sens d'un regroupe-
ment de tous les projets d'aide publique,
de manière que l'opinion puisse vraiment
avoir une vue d'ensemble. Il faut, parallè-
lement, préparer une épuration constitu-
tionnelle qui donnerait, de manière indis-
cutable, une compétence au Conseil fédé-
ral, contrôlé par le parlement, pour l'aide
au développement.

Un article spécial est à envisager. Il
faudra, ensuite, soumettre cette revision
constitutionnelle au double vote dn peu-
ple et des cantons, comme U se doit.
L'opinion devrait alors être en mesure
d'apprécier l'ampleur de notre effort, sa
justification, ses résultats globaux. Le sou-
verain devrait pouvoir se prononcer à la
fois sur le fond : l'aide an développement
est-elle nécessaire ? Et sur le principe de
la procédure, admet-on que c'est là nue
tâche courante du gouvernement ?

ENTRE LES DEUX
Il est vrai que si une partie de l'opinion,

parmi la jeunesse intellectuelle notamment,
est acquise à l'aide au tiers monde, de
manière parfois même révolutionnaire, une
autre partie est réticente. Il ne s'agit pas
de fuir le verdict démocratique.

Mais, dans une saine démocratie, les
élites politiques cherchent à précéder l'évo-

lution des esprits, à l'amener à une certaine
maturation dans l'approche d'un problè-
me. Provoquer, peut-être, un référendum
aujourd'hui, autour du crédit même de
400 millions eût paru être une sorte de
décharge de responsabilité politique, de la
part du parlement. On mettrait toute la
question en discussion sans que le peuple
se trouve véritablement en face d'un acte
de foi de la part de ses notables politi-
ques.

PLUS TARD
Or, l'aide au tiers monde, dont on con-

naît les aléas, les échecs, dont on saitqu'elle ne fera pas échapper ce tiers mon-
de aux luttes fratricides, aux calamités de

toutes sortes, dont on ne peut escompter
des fruits vraiment visibles qu'au fil de
nombreuses générations est un acte de
foi. Ou bien l'on considère que c'est un
devoir permanent du pays, ou bien on
considère que ce devoir doit pouvoir être
remis en cause périodiquement.

A l'occasion d'une réforme constitution-
nelle, le débat pourra s'ouvrir, un débat dé-
cisif. Nous croyons qu'il ne faudra pas
alors l'esquiver, et qu'il faut nous y pré-
parer dès maintenant. Un projet d'article
constitutionnel provoquera un grand et
beau débat, au véritable niveau de prin-
cipe où il doit se situer.

J.E.

Participation: initiative lancée en avril
par trois grandes organisations syndicales

BERNE (ATS), — « La Confédération
a le droit de légiférer » sur la participa-
tion des travailleurs et de leurs organisa-
tions aux décisions dans les entreprises et
les administrations », tel est le texte d'une
initiative populaire qui sera lancée dès le
mois d'avril et qui vise à compléter le
premier alinéa de l'article 34ter de la Cons-
titution fédérale. Cette initiative a été pré-
sentée mardi par ses promoteurs, l'Union
syndicale suisse (•< USS »), la confédération
des syndicats chrétiens de la Suisse (CSC)
et l'Association suisse des syndicats évan-
géliques (ASSE). Journée historique puisque
l'on a assisté pour la première fois à la
réunion, pour une action précise il est
vrai, de trois syndicats groupant environ
540,000 des quelque 800,000 ouvriers et
employés organisés en Suisse. C'est parce
que dans notre pays la participation des
travailleurs aux décisions reste insuffisante
à leur lieu de travail que ces trois syndicats

ont décidé de lancer une initiative popu-
laire.

« LE MOMENT EST VENU DE
FAIRE UN NOUVEAU PAS... »

Pour les syndicats, a relevé M. E. Wue-
thrich, conseiller national, président de
l'« USS », la participation n'est ni nouvelle,
ni révolutionnaire. Notre pays connaît .déjà
de nombreuses formes de consultation et
de participation des travailleurs, hors de
l'entreprise en particulier. Cependant, les
institutions actuelles sont insuffisantes à di-
vers égards et susceptibles d'être dévelop-
pées. La motivation de l'initiative n'est pas
idéologique, a précisé M. Wuethrich. Elle
vise à des fins très concrètes : à modifier
et à améliorer la position du travailleur
dans l'entreprise et l'administration. L'initia-
tive doit provoquer une décision de prin-
cipe et combler une lacune. Les syndicats
entendent toutefois maintenir le dualisme

« loi-contrat ». La participation doit donc
être assimilée à un élargissement et à un
perfectionnement des conventions collectives.

« UNE COLLABORATION CONFIANTE
SUR PIED D'ÉGALITÉ »

M. H. Riedo, président de la « SCS » et
député de Fribourg, voit dans le lancement
en commun de l'initiative « une collabora-
tion confiante sur pied d'égalité ». II espère
en outre « qu'on n'en restera pas à ce
but ».

Pour M. M. Graf, président central de
1' «ASSE », il a été prouvé partout que
même les ouvriers les mieux placés dans
l'industrie ressentent toujours la division
de la société humaine en deux classes
distinctes : « Celle d'en haut et celle d'en
bas. » Malgré les améliorations réalisées au
cours de ces dernières années, le salarié
est resté le sujet de l'économie et il est
urgent que ce « sujet devienne enfin un
citoyens- = dans -l'entreprise -avec . droit de
vote et partageant les responsabilités.

L « GARANTIR LE MAINTIEN '
DE LA PAIX SOCIALE »

La coopération qui s'est établie dans
notre société économique entre les organisa-
tions patronales et ouvrières est demeurée
limitée au domaine professionnel et à cer-
taines questions sociales. Un danger se cache
dans cette limitation, devait affirmer M.
B. Graber, secrétaire général de la « CSC ».
Etant donné que l'idée de collaboration
paritaire n'a pas progressé de façon satis-
faisante ces dernières années, « il s'agit
donc de peser sur le champignon, si nous
voulons garantir le maintien de la paix
sociale pour un proche avenir » .

« UN PREMIER PAS,
MAIS DÉCISIF »

L'inscription de la participation dans la
constitution constitue un premier pas, mais
décisif , a conclu M. B. Hardmeic r, secré-
taire de l'« USS », et les promoteurs de
l'initiative n'ignorent pas que l'élaboration
de la législation d'exécution se heurtera à
toutes sortes de difficultés. Les trois orga-
nisations s'emploieront à harmoniser leur
conception en prévision de la loi d'exécu-
tion. Cependant « notre initiative offre une
occasion bienvenue de confronter — com-
me le souhaitent de larges milieux — les
citoyennes et citoyens avec une question
fondamentale ».

Aide aux universités cantonales :
deux motions acceptées aux Etats

BERNE (ATS). - Le Conseil des Etats
a repris ses séances mardi après-midi. Faut-
il reviser la loi fédérale sur l'aide aux
universités cantonales ? Une motion, accep-tée, par le Conseil national, le demande,
et M. Torche (PDC-FR) au nom de la
commission le propose au Conseil des
Etats. Un autre motionnaire, M. Hofmann ,
touche un domaine très proche : il vou-
drait que la Confédération, . dans Vson aide
aux cantons universitaires, augmenté lés
subventions afférentes aux frais d'exploi-
tation des hautes écoles, afin de pallier
certaines insuffisances actuelles. Les can-
tons de Neuchâtel, Fribourg et Saint-Gall
ont reçu, en 1969, moins de subventions
aux titres de subside aux frais d'exploi-
tation, que pour l'année 1968. Cette ano-
malie doit être corrigée. Plus de la moi-
tié des conseillers aux Etats ayant signé
cette motion, celle-ci prend un relief parti-
culier. M. Tschudi reconnaît avec le mo-
tionnaire que les frais d'exploitation des
universités augmentent rapidement. Le Con-
seil fédéral accepte la motion, conscient
qu'il est que la revision proposée s'inscrit
dans le cadre des efforts d'amélioration
du régime actuel : la Confédération sup-
porte déjà plus de 50 % des frais univer-
sitaires annuels des cantons. M. Tschudi
souligne cependant la nécessité, dans les
correctifs à apporter à la solution pré-
sente, d'augmenter encore la coordination
indispensable entre les cantons universitai-
res et la Confédération. M. Huerlimann
(PDC-ZG) se réjouit de ces efforts à
venir, afin qne, par une meilleure coordi-
nation, on atteigne les buts visés qui sont
de former des universitaires accomplis éga-
lement parmi les étudiants dans les cantons
non universitaires. Le Conseil des Etats
accepte à son tour les deux motions.

AELE
Dans le cadre de l'Association européen-

ne de libre-échange (AELE), une conven-
tion a été signée en octobre dernier pour
la reconnaissance nuhielle des inspections
concernant la fabrication des produits phar-
maceutiques. Le Conseil des Etats suivant
les recommandations de M. Wenk (soc-BS)
approuve cette convention par 37 voix
sans opposition et autorise le Conseil fé-
déral à la ratifier.

Afin de tenir compte de la nouvelle
situation sur le marché laitier, le Conseil
fédéral a abaissé le supplément de prix
perçu sur les importations de poudre de
luit écrémé de 90 à 60 francs par 100

kdos des le 1er novembre 1970. Comme
l'a déjà fait le Conseil national, le Conseil
des Etats approuve cette mesure.

En fin de séance, le Conseil des Etats
a approuvé une motion du Conseil national
visant la construction de logements et de
homes pour vieillards et infirmes.

Affaire de chèques sans provision :
l'aventure s'est terminée à Lausanne

M M un

De notre correspondant :
Depuis le début du mois de décembre

de l'année dernière , une femme de nationa-
lité belge commettait dans notre pays, plus
particulièrement en Suisse romande , de
nombreuses escroqueries au préjudice de
commerçants à qui elle remettait en paie-
ment des chèques tirés sur un établissement
bancaire de Nyon.

DES COMMERÇANTS BERNÉS
Cette femme, disant se nommer Hélène

von Loon, âgée de 49 ans, réussit , par la
confiance qu'elle savait inspirer, tant sur
la Côte que sur la Riviera et à Lausanne,
à berner de nombreux commerçants. Elle
s'était présentée notamment dans des maga-
sins de confection et de chaussures, dans
des drogueries et des salons de coiffure.
Ses achats se montaient généralement à
plusieurs centaines de francs. Les victimes
ne devaient pas tarder à apprendre que
le compte était sans provision.

Les investigations entreprises par la bri-
gade financière de la police de sûreté vau-
doise, en étroite collaboration avec les po-
lices cantonales voisines, ont permis de
mettre fin aux exploits de cette délinquan-
te qui séjournait ocassionnellement dans no-
tre pays.

ARRÊTÉE A CRANS-SUR-SIERRE
Munie de faux papiers, cette personne

a été arrêtée le 27 j anvier à Crans-sur-Sier-

re par la police de sûreté valaisanne, en
possession d'un mandat d'arrêt mention-
nant différents faux noms utilisés par la
délinquante et certains points de contact
qu 'elle pouvait avoir dans la station valai-
sanne. Elle a été mise à la disposition
du juge informateur de l'arrondissement de
Lausanne.

ELLE A RECONNU...
Cette ressortissante belge a reconnu avoir

émis septante-deux chèques sans provision
totalisant plus de 56,000 francs. Elle est
également l'auteur de vols, d'abus de
confiance. Une petite partie seulement de la
marchandise a pu être récupérée et res-
tituée aux commerçants lésés.

L'entrée des Arabes
en Suisse

Le CAIRE (Reuter). — Le secrétariat
de la Ligue arabe a demandé aux Etats
membres s'ils seraient d'accord pour adop-
ter une position commune contre les mesu-
res qui visent les ressortissants arabes en
Suisse.

M. Selin el Yaffi .secrétaire général ad-
joint chargé des affaires politiques, a rap-
pelé que le gouvernement suisse continuait
à réglementer très strictement l'entrée des
Arabes dans la Confédération alors que les
ressortissants suisses ne faisaient pas l'ob-
jet d'un traitement similaire dans les pays
arabes.

C'est à la suite d'attentats de comman-
dos palestiniens contre des avions com-
merciaux israéliens sur des aéroports suis-
ses que le gouvernement suisse a été ame-
né à contrôler de très près l'entrée des
ressortissants arabes.

Licenciements dans une petite
fabrique d'horlogerie genevoise
Les dix ouvriers de l'entreprise ne sont pas touches

GENÈVE (ATS). — Une petite fabri-
que d'horlogerie genevoise, Solvil et Ti-
tus, à Veyrier, a licencié ses douze em-

ployés. Solvil et Titus appartient depuis
le 1er Janvier 1969 à la Société des gar-
de-temps S.A., à Neuchâtel, et cette der-
nière a décidé de réorganiser son admi-
nistration et de la concentrer à Neuchâ-
tel. Cependant, les dix ouvriers de l'usine
ne seront pas touchés par les effets de
cette concentration, la production se pour-
suivant à Genève.

Les employés ont reçu leur congé pour
la fin du mois de mai, mais ils n'auront
pas de difficultés à retrouver du travail,
sauf peut-être une personne non qualifiée
de 60 ans. Certains ont même déjà re-
trouvé un emploi. Le syndicat FOMH a
entamé des discussions pour obtenir pour
ce personnel une indemnité de licencie-
ment et, sur une base conventionnelle, le
bénéfice des années passées à Solvil et
Titus pour la 4me semaine de vacances
et la caisse de retraite dans leur nouvel
emploi.

Les ateliers de fabrication de Solvil et
Titus vont être prochainement transférés
ailleurs, mais tant du côté syndical que
du côté patronal, on assure que l'usine ne
quittera pas le canton de Genève. Il est
même possible qu'elle bénéficie d'une cer-
taine extension lors de son déménagement.

BERNE (ATS). — Le département fé-
déral de l'économie publique a désigné une
commission d'étude chargée de l'élabora-
tion d'un projet de revision de l'article
25bis de la Constitution et d'un projet de
loi sur la protection des animaux. Cette
commission est présidée par M. Andréas
Nabholz (Berne) , directeur de l'Office vé-
térinaire fédéral.

Revision de la loi
sur la protection

des animaux

Berne , (ATS). — Le groupe de travail
pour la préparation d'une éventuelle revi-
sion totale de la Constitution fédérale a
tenu sa vingtième séance de trois jour s à
Berne, sous la présidence de M. F. T.
Wahlen , ancien conseiller fédéral.

Il a discuté de manière approfondie le
neuvième des dix rapports détaillés élabo-
rés par les membres du groupe. Il s'agis-
sait du thème : gouvernement et administra-
tion.

Le groupe de, travail a en outre déter-
miné le programme des travaux à venir
et a fixé les dates des séances consacrées
à la deuxième lecture des rapports qui sera
terminée avant la fin de l'année.

Revision totale de la
Constitution fédérale

(c) Les recherches entreprises à la suite
des incendies criminels qui se sont produits
à Lausanne ces dernières semaines, notam-
ment la semaine dernière, ont abouti, par-
tiellement du moins: un garçon de 10
ans, du quartier du Valeutin , a reconnu
avoir bouté le feu aux alentours de l'im-
meuble qu'il habite avec ses parents. Il
est entré dans une classe du collège du
Valentin, au No 41, et dans les caves
des immeubles Riant-Mont 2, 6 et 10,
et Valentin 24, pour allumer des papiers
et des détritus.

Ce garçon a-t-il commis d'autres actes
de ce genre ? Les recherches continuent.
L'intéressé est à disposition du président
de la Chambre des mineurs.

Les incendies
du Valentin

à Lausanne : l'œuvre
d'un garçon de 10 ans

« Lausanne-triage » : une
grande réalisation des CFF

De notre correspondant >
Enchevêtrement de ponts, de viaducs,

de portiques, immense toile d'araignée de
câbles et de lignes aériennes, forêt de
lampadaires, chapelets de vagons allongés
bien sagement, parallèles, dans la plaine
de Denges, telle se présente la nouvelle
gare < Lausanne - Triage », destinée à
remplacer celle de Renens devenue insuf-
fisante. On sait qu'elle est proche de
l'autoroute Genève - Lausanne, des via-
ducs parallèles sur la Venoge.

Commencée en 1961 et pratiquement ter-
minée, la gare est au carrefour des lignes
Genève - Zurich et Jura - Simplon, de-
puis son raccordement à la gare de Bus-
signy par l' ancien tracé Morges - Cos-
sonay, à l'époque où l'on voulait éviter
Lausanne...

Elle sera mise en service officiellement
le 23 mai prochain , avec l'entrée en vi-
gueur de l'horaire d'été.

Une première étape fut officieusement
inaugurée en 1964, pour le garage et le
triage des trains de l'Exposition nationale.

La visite d'hier fut conduite par M.
André Brocard , le nouveau directeur du
1er arrondissement des CFF, qui précisa
que Lausanne - Triage couvrait la zone
délimitée par Coppet , Vallorbe, les Ver-
rières , Porrentruy, Douanne, Avenches ,
Guin et Sierre.

La gare de Renens, construite en 1968,
permettait le mouvement de 1500 vagons
de marchandise par jour , alors que la
capacité de Denges sera de 2500 vagons,.
soit réception , triage et formation d'environ
soixante-dix trains par jour. L'automatisa-

tion sera poussée très loin, jusqu'au con-
trôle intégral des opérations par ordina-
teur. La gare se développe sur environ
3 km de longueur et sur une surface
de 673,000 m2. Le devis a été fixé à
150 millions de francs pour la gare de
triage et à 21 millions pour la transfor-
mation de la gare de Bussigny en vue
de son raccordement. Le nouveau triage
occupera 180 agents.

COIRE (ATS). — Comme le communi-
que l'Office vétérinaire cantonal du can-
ton des Grisons, un renard atteint de
la rage a été tué le 11 mars dans la ré-
gion de Valbella-Lenzerheide. C'est l'Insti-
tut central de la rage à Berne qui a cons-
taté que ce renard était atteint de cette
maladie. Il s'agit du cinquième renard at-
tent de la rage tué dans le district de
Churwalden et dans les communes de Vaz-
Oberwaz.

Cinquième cas de rage
dans les Grisons

ZURICH (ATS). — Après cinq ans de
travaux , la' place de la gare de Zurich a
été rouverte mardi à la circulation. Une
importante partie de la ville pourra être
reconquise par le trafic. La synchronisation
de la circulation sera faite par des feux
commandés par une centrale électronique.

La place de la Gare
de Zurich

est rouverte au trafic

ZURICH (ATS). — Une action de po-
lice, menée contre une bande de trafi-
quants de drogue à Zurich, a permis d'ar-
rêter dernièrement , dans la région de Hin-
wil , un artiste peintre de 24 ans qui avait
vendu au moins deux kilos de haschisch.

Il recevait la drogue sous forme de pou-
dre. Après l'avoir pressée pour obtenir des
plaques, il écoulai t sa marchandise dans
des locaux spécialisés de Zurich. Les au-
tres trafiquants et les membres d'une com-
munauté dont il faisait partie , avaient été
arrêtés en janvier déjà.

Arrestation d'un trafiquant
de drogue

Genève, (ATS). — Après un examen de
la situation créée par le décès de M. Henri
Trueb, rédacteur en chef de la « Voix
Ouvrière », organe du parti suisse du tra-
vail , le conseil de direction de la société
d'édition de ce quotidien a demandé à M.
Armand Magnin , secrétaire cantonal de la
section genevoise du PDT, d'assurer la di-
rection politique de la « V.O ». Cette déci-
sion a été prise en plein accord avec le
comité directeur du parti suisse du travail,
précise un communiqué du conseil de di-
rection , présidé par M. Etienne Lentillon.

Nouveau directeur
à la « Voix ouvrière »

GENÈVE (ATS). — Le « groupe univer-
sitaire jurassien de Genève », dans une
lettre qu'il a adressée récemment aux di-
rigeant du Rassemblement jurassien et au
Mouvement universitaire jurassien, critique
la politique du mouvement séparatiste.

Ce groupe d'étudiants séparatistes de
gauche reproche au Rassemblement juras-
sien d'avoir opéré un tournant dans sa po-
litique et d'avoir passé «d'une lutte con-
tre le régime bernois, son système de sub-
ventions, sa politique scandaleuse en ma-
tière de routes, d'agriculture, de concen-
tration industrielle », à « une lutte pure-
ment, ou preque, culturelle , ethnique, voire
nationaliste ».

Par cette lettre qui soulève bien d'au-
tre questions encore, les étudiants juras-
siens de Genève souhaitent susciter un dé-
bat au sein du Rassemblement jurassien et
de ses organisations affiliées ainsi que l'a
déclaré à l'ATS un des signataires.

Des étudiants
séparatistes critiquent

la politique du RJ.
GRIPPE!
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BERNE (ATS). — Le département fédé-
ral de l'économie publique a confié à une
commission préparatoire d'experts l'étude
de la question des paiements directs en
tant qu'instrument de la politique des re-
venus dans l'agriculture. Dans une phase
ultérieure, cette commission sera complé-
tée par d'autres personnalités des milieux
de la science, de l'économie et de l'admi-
nistration , pour devenir une commission
d'experts proprement dite. Celle-ci devra
alors, à la lumière des résultats des tra-
vaux préliminaires, soumettre à une ana-
lyse approfondie et à un examen critique
les divers aspects du problème des paie-
ments directs, présenter des propositions
concrètes audit département et , enfin , dé-
terminer les conditions juridiques que po-
serait leur réalisation.

Politique des revenus
dans l'agriculture



JÉRUSALEM (AP). - Mme Golda
Meir, président du conseil, a rejeté la
politique souhaitée par l'opposition de droi-
te, à savoir le maintien de tous les ter-
ritoires arabes conquis au cours de la
guerre de juin 1967, dans le débat sur
la motion de censure, jeudi , à la Knesset.

< Israël, a-t-elle déclaré ne se repliera
pas sur les frontières d'avant 1967, mais
je n'ai jamais dit que les frontières de la
paix doivent être les lignes de cessez-le-
feu. »

Mme Meir, contre qui M. Begin, chef
du parti de droite Gahal, a déposé une
motion de censure à la suite de l'interview
qu'elle a accordée au « Times » de Lon-
dres, s'est refusée à toute rétractation con-
cernant ses déclarations à ce journal, mais
elle a déclaré que « certaines juxtaposi-
tions de phrases ne donnent pas toujours
l'entière signification de ce que j'ai dit

\durant notre conversation ».
Au cours de cette interview, Mme Golda

Meir avait suggéré que le désert du Si-
naï soit démilitarisé sous contrôle inter-
national , et elle a précisé à ce sujet :

« Des garanties internationales ne peuvent
remplacer des frontières qui sont essentiel-
les pour éviter de nouveaux conflits. » Des
discussions entre les Quatre grands ont
lieu actuellement à New-York sur de telles
garanties, mais « nous n'avons même pas

promis de les accepter comme un supplé-
ment à un règlement de paix. Nous avons
seulement déclaré que nous les prendrions
en considération ».

LES CARTES
Mme Golda Meir a démenti avoir établi

des cartes ou des traces de frontières pour
un règlement au Proche-Orient.

« Cela vaut également pour la frontière
orientale d'Israël. J'ai déclaré que la fron-
tière entre Israël et la Jordanie devail
être l'objet de négociations bipartites. »

Répondant aux critiques selon lesquelles
elle serait favorable à l'évacuation partielle
de la rive occidentale du Jourdain, Mme
Meir a déclaré : < J'ai, à plus d'une occa-
sion, formulé des réserves quant à inclure
600,000 Arabes à l'Etat d'Israël , ce qui
découle du désir de préserver le caractère
juif de l'Etat.

ET LES CONDITIONS
Elle a, dit-elle , dégage au cours de

l'interview les points suivants : Jérusalem
restera unifiée en tant que partie d'Israël.
Israël ne quittera pas les hauteurs de
Golan en Syrie ; les troupes arabes ne
seront pas autorisées à franchir le Jour-
dain.

« J'ai rejeté l'idée d'un Etat de Palestine
indépendant sur la rive occidentale. Des

frontières sûres et approuvées devront être
fixées dans des négociations, avec des ga-
ranties internationales qui ne seront qu'un
supplément et non une solution de re-
change. »

M. Begin, dont le parti Gahal détient
26 des 120 sièges de la Knesset a déclaré,
au cours du débat, que la politique gou-
vernementale risquait de conduire à un
nouveau « Munich >.

Finalement, la motion de censure a été
rejetée par 62 voix contre 0 et 12 abs-
tentions. Les 26 députés du Gahal n'ont
pas pris part au vote.

Le président Anouar el Sadate a affirmé
que l'Egypte ne « céderait pas un ponce
de territoire arabe sous quelque pression
que ce soit ».

Le chef de l'Etat égpytien, qui recevait
Tes lettres de créance du nouvel ambas-
sadeur du Maroc, a ajouté : «Nous som-
mes pleinement prêts à payer, s'il le faut,
le prix de la bataille du destin et à
écarter les dangers qui pèsent sur nous
et le monde arabe. >

« Avec l'aide de Dieu, nous sommes
prêts et confiants de vaincre, quel qu'en
soient le prix et les délais. »

L'opposition israélienne accuse Mme Meir
de conduire le pays vers un autre Munich

Les aventures de M. Siraoss
Au centre Linda , à droite Liza. (Téléphoto AP)

NEW-YORK (DPA). — M. Franz-Josef
Strauss , président du parti chrétien-social
de Bavière , affilié au parti démocrate-
chrétien de la République fédérale alle-
mande, a été l'autre nuit attaqué en plein
New-York par trois prostituées qui l'ont
délesté des 180 dollars et des 300 marks
qu 'il avait sur lui.

Selon les informations fournies par la
police, M. Strauss faisait une promenade
à pied non loin de son hôtel , lorsque
les trois filles de joie dont il avait décliné

les propositions se sont jetées sur lui .

l' ont entraîné dans une voiture et se sont
emparées de son portefeuille. Un quart
d'heure plus tard , l'homme politique aler-
tait la police qui parvenait bientô t à ar-
rêter deux des belles de nuit.

Le rapport de la police new-yorkaise
faisait tout d'abord état d'un c homme
politique ouest-allemand » nommé « Josef
Strauss » et victime d'une agression. C'est
un peu plus tard seulement qu 'on décou-
vrai t qu 'il s'agissait bel et bien de M.
Franz-Josef Strauss. Celui-ci se trouve à
New-York à titre privé.

Par- delà la mort De Gaulle
vote en faveur de Pompidou
PARIS (AFP). — Le général De Gaulle

mort livre aujourd'hui sa pensée profonde
sur M. Georges Pompidou. Le second to-
me des « Mémoires d'espoir », interrompu
par la mort — qui paraît à Paris -r- con-
tient en effet un portrait, en deux pages,
de l'actuel président de la République fran-
çaise, qui prend place en tête d'un chapi-
tre consacré aux problèmes économiques
et sociaux français en 1962 et 1963. C'est
bien évidemment ce jugement d'outre-tom -
be du général De Gaulle concernant Geor-
ges Pompidou, alors premier ministre (1962),
mais écrit en 1970, qui constitue les pages
les plus attendues de ce livre posthume.

« Georges Pompidou , écrit le général De
Gaulle, m'a paru capable et digne de me-
ner l'affaire à mes côtés ». Il évoque sa
« valeur et son attachement », et ajoute :
« En effet, bien que son intelligence et sa
culture le mettent à la hauteur de toutes
les idées, il est porté, par nature, à con-
sidérer surtout le côté pratique des cho-
ses. Tout en révérant l'éclat dans l'action,
le risque dans l'entreprise, l'audace dans
l'autorité, il incline vers les attitudes pru -
dentes et les démarches réservées, excel-
lant d'ailleurs dans chaque cas à en em-
brasser les données et à dégager une is-
sue. »

LE NÉOPHYTE
Ecrivant ensuite que M. Pompidou était

un « néophyte du forum » inconnu de l'opi-
nion jusque dans la cinquantaine, le gé-
néral De Gaulle précise que son premier
ministre avait au sommet de l'Etat, « un
appui cordial et vigoureux », le concours
du gouvernement et de la majorité et
« dans le pays, une grande masse de gens
disposés à approuver De Gaulle. »

CONFIANT
Le général De Gaulle poursuit : « Ain-

si couvert par le haut et étayé par le
bas, mais en outre confiant en lui-même,
à travers sa circonspection, il (Georges
Pompidou) se saisit des problèmes en usant,
suivant l'occasion, de la faculté de com -
prendre et de la tendance à douer, du

talent d'exposer et du goût de se taire,
du désir de résoudre et de l'art de tem-
poriser, qui sont les ressources variées de
sa personnalité ».

Nouveau repli des troupes
sud -vietnamiennes au Laos

Les taxis du ciel américains. (Téléphoto AP)

SAIGON (AP). — Les troupes sud-viet-
namiennes continuent d'évacuer la région
de Tchepone. Lundi soir, c'est, pressés par
les Nord-Vietnamiens que 1500 soldats ont
évacué la base d'appui-feu « Lolo » à 15 km
au sud-est de Tchepone. Ils ont laissé sur
place leurs pièces d'artillerie après les avoir
rendues inutilisables.

L'évacuation a été décidée parce que les
hélicoptères américains n'étaient plus en
mesure de ravitailler en munitions la posi-
tion en raison du barrage de feu que dé-
clenchaient à leur arrivée les Nord-Viet-
namiens.

Les assiégés se sont repliés dans la nuit
à huit kilomètres plus à l'est , sur la base
d'atterrissage « Brown », une autre position
sud-vietnamienne.

Immédiatement après le départ des Sud-
Vietnamiens, les bombardiers américains
B-52 ont attaqué la base . Lolo » et ses
environs.

La base était attaquél depuis dimanche
par les chars et l'artillerie des .Nord-Vietna-
miens et l'on s'attendait à l'arrivée de deux
régiments supplémentaires. Jusqu'à présent
le bilan des pertes sud-vietnamiennes dans
cette position était de trois morts et d'une
vingtaine de blessés mais aucune indica-
tion n'a été fournie sur les dernières
heures du combat ou de la retraite noc-
turne.

LAIRD EXPLIQUE
M. Melvin Laird, secrétaire d'Etat amé-

ricain à la défense, a affirmé mardi matin
à Washington, que l'abandon de la base
« Lolo » par les forces sud-vietnamiennes
n 'enlevait rien au succès de l'opération au
Laos.

< L'opération se déroule conformément
aux plans » , a déclaré M. Laird au cours
d'une interview télévisée. Les Sud-Vietna-
miens resteront continuellement en mouve-

ment. Ils ne sont pas au Laos pour occu -
per des bases et des territoires mais pour
couper les voies de ravitaillement de l'enne-
mi. Ceci n'est pas une opération de po-
sitions ».

Un rassemblement monstre à Paris pour
célébrer le nouveau Front populaire

Ta France de 1971 est-elle en train
de revivre un 1936 ? A la veille du second
tour des élections municipales, à deux ans
des élections législatives, un néo Front popu-
laire semble en train de se constituer. Le
parti communiste en tout cas fait tout
pour hâter et réussir sa réalisation.

Faisant « patte de velours », prenant le
visage et le ton du « démocrate », s'ama-
douant pour séduire, le PC offre de désister
ses candidats en faveur des listes « démo-
cratiques » ayant obtenu le plus de voix
au premier tour même si ces listes compor-
tent des socialistes qui ont préalablement
refusé l'alliance avec eux, des radicaux
voire des « centristes de progrès ». Dans
les communes de moins de 30,000 habi-
tants où la loi autorise le dépôt de nou-
velles listes entre les deux tours, il offre
la constitution de listes d'union de l'oppo-
sition au régime et à l'TJDR sans exclusives.

TOUS LA
Pour couronner et matérialiser ces ac-

cords Front populaire, il a organisé hier
soir à Paris un meeting auquel participèrent
aux côtés du secrétaire général du PC
Georges Marchais, de l'ex-SFIO Alain Sa-
vary, François Mitterrand au nom d'une
« convention des institutions républicaines »
qui va se fondre dans le parti socialiste,
plusieurs dirigeants de petites formations

de gauche (le PSU gauchisant est invité)
et, fait important , un ancien MRP, M.
Robert Buron, ancien ministre du général
jusqu 'à l'affaire du « volapuk », qui a fondé
un mouvement politique démocrate chré-
tien de gauche et vient de remporter un
succès aux élections municipales.

L'offensive Front populaire du deuxième
tour « célébrée » tout au long du meeting
d'hier soir devrait en tout cas permettre
dimanche prochain à l'opposition de rem-
porter des succès importants et d'infl iger
des défaites cuisantes à la majorité.

LE CHOIX
C'est finalement la discipline des élec-

teurs des diverses tendances d'opposition
qui décidera dimanche si l'opération « néo
Front populaire » a des chances dans le
pays et si les états-majors seront encouragés
à la poursuivre lors des prochaines consul-

tations électorales. Il ne restera plus aux
radicaux et autres centristes de progrès
qu'à choisir entre l'un des deux « blocs ».

Jean DANÈS

l l l .
Un jour de janvier dernier, le Sinn

Fcin , dont nous avons évoqué l'activité
dans notre dernière chronique, tint con-
grès à Dublin. Il s'agissait de savoir ,
si ce mouvement du nationalisme irlan-
dais allait maintenant faire oraison , et
jouer le jeu de la légalité, y entraînant ,
par la même occasion, les groupes ar-
més, et illégaux, de l'IRA.

Le sujet était d'importance. Il y a
52 ans que l'Irlande du Sud est indé-
pendante. Il y a 52 ans que le Sinn
Fein refuse de le reconnaître. L'Irlande,
disaient ses chefs, ne sera vraiment indé-
pendante que le jour où elle sera réu-
nifiée. C'est pour cela que les gens
du Sinn Fein et de l'IRA sont morts
ou ont tué. Pendant tant et tant d'an-
nees- . H —.Eh bien, en ce mois de janvier 1971,
il s'est produit au sein du Sinn Fein
une véritable révolution. A la majorité
absolue, les délégués ont décidé de ren-
trer dans la légalité. Ils ont même dé-
cidé de se reconvertir en parti politique,
et de présenter des candidats aux pro-
chaines élections législatives.

Mais, à Dublin, en janvier, il n'y eut
pas qu'un virage. Il y eut aussi une
scission. Une forte minorité a refusé
de suivre le « bon exemple ». Elle refusa,
aussi, d'abandonner ses fusils. L'affaire
n'est pas nouvelle. Le mouvement natio-
naliste irlandais a, depuis toujours , été
secoué par des scissions, et parfois des
exécutions.

Quand éclata la guerre de 1914, les
chefs du nationalisme irlandais légal,
tels que John Redmond, acceptèrent de
mettre leurs revendications en veilleuse,
et il est juste de dire que, de leur
côté, les unionistes, c'est-à-dire les par-
tisans du rattachement à l'Angleterre,
firent de même. Mais, comme ce fut
le cas en janvier dernier à Dublin , en
mars 1914, l'IRB cette « Fraternité ir-
landaise » dont nous parlions mardi,
refusa la suspension d'armes et, c'est
elle qui déclencha en 1916 cette insur-
rection si atrocement sanglante.

Au moment où certaines dépêches
nous disent ,que des munitions peut-être
d'origine française, et des armes sovié-
tiques, ont été découvertes par l'armée
britannique, il est peut-être bon de rap-
peler qu'en 1916, il est manifestement
prouvé, que les membres de l'IRB
purent tenir tête à l'armée britannique
grâce aux subventions reçues des Etats-
Unis. Et c'est grâce à ce pactole en
dollars qu'ils purent acheter les armes
fournies par l'Allemagne de Guillau-
me II.

Bernadette Devlin, dont on parle tant,
ne peut même pas dire qu'elle a ouvert
la voie à la révolte féminine. Une fem-
me fit le coup de feu contre les An-
glais pendant des mois, et notamment
durant la semaine sanglante en 1916.
Elle était même officier chez les ma-
quisards. Elle était aussi comtesse et se
nommait Constance Gore-Booth. Et
alors qu'aujourd'hui on évoque parfois
le rôle des enfants dans cette lutte
sans merci, souvenons-nous qu'il y avait
alors en Irlande, du côté des révoltés,
ceux que l'on appelait les « Fianna
boys » et qui, comme c'est probable-
ment le cas aujourd'hui, servaient alors
de messagers. Et, comme aujourd'hui
aussi, il y avait alors la « Spécial
Branch » cette curieuse police qui s'oc-
cupait de politique, et qui, tout comme
aujourd'hui , cherchait à s'infiltrer dans
les rangs des clandestins. M. Chiches-
ter-Clark, premier ministre de l'Ulster,
qui disait récemment : « Je suis membre
de l'Ordre d'Orange et ] en suis fier »
n'a donc rien inventé.

J'espère simplement que, plus sages
que leurs aînés, les unionistes n'auront
pas, eux aussi, et comme en 1916, ache-
té des armes à l'Allemagne. L'Allema-
gne a toujours beaucoup aimé l'Irlande
tant et tant, qu'un des agents nazis les
plus actifs repose encore actuellement
dans le cimetière de Deans Grange à
Dublin.

Etrange chose. Si de Valera, natio-
naliste irlandais, n'était pas né à New-
Yord, l'Irlande' serait-elle indépendan-
te ? Voyez à quoi tiennent les choses,
De Valera, pris les armes à la main,
est sauvé par son passeport. Nous voi-
ci faisant un autre parallèle. Grâce à
de Valera, le Sinn Fein accepte poui
un temps de jouer le jeu de la démo-
cratie. Cela permettra à de Valera d'être
élu président en décembre 1918. Mais,
comme aujourd'hui , des membres de
l'IRA déclenchent , en mai 1919, une
guérilla qui obligera Lloyd George, en
décembre 1921, à accorder à l'Irlande
un statut de dominion.

Ce jour-là, l'Irlande fut coupée en
deux. Le drame de l'Ulster commen-
çait. Et il dure. L. CHANGER

L'Irlande

Compagnies aériennes françaises :
navigants vaincus par leur grève

Après vingt-six jours d'un « lock-out »,
qui les a cloués au sol, les avions français
de commerce vont de houveller sillonner le
ciel.

Un accord intervenu à l'aube de mardi,
après une nuit de négociations, consacre
l'échec du personnel navigant et le succès
du « lock-out » décrété par les trois com-
pagnies françaises de navigation aérienne
« Air-France », « Air-Inter » et « U.T.A. ».

Les pilotes ont cédé, accepté les condi-
tions qu'ils avaient repoussées en décembre
dernier , contre lesquelles ils avaient fait
grève 3 jours et déclenché, il y a 26 jours,
la riposte du « lock-out » par les compa-
gnies. Un « lock-out » qui ne s'était jus-
qu'ici jamais vu aussi bien en France qu'à
l'étranger.

Les compagnies sont maintenant tran-
quilles pour cinq ans, les navigants s'étant
engagés à ne pas présenter de nouvelles
revendications, ni recourir à la grève pen -
dant cette période.

Les vols reprendront progressivement ; le
trafic sera normal partout samedi.

Le « lock-out », s'il a vaincu la résis-
tance des pilotes qui pendant vingt-sbf
jours n'ont perçu que la moitié de leurs
salaires, qui dépassent généralement 10,000
fransc français par mois, a coûté cher
aux compagnies : au moins, dit-on , 10
millions de francs par jour.

Il faut , en outre , s'attendre à ce que la
clientèle ne revienne que progressivement
à l'habitude des compagnies françaises sur
lesquelles ces dernières années les arrêts
de travail avaient été très fréquents.

MANOEUVRES
Jusqu'au dernier moment, et alors même

que se préparait la négociation de la der-
nière chance entamée lundi et qui a duré
quatorze heures « au finish » les adversaires
avaient pris des dispositions de combat.

Les compagnies avaient annoncé qu'elles
allaient briser la grève en lançant des
convocations personnelles aux pilotes el
navigateurs « lock-outés » afin de repren-

dre au moins partiellement le trafic avec
ceux qui accepteraient leurs conditions et
se désolidariseraient des syndicats. Ces
derniers avaient répliqué en lançant une
série d'actions judiciaires estimant que les
navigants n'étaient pas en grève, mais mis
à pied arbitrairement par le « lock-out »
décidé par les compagnies.

LA FACTURE
La bataille judiciaire et politique n'aura

finalement pas eu lieu.
Bien que « Air-France » soit nationali-

sée et que les deux autres compagnies
«Air-Inter» et «U.T.A.» soient plus ou moins
contrôlées par l'Etat, le gouvernement s'est
tenu à l'écart de ce conflit sans précédent.
Mais il est évident que sans son accord
les compagnies n'auraient pas eu recours
au « lock-out » contre les pilotes, que
l'Etat a permis aux compagnies de « tenir
financièrement le coup » et qu'il les aidera
à éponger le trou creusé par un énorme
manque à gagner de vingt-six jours.

Jean DANÈS

Cologne : une Suissesse périt
dans un incendie

COLOGNE (DPA). — Une étudiante de
Berne vivant à Cologne, Françoise Ryser,
18 ans, et un étudiant de 22 ans, de Co-
logne, ont péri asphyxiés dans le gros in-
cendie qui a ravagé une discothèque de la
ville. Cinq autres personnes ont subi de
graves intoxications dues à la fumée.

Mlle Françoise Ryser se trouvait parmi
les dernières personnes à quitter la disco-
thèque. On la retrouva étendue avec qua-
tre autres personnes devant la porte d'en-
trée, à l'intérieur du local, une demi-heure
après le début du sinistre. Elle a rendu le
dernier soupir durant son transport à l'hô-
pital.

Italie : contraceptifs et publicité
ROME (AP). — Un avocat romain, an-

cien directeur des transports publics de
la ville et un entrepreneur de construction ,
ont été arrêtés et accusés d'avoir détour-
né à leur profit plusieurs centaines de
millions de lires, au détriment de la mu-
nicipalité.

Selon les autorités , l'avocat aurait ven-
du un terrain appartenant à l'administra-
tion des transports pour quelque 400 mil-
lions de lires de moins que sa valeur réel-
le.

Nationalisation
de Ford - Grande-Bretagne t

LONDRES (AFP). — Trente députés
travaillistes ont déposé sur le bureau de
la Chambre des communes une motion
demandant la nationalisati on de « Ford -
Grande-Bretagne » .

Cette initiative intervient au lendemain
du départ de M. Henry Ford II de Lon-
dres, qui , au cours de sa visite dans la
capitale britannique, avait réaffirmé ne
plus vouloir réinvestir en Grande-Breta-
gne, en raison de la situation précaire dans
laquelle se trouvent les usines de sa so-
ciété du fait de conflits sociaux répétés.

Scandale à Rome
ROME (AP). — Selon M. Giorgio Mos-

cou , avocat d'un dirigeant d'une société
de planning familial , la cour constitution-
nelle a estimé contraire à la constitution
l'interdiction qui frappe la publicité et la
vente de contraceptifs et de pilules en
Italie,

Le jugement de la cour sera rendu
public aujourd'hui.

Tripoli : ultimes efforts
TRIPOLI (AP). — Les compagnies pé-

trolières occidentales ont déclaré , mardi ,
à la suite de la menace d'embargo, qu 'el-
les sont prêtes à poursuivre liurs discus-
sions avec la Libye pour parvenir à c un
accord raisonnable » sur les prix.

Les ministres du pétrole de la Libye,
de l'Algérie, de l'Arabie séoudite et de
l'Irak, avaient menacé de suspendre les
livraisons de pétrole si les compagnies re-
jetaient leurs revendications. Ces quatre
pays fournissent 45 % du pétrole importé
en Europe.

Les quelque vingt compagnies qui négo-
cient avec la Libye depuis deux semaines
ont publié une déclaration commune préci-
sant que le communiqué des pays arabes
indique que « les négociations vont main-
tenant s'orienter vers une nouvelle pha-
se » .

Italie : chute d un avion
de tourisme suisse

PADOUE (ANSA). — Un avion de tou-
risme suisse s'est écrasé mardi dans une
allée de peupliers en tentant un atterris-
sage forcé près de Lissaro di Mestrino ,
dans la province italienne de Padoue.

Une femme n eu une jambe fracturée.
Quant aux trois autres personnes qui l'ac-
compagnaient, elles sont indemnes. L'appa-
reil, qui était parti de Venise, se dirigeait
vers Lausanne. C'est le mauvais temps qui
obligea le pilote à faire un atterrissage de
fortune.

La neige en Turquie :
cinquante-trois morts

KENYA (Reuter). — Le bilan de la
tempête de neige qui souffle depuis deux
jours sans interruption dans la plaine
d'Anatolie, s'élève maintenant à 53 morts,
a annoncé le gouverneur de Kenya. Des
villages isolés sont complètement coupes
du monde. Des voyageurs et des bergers
sont morts de froid. Dans la ville même
de Kenya, il y a de nombreuses victimes.

Pour le sang versé

Cette Irlandaise pleure devant un offi-
cier du régiment écossais en Irlande. Elle
pleure sur le sort des trois jeunes soldats
anglais assassinés. Elle a pris l'initiative
d'une collecte qui a permis de recueillir
200 livres qu 'elle vient de donner à l'of-
ficier. (Téléphoto AP).

Bases de la RAU en Syrie l
BEYROUTH (AP). — Dans une in-

terview accordée à Damas à des jour-
nalistes égyptiens et diffusée par la
radio du Caire, le président Hafez el
Assad a annoncé la création d'une
union militaire entre la Syrie et l'Egyp-
te et d' un commandement unique pour
les forces armées des deux pays.

Dans les milieux diplomatiques de
Beyrouth, on pense que cette mesure
permettra l'établissement de bases aé-
riennes égyptiennes en territoire syrien ,
à portée de frappe des villes israélien-
nes.

« Les fronts égyptien et syrien ont
été unifiés sous un seul commandement
conjoint , a déclaré le président el Assad.
Nous avons maintenant une union mi-
litaire des deux pays » .

Ceylan : état d'urgence
COLOMBO (Reuter) . — L'état d'urgence

a été proclmé mardi soir dans l'ensemble
de Ceylan. La force armée assure la sur-
veillance de tous les points névralgiques
de l'île.

Quintuplés à Los-Angeles
LOS-ANGELES (AFP). — Des quintu-

plés sont nés avant terme mardi matin
à Los-Angeles. L'un d'eux, un garçon, est
mort-né mais les quatre autres , des filles ,
paraissent en bonne santé et ont été pla-
cés dans des couveuses.

Seize médecins assistaient à l'accouche-
ment. Les quatre filles sont nées les pre-
mières , avant le garçon mort-né. Les bé-
bés pesaient à leur naissance 675 et 900
grammes.

Pitié pour les phoques !
La chasse aux bébés-phoques s'est ou-

verte vendredi dernier dans le golfe du
Saint-Laurent. Les blanchons sont assommés
au gourdin par milliers. Les vents très vio-
lents poussent les phoques vers la terre
de façon que le contingent sera très vite
atteint et probablement dépassé, en tout
cas pour les chasseurs de terre. Rappelons
que le total du contingent de cette année
est de 245,000 animaux.

Avec une telle violence du vent, les
hélicoptères de surveillance n'ont pu dé-
coller et il n 'y avait pas de surveillance
du tout à l' ouverture.

Rogers en Israël
WASHINGTON (AFP). — Le secrétaire

d'Etat William Rogers, a déclaré au
cours d'une conférence de presse, que la
sécurité d'Israël ne requiert pas nécessai-
rement l'acquisition de territoires, mais peut
être assurée par des garanties internationa-
les dans lesquelles les Etats-Unis sont prêts
à jouer un rôle de premier plan.

M. Rogers a dit aussi que le climat
pour un règlement du conflit israélo-arabe
n 'a jamais été aussi bon : « Si nous n 'arri-
vons pas à un règlement maintenant , nous
sèmerons les germes d'une guerre future. »

M. Rogers a également souligné que les
limites d'avant 1967 devraient constituer
les frontières entre Israël et la RAU
à l'exclusion de la bande de Gaza.

Sanglants désordres
en Argentine

CORDOBA (Argentine) (AFP). — Le
calme règne maintenant dans les quar-
tiers du centre de la ville de Cordoba
où de violents incidents se sont produits
lundi soir. Mais, selon la police, la si-
tuation était encore troublée dans cer-
tains secteurs éloignés du centre, que les
autorités contrôlaient cependant.

Le bilan est lourd : soixante blessés, dont
dix atteints par des balles, 300 person-
nes arrêtées, une cinquantaine de voitu -
res incendiées, six banques attaquées avec
des cocktails Molotov, une cinquantaine
de magasins mis à sac.
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POUR TOUT SAVOIR POUR TOUT SAVOIR POUR TOÛ M\#0P̂ R ̂ DV MMjflUBuR fW##l* pm»Mfi9ffjPwBf £j? ¦»' SAVOIR POUR TOUT SAVOIR POUR TOUT SAVOIR
POUR TOUT SAVOIR POUR TOUT SAVOIR POUR TOiTmVWr P(WR ^Wf ̂ MfoinifeuR HPfT Wm>\R rWWmdrWmMM •Wm *9WT SAVOIR POUR TOUT SAVOIR POUR TOUT SAVOIR

L intérêt ae ce vêtemen t ultracourt ,
c'est qu'en somme il peut servir à peu
p rès tout le monde. Ainsi, la blonde
que voilà, Nicole Edwards, 18 ans, et
secrétaire de son état, a-t-elle pu , sans
faire de nouveaux frais , emprunter le
short de sa sœur âgée pourtant de 10
ans. Un conseil entre mille...

(Téléphoto AP)

Et comme cela ?


